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L’éducation musicale ?r tSSIMDLEE Klllf ï II C.1.F 1

1

et la société 11 et 12 MARS 1977, à ISSY-LES-MOULINEAUX

Charles R. Hoffer a fait ses études à l'université du Michigan 
et a l'école de Musique Eastman. Il est actuellement professeur de 
musique et directeur des cours d’éducation musicale à l’Ecole de 
Musique de l’Université de l’Indiana à Bloomington.

Il est actuellement Président représentant les états Centre-Nord 
des Etats-Unis au Congrès National des Educateurs de Musique, 
vaste mouvement qui groupe tous les professeurs de musique de 
pays.

son I

1I! a enseigné la musique à tous les degrés, de l’école élémentaire 
à 3'Université. Il a participé aux Congrès de l'International Society 
for Music Education de Moscou. Tunis. Perth et Montreux. Il a eu 
aussi une action au sein de la Recherche de PI.S.M.E. participant 
aux Séminaires de Gummersbach, Christchurch, Mexico et l'été 
dernier à Gieisdorf en Autriche.
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Grand spécialiste en éducation musicale, il a écrit de nombreux 
ouvrages didactiques.

I] est important que les profes­
seurs de musique comprennent la 
valeur et les objectifs de la musi­
que et de l’éducation vis-à-vis 
de la sociétés parce que les raisons 
oui justifient de la présence d’éco­
les. de professeurs et de la musi­
que, fournissent les règles direc­
trices de l'éducation musicale.

Ces données de base peuvent 
être présentées de façon obis pré­
cises sous forme de questions.

Pourauoi ehaaue nation a-t-elle 
tin système d’éduraUon définie ? 
P ••'ce nue ies sociétés ont besoin 
de I’éducat’on pour construire sur 
le passé et pour se garder de se 
disperser dans un désordre de lan­
gages et de cultures. Il est parfois 
dit ane l'éducation a un effet op­
pressif qui écrase la personnalité. 
Les sociales prouvent
avec évidence le contraire : 
processus de socialisation. la per­
sonnalité ne se développerait pas 
beaucoup.

le sont la lecture et l'écriture. Ce­
pendant. pouc une vie mieux rem­
plie, elle est vitale. La musique 
n’est pas nécessaire pour simple­
ment exister, mais elle l’est pour 
vivre.

2. La musique existe pour diffé­
rentes raisons. Elle peut favorisec 
de.s efforts non-musicaux, renfor­
cer l’action dramalicire ou le Jeu 
des acteurs dans un film, dévelop­
pa un sentiment de communion 
dans un groupe, etc.

Elle peut aussi être écoutée dans 
une attitude contemplative. C’est 
la musique considérée cccnme Art.

La valeur de la mnsicr*e en tant 
ou’art, et celle de l’aptitude que 
peuvent, avoir Jas hommes à sa­
voir l’écouter ne sont pas bien 
comprises, ni même acceptées 
dans la plupart des sociétés. Les 
professeurs ont de ce fait beau­
coup de peine à faire connaître 
ces valeurs.

3. Si l’on veut comprendre les 
vraies valeurs des types de musi- 
oue les plus subtiles et sophisti- 
o'yes. il est nécessaire d’y avoir 
été initié, ce oui n’est pas vrai 
pour la musique simple.

4. Dans l’éducation musicale, le 
« produit » (c’est-à-dire la musi- 
oue existant sur disoucs ou en 
partition) et. le «procédé» (c’est- 
à-dire la création musicale ou le 
fait de jo-cr de la musique) sont 
d'importance égale.

Les étudiants devraient é<udier 
les plus célèbres composi­

te s et musiciens ont fait, mais 
ils devraient également créer ou 
re-créer de la musique de façon 
à ce que leur éducation musicale 
soit plus complète, et de manière 
à ce qu’ils aient une expérience 
d" la musiauc plus enrichissante.

5. Le pas«é et le présent ont tout 
dimx une signification dans le do­
maine musical tandis que le réfri­
gérateur remplace la glacière dé­
modée parce cme le réfrigérateur 
est de toute évidence sunérieur.

Ccurndant. ni Bartok ni les au­
tres compositeurs du 20èmc siè­
cle "'ont remplacé Brahms. Bach 
on Pniestrina. Mais ils ont appor­
té une nvi.sifluc différente, enri- 

ainsi l’Art.
G. Il n’y a nas de critères rnmn- 

tifaHfs valables permettant de ju- 
p'or de la valeur de la muriouc. 
C’e«t oorcauoi il est difficile de 
cb'drir avec certitude la musique 
qui étud’ée ou jouée.

7. D-ms les sociétés industrielles, 
la technologie moderne fournit 
i-po s«jmhondanee do mu-émie 
(( faüe ». L°s rmns annren-

à «c nas é^'Milpr in mm* nue.
»">ojjr,’a}r'nt nvp’r à 

eny-mArr,^ r\n musique 
e«* indûment réduit.

L’‘Hum U on musi^n’c donnée 
pi r un tvpo rï.* cnclété est infîuen- 
cée par sa culture.
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Le Congrès écoute les propos de Jacques Chailley, Inspecteur Général de la Musique.

sans

Cette 74ème Assemblée géné­
rale, qui s’est déroulée les ven­
dredi 11 et samedi 12 mars, appor­
tait dans son organisation quel­
ques innovations par rapport à 
celles des années précédentes.

D'abord elle respectait la règle 
de « l'unité de lieu », puisque tou­
tes les manifestations qu’elle com­
portait se sont déroulées au mê­
me endroit, le Théâtre Municipal 
d’Issy-les-Moulineaux (Hauts-de- 
Seine).

Ce fut ensuite le déjeuner, au­
quel participaient plus de 100 
convives. Et la seconde séance de 
travail débutait vers 14 h 15.

presse « spécialisée » portent à la 
musique populaire !

Après le dinar, pris sur place 
comme le déjeuner, ce fut le 
Concert, qui permit aux invités de 
la C.M.P., aux congressistes, aux 
supporters des deux formations 
participantes et à la population 
d'Issy-les-Moulineaux d’entendre 
en première partie, l’Harmonie du 
Personnel de la Régie Autonome 
des Transports Parisiens sous la 
direction de Jacques Mas. en se­
conde partie la Musique des Gar­
diens de la Paix, sous la direc­
tion de Désiré Dondeyne. On 
trouvera par ailleurs le compte 
rendu de ce concert.

Qui et ouoi déterminent ce oui 
est enseigné dans les écoles ? La 
société. les étudiants et les pro­
ie-•.senrs sont concernés 
point. L'école ag‘t porc la Société 
et a intérêt à former pour cette 
société des membres compétents, 
actTs. Si le système éducatif veut 
obtenir les meilleurs résultats. il 
doit prendre en considération les 
dé«>rs d°s étudiants en matière 
d’éducation. Les professeurs doi­
vent tenir comme des buts nue 
cherche à atteindre la société, 
mniç ftncei des in té-'ê ri ot dos pos­
sibilités des étudiants. Ensuite, «à 
la lum*è»-e de ces données, ils peu­
vent décider de ce ciu'ils ensrtgue- 
rom dans leur classe. L«s prnfes- 
seurs s«nt à la fois responsables 
du développement de la

nar ce Après le Rapport de la Com­
mission du Journal, présenté par 
MM. Ciran et Pin. et la fixa­
tion du prix de l'abonnement pour 
1978, on entendit et discuta suc­
cessivement le Rapport de la 
Commission des Affaires adminis­
tratives et de la Commission des 
Relations extérieures, présenté 
par M. Villatte ; le Rapport du 
Comité de Gestion de Toucy, pré­
senté par M. Elirmann, le Rap­
port de la Commission Jeunesse 
présenté par M. Decugis et le 
Rapport de la Commission Artis­
tique et Technique, présenté par 
M. Thirault.

■
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ce nue ;Le vendredi 11 mars, dès 8 h 45 

le président André Amellec et les 
membres du Conseil d'Adminis- 
tration accueillaient dans le Hall 
les Congressistes venus de toutes 
les Fédérations de France. Et à 
9 h 15, la première séance débu­
tait, dans la salle du congrès, en 
présence de M. Albert Elirmann, 
président honoraire de la C.M.F., 
président de la Confédération 
Internationale des Sociétés Po­
pulaires de Musique. Après l’allo­
cution du président André Amel- 
ler, souhaitant la bienvenue à 
l’assistance, la parole passe au 
secrétaire général Paul Pin pour 
la lecture du Rapport. Moral. Puis 
le trésorier André Deltour com­
menta le Rapport Financier, et 
l’on aborda la question, comme 
toujours épineuse, de la fixation 
du résultat de la cotisation pour 
l’exercice suivant.

:
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Le samedi 12 mars, à 9 h 15, 
débutait la troisième et dernière 
séance de travail. Ce furent d'a­
bord les élections pour le renou­
vellement du tiers des membres 
du Conseil d’Administration et 
pour la désignation des membres 
de la Commission de Vérification 
des Comptes et de la Commission 
de Conciliation et d'Arbilrage.

Puis on entendit le Rapport de 
la Commission des Musiques Mi­
litaires, présenté par M. Moerlen 
et le Rapport de la Commission 
des Vœux, présenté nar M. Ver­
dier. Ce fut enfin le Rapport de 
la Commission de la Musique 
Scolaire, présenté par le Prési­
dent Ameller et par M. Lafond, et 
à l'occasion duquel M. Jacques 
Chailley, inspecteur général de la 
Musique à l'Education Nationale, 
répondant à notre invitation, don­
na à l’Assemblée d'intéressantes 
.informations sur l'évolution du 
problème de la Musique à l’Ecole.

Après un nouvel intermède d’ac­
cordéon par Mlle Elsbeth Moser. 
chaleureusement applaudie, ce 
fut le banquet de clôture, qui ras­
sembla près de 150 convives, et 
mit fin. dans une ambiance très 
détendue de camaraderie et. d'a­
mitié. à cette 74ème Assemblée 
Générale qui. de l’avis de tous, 
fut une belle réussite.

.... ners'm-
naiirc des êtres humains et de 
l’en.-rt-nement d’une discipline 
académique.

A la suite de ce rapport, M. 
Jean-Loup Tournier, directeur gé­
néral de la SACEM. qui avait bien 
voulu accepter notre invitation, 
parla aux congressistes, vivement 
intéressés, des excellentes rela­
tions qui existent entre la S.A. 
C.E.M. et la C.M.F. et défendit 
courageusement la musique « vi­
vante » contre l’abus de la mu­
sique « de conserve »

Jusou’a ouel point les intérêts 
et oocsibilirik individuel'es des 
étudrints doivent-ils être encoura­
gé* ’ La réponse e t. « le "i»s lom 
possible ». Cependant, dans de 
nombreuses situations acfcuepes. 
des n-inrines égalitaires étroits 
travaillent à l’encontre *e l’éoa- 
nouis£ement individuel. On oublie 
ainsi le fait oue mé^e si les hom­
mes sont égaux et devraient avoir 
les mrtnes chances, ils ont ni les 
mêmes altitudes, ni la même ca­
pacité de travail.

Les professeurs devraient com­
battre la tyrannie de la majorité 
lorsnu’eîle /-touffe l'esprit d’in’tia- 
tive d^s étudiants.

Quelle - sonf oo’v’P’ons spé­
ciales nui rendent Enseignement 
de la îou-i-Mie particulièrement 
contrôlable ?

1. L'c’i>:evmoment de la niuc,m<c 
n’eri rWq iu«tifié par mîmes 
rris'urs n-->t'a”p.s et ériden* “S oui
sent ceUoi; j0 piirv4~f, des
Mères enseignées dans les é-oles. 
la musrir'e n’est ms virile et 
n'est pas un savoir de base cccnme

A 18 h 45, le Président et le 
Conseil d'Administration de la 
C.M.F. recevaient dans le Foyer 
du Théâtre, en présence de tous 
les congressistes, Monsieur Mé- 
nand. maire d’Issy-les-Moulineaux. 
Le président Ameller le remercia 
chaleureusement d’avoir bien vou­
lu nous accorder l'hospitalité de 
son Théâtre pour l’organ;sation de 
notre Assemblée Générale. M. Me 
nand répondit en exprimant tout 
l'intérêt qu'il porte, à la culture 
sous toutes ses formes, et parti­
culièrement a la Musique. Un cer­
tain nombre de journalistes 
avaient élé invités i\ cotte récep­
tion ; aucun n'était présent, ce 
qui démontre une fois de plus, hé­
las ! ic* peu d'intérêt, que In pres­
se dite « grande », et même la

Le procès-verbal de ces débats 
est publié in extenso dans la 
Page Administrative de ce Jour­
nal. et se poursuivra dans les 
numéros suivants.

I
i

iAvant le déjeuner, les congres­
sistes pment entendre, en inter­
mède, Mlle Elsbeth Moser, pro- 

la Musikhorhsehule de
Hanovre, qui interpréta à l'accor­
déon des tmuftcriptions de Bach 
et de Soarînit.: ainsi que des œu­
vres modernes. .•> rendu
compte pm ailleurs de cette audi­
tion.

fesse u r

ma-
(T-* a ries R. <,f

Bloomington. I ndi« na
‘U.S.A.
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LA PAGE DES JUNIORS
DESIRE DONDEYNE
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MUSICIENS D'AUJOUD'HUI

EXEMPLES MUSICAUX

iffifîjî
Sous ce titre, la Commission Jeunesse vous présente, chaque 

mois, un compositeur et une de ses œuvres. Ces pièces, de niveau 
facile et moyenne difficulté, permettront à nos Directeurs la decou­
verte d’un répertoire existant mais peu joué.

Après Serge LANCEN. Trévor J. FORD, Paul YODER et Maurice 
FAILLENOT, nous faisons connaissance avec Désiré DONDEYNE. puis 
viendront Henk Van UJNSCHOOTEN, Harold WALTERS. André AMEL- 
LER, etc...

Les auteurs collaborent activement puisqu’ils nous ont adressé 
l’analyse — textes musicaux à l'appui — de la composition choisie.
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..ût>SERENADE • 120

« Sérénade » ; Pour orcnestre d'Harmonie ou Fanfare (Editions 
Transatlantiques).

Cette Sérénade — écrite en 1961 — avait été spécialement compo­
sée pour des formations amateurs réduites, afin de mettre à leur 
portée une pièce facile susceptible d’agrémenter leurs concours et 

. concerts.

J ...

mWmf > f
fi

On peut considérer que cette « Sérénade » est dans un style de 
musique légère dont la disposition orchestrale polyvalente permet 
une répartition de pupitres très variée selon la composition des en­
sembles parfois hétéroclites s’écartant ainsi de la formation d’har­
monie-fanfare classique plus rare, certains pupitres n’étant pas repré­
sentés dans la plupart des cas de ces petits ensembles.

p JTj; n \
'r r t 'b® ’ r; üfT r- f l :mDésiré Dondeyne, né le 20 juil­

let 1921, à Laon (Aisne), a dé­
buté ses études musicales au 
Conservatoire National de Lille 
(Nord). Admis par la suite au 
Conservatoire National Supérieur 
de Paris, il obtient :
— 1er Prix de clarinette (1945)
— 1er Prix de solfège (1945)
— 1er Prix de musique de cham­

bre (1945)
— 1er prix d'Harmonie (1948)
— 1er Prix de Contrepoint (1949)
— 1er Prix de Fugue (1950)
— 1er Prix de Composition (1950)

CARRIERE
Clarinette solo à la Musique de 

l'Air (1939-1953) - Chef de la Mu­
sique des Gardiens de la Paix 
de Paris depuis 1954.

TITRES HONORIFIQUES 
ET MEDAILLES
— Prix Gabriel Parés de la 

S.A.C.E.M. (1959)
— Médaille Militaire
— Chevalier des Palmes Acadé­

miques
— Médaille des Musiques et Cho-

— Médaille de Vermeil de la Vil­
le de Paris (1969)

— Médaille de Vermeil du Conseil 
Général de la Seine et du Dé­
partement.

COMPOSITEUR DE MUSIQUE
Admis à la SACEM vers 1950.

ŒUVRES DE SON REPERTOIRE
a) Musique de Chambre : 

vingtaine d'œuvres ainsi que 
beaucoup d'œuvres de musi­
que de Chambre à vents, adap­
tations ou arrangements, iné­
dits, au répertoire d'ensem- 
blés constitués.

b) Oeuvres symphoniques : lita­
nies pour le Samedi Saint, 
Symphonie des Souvenirs. 
Symphonie Sacra, La Couron­
ne enchantée.

c) Oeuvres d’Harmonies et Fan­
fares : Deux danses [Saraban­
de Pantomine) Editions Mole- 
nsar - Sérénade - Menuet - Fu­
gue (petites formations et di­
visions juniors (Editions Tran­
satlantiques). Ouverture pour

Festival (Editions Mole- 
naar) - Ouverture Circonstan­
cielle - Ballade pour une fête 
populace (Editions Molenaar). 
Concerto pour une trompette.

d) Adaptations - arrangements - 
reconstitutions 
d'un répertoire original pour 
orchestre d'harmonie.

e) Parution du Traité d'Orchestra- 
tion (1969) Editions Lemoine- 
pour taire suite au traité de 
Gabriel PAPES.

Monsieur Désiré DONDEYNE a 
donné une impulsion au renou­
veau du répertoire des ensembles 
d'instruments à vents. Ses créa­
tions, adaptations. 1ères auditions 
et ses oeuvres, dont de ce compo­
siteur un dos plus importants per­
sonnages de la Musique en Fran­
ce. Il est aussi Conseiller techni­
que de la CM F et Professeur dans 

! les stages de perfectionnement.

i??.* J ôo

Ainsi le conducteur réduit en sib se présente sur 4 portées ou 
chaque ligne représente un groupe instrumental défini, permettant 
l’exécution par au moins un pupitre des parties proposées, et d’en­
tendre ainsi l’Harmonisation complète de la « Sérénade ». H appar­
tient alors aux Directeurs de ces formations d’effectuer une répar­
tition plus ou moins équilibrée d’exécution, afin de retrouver un 
ensemble orchestral homogène permettait une audition valable.

,s "

M û
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M -1 Y rl2ème Portée : Saxophones al­
tos, 2, 3e clarinettes, 2ème trom­
pette (comme pour la 1ère trom­
pette selon le goût du chef) - 
Cors et altos.

3éme Portée ; Saxophone té­
nor (clarinette basse) (1er bas­
son) (baryton dans la plupart 
des cas à défaut) 1er trombone 
(cors et altos).

4ème Portée : Saxophone bary­
ton (saxophone basse) (2e basson) 
basses, contrebasses Mib et Sib 
+ contrebasses à corde, 2 trom­
bone.

1ère Portée : Piccolo, flûtes, 
hautbois, petite clarinette, 1ère 
clarinette, 1ère trompette (1er 
bugle - 1er cornet).

2ème Portée ; 2 3e clarinettes, 
saxophones altos, 2ème trompette 
(2e bugle - 2e cornet), 2 cors ou 
2 altos.

3ème Portée : Saxophones té­
nors, clarinette basse, 1er bas­
son, baryton, 1er trombone (cors 
ou altos).

4ème Portée ; Saxophone ba­
ryton (saxophone basse) (2e bas­
son), 2ème trombone, 1er et 2e 
basses, contrebasses à cordes, 
contrebasses Sib et Mib.

>. ri

i ï ; i
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À J *i* *.*•m Les exemptes musicaux sont publiés avec l'aimable autorisation des 
Editions Transatlantiques: 14, avenue Hoche - 75008 PARIS.

Remarque ; Les cors ou altos 
ne sont pas indispensables, leurs 
parties étant exécutées dans ce 
cas par d’autres familles sur la 
même portée. (Ces instruments 
n’étant pas toujours représentés 
dans ces sortes d’ensembles de 
petites divisions.)

kl

(IA) Ainsi une formation ne dis­
posant que des instruments de 
fanfares cuivres pourra équilibrer 
les parties proposées :

1ère Portée ; 1ère trompette, 
1er bugle, 1er cornet.

2ème Portée : 2ème trompette, 
2e bugle, 2e cornet (cors ou al­
tos).

3ème Portée : 1er trombone - 
baryton (cors ou altos).

4ème Portée : 2e trombone, 
basses, contrebasses Sib et Mib.

Cette page est réalisée par
Claude DECUGIS et lean-Mïchel GORISSE

ï-

SERGE LANCEN A L’HONNEUR 
Nous apprenons avec plaisir que le jury cïe {'ACADE­

MIE INTERNATIONALE DE LUTECE a décerné à notre ami 
Serge Lancen la « Coupe de Luîèce » pour sa SYMPHO­
NIE DE PARIS ; œuvre pour orchestre d’harmonie, éditions 
Molenaar.

forme
n’est évidemment pas classique, 
mais elle permet pour beaucoup 
d’ensembles à répartitions instru­
mentales très variées de pouvoir 
aborder ce genre, sans pour cela 
qu’il manque une ou plusieurs 
parties, les chefs de musique dis­
posant dans la plupart des cas, 
d’instruments de différentes fa­
milles pouvant à défaut remplir 
le rôle de ceux qui sont absents.

d’orchestrationCette

»
n

une
B) Dans le cas d’une forma­

tion fanfare de cuivres et saxo­
phones, la répartition sera la 
suivante :

1ère Portée ; 1ère trompette 
'1er bugle - 1er cornet), saxo­
phones sopranos (pour la 1ère 
clarinette».

2ème Portée : Saxophones al­
tos, 2ème trompette <2e bugle - 
-■j cornet) (Cors ou Altos).

3ôme Portée ; Saxophones té­
nors. baryton, 1er trombone (cors 
ou altos).

4cme Portée : Saxophone bary­
ton, basses, contrebasses Sib et 
Ivl.b (saxophone basse).

FESTIVALS INTERNATIONAUX
Organisés par la C.l.S.P.M.

(Confédération Internationale des Sociétés Populaires de Musique) 
HAMAR (Norvège) du 17 au 26 juin 1977

— Festival International de Musique
— Concours national des orchestres scolaires norvégiens
— Concours pour orchestres Juniors (moins de 17 ans)

VIENNE (Autriche) Juillet 1977 
6ème Festival international des jeunes musiciens

— 1er au 8 juillet : Fanfares - Harmonies
— 8 au 16 juillet : Chœurs et Orchestres de jeunes

>•

SERENADE
SERENADE : Mouvement lent 

et large en évitant de décompo­
ser chaque temps.

1er thème (Noire = 60) : ex­
pressif, sans forte apparent avec 
prédominance du thème, l’accom­
pagnement respectant les «pia­
no ».

2ème thème (Chiffre 2) : dou- 
du mouvement (Noire = 120).

(Allegro) mouvement balancé. 
Bien rythmé.

Le thème sera également essen­
tiel (Forte) sur un accompagne­
ment (Piano ou mf). La nuance 
générale augmentera au chiffre 
4 pour terminer cc thème en un 
Forte véritable, le seul au centre 
de cette Sérénade.

Pont : (Chiffre 5 à 6) ralen­
tissement progressif pour rame­
ner le tempo 1® (Noire = 60) au 
chiffre 6.

Réexposition du 1er thème : 
(chiffre 6). Le 1er thème réap­
paraît sous forme d'entrées suc­
cessives et resserrées, en ayant 
soin que chaque tête du thème 
initial se dégage bien, pendant 
que les aut.-vs parties se réintè­
grent dans lin accompagnement 
« Piano ».

>.
i H

) •
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STAGES D’ETE A TOUCY Concours
d’Excellence 1977r <■ *

O dans le cas d’une harmonie 
. i r i table :

1ère Portée ; les anches aigues 
hautbois, lères clarinettes) 4. 

f ûr.e. piccolo (les lères trompet­
te: - bugle et cornet non obligés).

2ème portée: Saxophones al- 
. : 2 - 3è clarinettes (2e trom­
pette - bugle et cornet non obli- 

â ) (Cors et altos non obligés). 
3ôme Portée ; Saxophone té­

nor 'clarinette basse) 1er bas- 
(ler trombone, cors ou al- 

• non obligés).
Portée : Saxophone ba- 

• *n (saxophone basse) 2e basse, 
0 .'r;bnsse à cordes, (basses, 

basses Mib et Sib, 2e trem- 
vic* non obligés).

28 au 30 mai 1977. — Week-end 
d’information sur la gestion et 
l’administration des Sociétés, ty­
pe loi 1901. (Responsable : René 
Tonnon).

26 juin au 3 juillet. — « Juniovs 
de l’Yonne». (Responsable: Ro­
ger Chabricr).

3 aü 12 juillet. — Harmonie et 
Analyse Musicale. Préparatoires 
au Cadasmen- (Responsables : Dé­
siré Dondeyne et René Tonnon).

3 au 12 juillet. — Perfection­
nement Batteries-Fanfares. Direc­
tion des Batteries-Fanfares. (Res­
ponsable : Anck'é Tremine).

15 au 31 juillet. — Harmonie 
Nationale Junior. (Responsable : 
Ferdinand Koch).

1er au 11 août. — Fédération 
du Sud-Est. (Responsable : Ro­
ger Cayrol).

12 au 27 août, 
internationaux.

28 août au 4 septembre. — Ca­
dets de l'Yonne, atesponsable : 
Roger Chabrier ).

4 au 10 septembre. — Stage 
Sonor. (Responsable : Chcisfcianè 
Leroux).

un
Epreuves de solfège (théorie)t ■ -

T. — Si l’on retranche 3 demi- 
tons diatoniques à la composition 
d’une Terne diminuée, quel inter­
valle obi lent-on ?

ïl. — Quelles sont les gammes 
ayant ia note Ré comme note 
modale ?

constitution\}

;

m. Quelle est la mesure 
correspondante de la mesure à 
12/4

/
1

Donnez son unité de me­
sure.

IV. — Dans une partition d'or­
chestre le quatuor à cordes joue 
en « mi b » ; en quel ton joue : 

a) le cor en fa? 
b» la clarinette en si b

v: • ;r:
l ■>>. '

f /
!

AccueilsCONCLUSION : (Chiffre 7) 
r» ;.)?! du :'ème thème dans le 
cadr? du rnouv.m.-nt lent initial, 
aux Sèmes parties, et. dan? un 
(Fm'nucndo /énéraJ avec la fin 
du 1er thème.

f ' i ;
D) Et enfn la formule d'har- 

pius souvent 
quée) so répartirait a nsi : 
s Portée : F,Ote, piccoio. 

• bols, lères clarinettes, lères 
'*1 jettes (pour certaines inter­

ventions selon le goût du chef).

:
ASSUREZ les MEMBRES 

DE VOS SOCIETES 
A LA G.M.F.

nc-fanfare (la

li
f r j f

Désî ré DONDEYNE.m
(. / •

f \ 
; IL
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L'Harmonie du Personnel
de la Régie Autonome des Transports Parisiens 

et sa Batterie-Fanfare ÉDITIONS Henry LEMOINE
17, Rue Pigalle, 75009 PARIS ----- Téléphone: 874-09-25

EXTRAITS DE NOS CATALOGUES
METHODES DE PIANO

BATALLA : Précis de technique du piano. 
GABARD : Méthode de piano et de solfège, 

en 36 leçons.
HAMEL : La nouvelle méthode de piano. 
LEMOINE : Méthode pratique et théorique. 
MARTENOT : L’étude vivante du piano, 4 vo­

lumes (du préparatoire au supérieur}.

METHODES DE VIOLON
DOMERC : Le guide du violoniste.

| MAZAS : Méthode complète.

METHODES DE CLARINETTE
DIDIER : Au service du clarinette 
PARES : Méthode élémentaire.

METHODES DE FLUTE
ARTAUD : Méthode élémentaire pour la flûte 

traversière.
PARES : Méthode élémentaire.
TULOU : Méthode. E 1

1
METHODES DE HAUTBOIS 'BROD : Méthode.

PARES : Méthode élémentaire.
;

&wMETHODE DE SAXOPHONE
LONDEIX : Le saxophone èn jouant en 4 cahiers. 
PARES : Méthode élémentaire.

METHODES DE VIOLONCELLE 
LEE : Méthode complète et pratique.
LIEGEOIS : Les premiers pas du violoncelliste.

METHODES DE GUITARE 
AGUADO : Méthode de guitare.
CARULLI : Méthode de guitare suivie de 44 

morceaux progressifs et de 6 études.
SOR : Méthode complète de guitare.

v l
;
F; ?nIMETHODE DE CLAIRON

PARES : Méthode élémentaire. ■;

vi'-
METHODES DE COR

LAMBERT : Méthode complète et progressive. 
PARES : Méthode élémentaire.

Il
1 &r METHODE DE MANDOLINE

COTTIN : Méthode explicative attrayante 
progressive.

METHODES DE TROMBONE
PARES : Méthode élémentaire.
VOBARON : Grande méthode.

METHODE DE TROMPE DE CHASSE 
TYNDARE - GRUYER : Méthode complète.

:
I : et r i

: !r METHODE DE BASSON
PARES : Méthode élémentaire. HM. Jacques MAS, Directeur de l'Harmonie ir ■

I. : m : ,:y ■La création de l'Harmonie du 
Métropolitain de Paris remonte 
au 3 juillet 1905, et celle de l'Har­
monie «La Fraternelle» de la 
Société des Transports en Com­
mun de ia Région Parisienne âu 
29 mal 1933.

La fusion des deux Compagnies 
de transports en commun ne de- _ . .

■ voit pas manquer d’entraîner celle • aue Fiejei. 
de leurs activités artistiques et 
culturelles. C’est ainsi que le 14 
janvier 1945 les deux Harmonies 
lurent réunies en une seule Asso- 

r dation Musicale, qui a pris son ti­
tre actuel en 1949, lors de la mi­
se en place de la Régie Autonome
des Transports Parisiens. C'est en 19G6 qu'elle s’est pré-

Cétte Harmonie, placée lors de sentée pour la première fois, au
concours d’Auch, dans sa forma­
tion actuelle de Batterie-Fanfare, 
Elle y a obtenu un 1er Prix et 
a accédé à la Division supérieu­
re A.

l’Harmonie et prend un grand 
intérêt sur le plan culturel à tou­
tes les manifestations auxquelles 
elle participe. C’est ainsi que 
l’Harmonie se fait entendre cha­
que année dans divers kiosques 
dos jardins publics et squares de 
Paris et qu'elle donne tous las 
hivers un grand Concert à la

les stagiaires au moins une fois 
par mois.
Les conditions d’admission sont 
les suivantes :

A) Les candidats doivent être

STAGE
DE CHEFS DE CHŒURS

LES DEUX CONCERTS 
D’ELISABETH MOSER 
ACCORDEONISTE

i
Un stage professionnel de chefs

de chœur auprès du. chœur de ,, . —
l’Orchestre de Paris et de l'Opéra “gés dau moins 20 ans et efcre 
est organisé par la Direction de de^ nationalité française.

B) Epreuves du concours :
1. — Sélection sur dossier 

Chaque candidat devra envoyer 
avant le 31 mars, un curriculum 
vitae détaillé, une demande ma­
nuscrite de candidature, une pho­
tocopie des diplômes universitai­
res et musicaux obtenus et l’at­
testation d'une pratique de la 
direction chorale.

Ces dossiers devront être en­
voyés à :

Mme Joëlle Guillobez, chargée 
de mission, Direction de la Mu­
sique, de l’Art lyrique et de la 
Danse, 53, rue Saint-Dominique, 
75007 Paris, tél- 555.92.03 - poste

Conviée pour le Congrès de la 
C.M.F., Mlle Elisabeth Moser, ac­
cordéoniste, est professeur à la 
Musikhichschule de Hanovre. 
Elle est née à Berne, où elle a 
fait ses études musicales.

Elle devait se produire le ven­
dredi 11 et le samedi 12 mars, en 
fin de matinée. Les délégués ont 
pu apprécier sa virtuosité dans 
deux programmes variés et com­
bien significatifs.

la Musique.
Le stage d’une durée d’un an 

renouvelable une fois, exception­
nellement deux, débutera au mois 
de mai et se terminera, pour la 
première session, en décembre 78.

Les stagiaires, dont le nombre 
maximum est fixé à 8, seront 
recrutés par concours et seront 
pris en charge financièrement 
par le Secrétariat d'Etat à la Cul­
ture. Ils percevront une indem­
nité mensuelle de 2.000 F par mois 
(sauf les mois de juillet, août et 
septembre). Les stagiaires pour­
ront continuer à exercer d'autres 
activités rémunérées, sous réserve 
du respect d’emploi du temps dé- 408 (après-nndi). 
fini par les responsables du stage: 2. — Epreuves a admissibilité 
M Laforge, pour l'Opéra de Pa- Les candidats retenus devront, 
ris • M. Oldham. pour l'Orchestre subir les épreuves suivantes : 
de Paris a> faire travailler un extrait

Ils devront participer aux ac- d’une œuvre chorale importante, 
tivités des chœurs de ^Orchestre L’extrait de l’œuvre sera tiré au 
de Palis, suivre les diverses répë- soit par le candidat lors de ré­
citions des spectacles et se confor- preuve et le titre de l’œuvre com­
met: à l’emploi du temps défini muniqué 8 jours avant l’epreuvei 
par les responsables du stage. Une h) faire executer un extrait
réunion-bilan de travail réunira d’un chœur d’opéra. L’extrait sera

communique 8 jours avant l’é­
preuve.

Le jury se réserve le droit d'in­
terrompre à tout moment le can­
didat,
3. — Epreuves iVadmlssion 

A l'issue des épreuves d'admis­
sibilité, des questions seront po­
sées aux candidats.

Les épreuves d’admission et 
d’admissibilité auront lieu le 22 
avril et se dérouleront à Paris, à 
l’Opéra.

,oOo
Dans tous les concours auxquels 

elle a participé en même temps 
que l’Hannonie, la , Batterie-Fan­
fare a brillamment remporté des 
premiers prix.

:

!...
* • •

sa fondation sous la direction de 
George-s Fossler, et dont tous les 
exécutants sont des agents de la 
Régie, n‘a cessé de progresser.
Classée à l’origine en 1ère Divi­
sion. elle accédait en 7948 en Di- En 1972, au concours de Chu- 
vision Supérieure, en 1949 en Di­
vision d'Exceîlence, et en 1953 
en Division d’Honneur, où elle 
s'est toujours maintenue depuis 
dans les nombreux concoucs aux­
quels ejle a pris part.

Voici un bref résumé de ses
SUCCCiS *

1949 : Poissy, 1er prix, accès en 
Division d'Exceîlence, coupe inter­
nationale des Harmonies.

1951 : Saint-Martin-de-Ré, 1er 
prix.

1952 : Brée (Belgique), 1er prix.
1953 : Roy an, 1er prix, accès en 

Division d’Honneur ; Paris : ma­
nifestations officielles pour la 
commémoration du 150ème anni­
versaire de la naissance d'Hector 
Berlioz.

1954: «Ostende «Belgique), dé­
signée par la C.M.F. pour repré­
senter la France (une seule So­
ciété par Nation), 1er prix et 
grand Prix International de l’U.N.
E.S.C.O.

1956 : Varallo (Italie), 1er prix.
1962 : Besançon, 1er prix et 

challenge Marc Delmas ; Paris : 
coupe du Conseil Municipal de 
Paris.

1964 : Les Sables-d'Olonne : 1er 
prix et Prix du Ministère des 
Affaires Culturelles.

i960 : Audi, 1er prix et coupe 
du Président de la République.

1968 : Diekirch (Luxembourg) :
1er prix.

1970 : Chalon-sur-Saône, 1er 
prix et coupe de la Ville de Châ- 
lon.

«Que ce soit dans les Sonates 
de Scarlatti ou le Rappel des Oi­
seaux de J.-Ph. Rameau, elle sut 
démontrer des qualités indénia­
bles ainsi qu’avec Bach. Prélude 
et Fugue en do mineur, œuvre 
somptueuse.

Mlle Moser démontre sa musi­
calité dans les œuvres contempo­
raines écrites spécialement pour 
l'instrument telles : « Divertisse­
ment » Sérénade de Wolfgang Ja- 
cobi, l'actuel directeur du Conser­
vatoire de Hanovre, œuvre pim­
pante et musicale, le « Botany 
Play » de Lundquist. tableautins 
charmants, la Toccata de Ole 
Schmidt, brillante où les jeux les 
plus divers sont utilisés, Morgen 
im wald de I, Schamo. œuvre ly­
rique et descriptive, les Métamor­
phoses de Lundquist aux mille et 
une couleurs, enfin les Variations 
sur un thème de Pagauini de 
Hans Brehme. démontrèrent le 
talent de Elisabeth Moser qui 
obtint un grand succès ample­
ment mérité.

lon-sur-Saône, elle a obtenu un 
lcr Prix et a accédé à la Divi­
sion d’Exceîlence B.

r
;;

Dirigée par le tambour-major 
Heuline, c’est mie excellente for­
mation qui se fait entendre l’été 
porte son concours à de nombreu­
ses manifestations, tant à Paris 
qu'en banlieu. Elle participe avec 
l’Harmonie au Grand Concert 
annuel de la Salle Pleyel.

i
ï '

t
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VIENT DE PARAITRE i
LES REGLES DE L’INTERPRETATION 
MUSICALE A L’EPOQUE BAROQUE

i

r

;
Enoncé clair, concis et pratique des règles musicales en usage 
au XVIIème et XVIIIèmes siècles (comment interpréter ce qui 
est écrit... et ce qui ne l'est pas).
Cet ouvrage comporte notamment :
• La description de tous les agréments (pincé, port de voix, 

etc...),
• L'omerrrentation comparée en France, en Allemagne et en 

Italie,
• Tous les mouvements [gigue, menuet, etc...), ainsi que les 

différentes catégories d'Adagio et d'AHegro (et ia manière 
dont on doit les jouer), avec leurs indications de tempo 
originales,

° Les divers éléments du phrasé [silences d'articulation, notes 
inégales, détaché, etc...).

Un précis Indispensable pour tous les instrumentistes, chan­
teurs et mélomanes qu'intéresse la musique de Luliy, Couperin, 
Bach. Hændol, Vivaldi... avec des centaines de citations et 
d’exemples musicaux empruntés aux ouvrages des meilleurs 
compositeurs et théoriciens de l’époque.
Un volume 185 x 272, 105 pages, relié pleine toile___ 48,90 F

■f
j,
i'

1972 : Vichy, désignée par la 
C.M.F. pour représenter la France 
(une seule Société par Nation), 
1er prix et un Vase de Sèvres.

En 1974, Georges Fossier, at­
teint par ia limite d'ûge, dut quit­
ter la direction de l'Harmonie. Ce 
fut Jacques Mas qui fut choisi 
pour lui succéder. Sous la ba­
guette de ce dernier, l'Harmonie 
n'a rien perdu de sa valeur, et 
en 1976 désignée k nouveau par la 
C.M.F. pour représenter la Fran­
ce au Concours International de 
Vichy, elle y remportait le tro- 
phé « La Lyre d’Or » devant ses 
trois concurrentes hollandaise, 
luxembourgeoise et allemande.

Comité d’Entreprlse de la 
R.A.T.P. apporte son aide finan­
cière pour le fonctionnement- de

v

A« LEDUC
175, Rue St-Honoré, 75040 PARIS Cedex 01Le

• f:
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ADMINISTRATIVELA PAGE
PROCÈS-VERBAL 

DE L’ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
voir bien voulu mettre à notre 
disposition les différents locaux 
de son établissement et nous don­
ner toutes facilités pour organi­
ser cette Assemblée Générale.

Ensuite, en intermède des séan­
ces de travail, vous pourrez en­
tendre à deux reprises Mlle El» 
beth Moser, accordéoniste, profes­
seur à la Muslkhochs chute de Ha­
novre.

Le soir, entre la fin de la séan­
ce de travail et le dîner, 
lieu dans le Hall du Théâtre un 
apéritif auquel ont été conviés 
diverses personnalités cl des re­
présentants de la Presse.

Enfin deux personnalités 'ten­
dront nous entretenir de proble- 

qui nous Intéressent au plus 
haut point : .

M. Jean-Loup Tournier, Direc­
teur' Général de la S A.C.E.M.. 
nous parlera de l'action de m
S. A.CJ3.M. dans les divers domai- 

culturels, et de l’éventuelle
incidence de l'application de la
T. V.A- aux droits d'auteur.

M. Jacques Chailley, Inspec­
teur Général de la Musique, nous 
parlera de diverses questions tou­
chant le problème de la Musique 
à l'Ecole.

III. — RAPPORT MORAL DU SECRETAIRE GENERAL
Le Président donne la parole à M. Paul Pin. secrétaire général, 

qui lit le rapport moral ci-après :
CONCOURS ET FESTIVALS

L’activité de la C.M.P. dans le 
domaine des concours a été en 
1976 pratiquement du même or­
dre qu'en 1975, une centaine de 
manifestations.

pour 1977. 74 manifestations 
sont déjà prévues-

Les concours les plus impor­
tants ont-eu lieu à Patay (Loiret),
Mâcon (Saône-et-Loire), Jonzac 
(Cha ren te-Mari Urne ),
(Moselle), ainsi que trois concours 
de chorales à Strasbourg, Mulhou­
se et: Ragueneau.

Parallèlement ont eu lieu dans 
toute la France des concours de 
moindre importance et de très 
nombreux festivals fédéraux, in­
terdépartementaux et départe­
mentaux.

Toutes ces manifestations sont 
la preuve que la musique populai­
re est bien vivante, et nous nous 
devons de rendre hommage à 
leurs organisateurs.

Enfin l’année 1976 a été mar­
quée par le Concours Internatio­
nal organisé tous les deux ans 
par la \'ille de Vichy, sous l'égide 
de la Confédération Internatio­
nale des Sociétés Populaires de 
Musique, dont le Président, notre - puisque ce soir, pour la première

fois depuis de nombreuses années, 
la première partie du concert se­
ra assurée par une formation d’a­
mateurs, l’Harmonie du Person­
nel de la R.A.T.P-. lauréate du 
Concours International c!e Vichy, 
sous la direction <ic Jacques Mas.

La seconde partie sera assurée, 
comme les concerte- des années 
précédentes par l'une des grandes 
formations professionnelles pari­
siennes, la Musique de- Gardiens 
de la Paix, sous la direction du 
Lieutenant-Colonel De: i- 0 
deyne.

Monsieur le Président,
Mes Chers Collègues,
Appelé à la suite de la 72ème 

Assemblée Générale du 13 mare 
dernier aux fonctions de Secré­
taire Général, c’est la première 
fois que m'échoit, selon l’usage, le

Etaient présentes les Fédérations suivantes : périlleux honneur de vous pré-
V. » ttt rr* senter le rapport moral de la

•AISNE : M. /WlRAUL. . SAPPEI Confédération Musicale de Fran-
ALPES DE «AüTE-PRpvENCE' M.**hx J* ce. J'ai bien dit « selon l’usage »

PFIFFERLING car ni les statuts, ni le règlementMUSIQUE J) ALSACE : NLEnnlc PFEPFERLING. intérieur ne semblent imposer
ARDENNES : M. Jean PRIET. t’att lfNOT cette mission au Secrétaire Génc-

J*| courtiai. g. £*£
BRETAGNE-ANJOU : MM. René BOIVIN et H. assez limité
BRIOUDE : M. Robert ESTIC. 1m.lEN Statuts, article 6, 4cme alinéa :
CENTRE : MM. André^RBUlf et Mo JULIEN. LENOIR « Les procès-verbaux (des réu-
CHAMPAGNE et MEUSE : MM. Claude TANGUx. Marcel t ^ du Collseil <j’Administra-

et Gabriel GLLLAIN. aitaw ait lion) 50116 signés par le Président
CHARENTE : . AmiandBAKIN et Henri ^ZE.W ROOHE et le Secrétaire Général ».
COTE-D’OR : MM AndréAMELLER. Rene WIDIEZ et F^ire Règlement intérieur, article 5.
DAUPHINOISE : MM. Jean-Pierre MALFAIT, Louis LEVRANGI et 3^%^^ . « ^ secrétalie Gé-

.« BELFORT : MM. Marcel BAGNOL et Daniel 3*^"- SU^ÏSgE
) ZEMP. noMw.nmn blécs Générales».
GERS : MM. André DELTOUR et Raoul BENHAaIOU. Heureusement., ou malheureusc-

' HAUTE-G ARON NE : MM. François VERDIER et Roger GAUSbiN. ment __ c’esfc une question de
HAUTES-PYRENEES : MM. Louis GACHASSIN et Maurice DEHAUT. point de vue — la délégation du
HAUTE-VIENNE : MM. Jacques de CH ALAIN et Eugène CnAo&A- Président, officielle, officieuse ou

‘ g NE. ^TT TO , . TufAc_ tacite, lui confie bien d’autres tâ-
I LE-DE-FRANCE : MM. Paul PIN, Louis CHAROLLAIS, Jean elles, ce qui étoffe quelque peu

SUCHE1TI et Raymond MALFAIT. ses fonctions.
INDUE : M. Jean-H. GAULTIER. Quoi qull en soit, le rapport
INDRE-ET-LOIRE : MM. Jean FROIDEFOND et Marceau uuu moral va se trouver cette année
MIDI : MM. Rem; PORTES et Lucien MIECHAMP. âiv..m simplifié du fait que le Conseil
MOSELLE et MEURTHE-ET-MOSELLE : MM. Raymond LAFOND d'Administration a décidé que le

et Marcel SCHNEIDER. t........ .,Président de chaque Commission,
NORD et PAS-DE-CALAIS ; MM. Léon ROSE, Robert de LEERSNY- ou lin Rapporteur désigné par lui,

DER et Alain HA VET. vous présenterait un rapport sur
NORMANDIE ; MM. André PETIT, André BELLIS et Claude DE- ]es travaux de ladite commission 

CUGIS. et l’évolution des problèmes qu’el-
OISE : M. NEUMANN. ' îmTAavrtl le a la charge d’étudier.
ORLEANAIS-BERRY ; MM. René CIMETIERE, François V1LLATTE 

et Henry PET-T.
OUEST ~ M. Robert DHUMEAU. Mme BALLION, MM. Jean BER­

TRAND, BÀLLION, LABBE, PIETOT et SAUZEDE.
PICARDIE ; MM. Fernand POURCHELLE et Claude TRIGAUX.
SARTHE et MAYENNE : MM. Daniel HURE AU et BERNARD.
SAONE-ET-LOIRE ; MM. Georges S AVE Y et Maurice COMMARET.
SEINE-ET-MARNE : Mme André CHALUMEAU. MM. André CHA­

LUMEAU et. René NEURANTER. ■
SUD-EST : MM. Maurice ADAM, André VETTARD, Marius BOI­

TARD" et Alexandre NICQUE.
SUD-OUEST : MM. Henri CIRAN et Gaston DESSAUT.
VAR : MM. Edmond AIGUTER et Henri SICARD.
VAUCLUSE ; MM. André TRINQUIER et Gilbert TESTENIERE.
VOSGES : MM; Maurice MONNIOTTE et Michel LIBRAIRE.
YONNE : MM. Roger CH ABRI ER, Jean DRUGE et Henri BRUN.

Etait représentée la Fédération :
LOIRE et HAUTE-LOIRE ; par M. Jacques de CHALAIN (Haute- 

Vienne).
Etaient absentes et non représentées les Fédérations :

ALPES-MARITIMES, MANDOLINES D'ALSACE, AUVERGNE, COR­
SE. TARN et GARONNE.

’ Assistaient à l'assemblée générale :
MM. EHRMANN, Président honoraire de la G.M.F.. Président de la 

C.I.S.P.M. ;
ATTYASSE. membre de la Commission de vérification des comptes 

ex-président de la Fédération d'Oranie ;
PIETERS, représentant la Fédération F.EJD.E.K.A.M. de Belgique ;
René TONNON, directeur du C.N.P.M.A.E, de Toucy ;
Désiré DONDEYNE. chef de la Musique des Gardiens de la Paix;
André TREMINE, membre de la Commission artistique.
Les Editions MOLENAAR, Robert MARTIN et COMBRE étaient 

représentées par MM. MOLENAAR, MARTIN fils et DELBEC- 
QUE et Henri OHAUFFETON.

MM. Jean-Loup TOURNIER, directeur de la S.A.C.E.M. et Jacques 
CHAILLEY. inspecteur général de la Musique, ont participé aux 
travaux de l’assemblée.

et 12 mars 1977des il
|. — APPEL DES DELEGUES

aura

Florange

mes

nés

CONCERT DU CONGRES
Là encore il y ft innovation.

Président Honoraire M. Ehrmann, 
était présent. Ce concours met­
tait en compétition quatre har­
monies, allemande, française, hol­
landaise et luxembourgeoise. Le 
jury composé de trois personna­
lités musicales autrichienne, bel­
ge et suisse, a décerné la Lyre 
d'Or de Vichy à la Société fran­
çaise, l'Harmonie du Personnel de 
la Régie Autonome des Trans­
ports Parisiens. Nous devons re­
mercier notre ami André Relin 
et ses collaborateurs pour la réus­
site de cette belle manifestation 
internationale.

ACTIVITES DU
CONSEIL D’ADMINISTRATION
ET DES COMMISSIONS

Depuis l’Assemblée Générale de 
mare 1976, le Conseil d'Adminis­
tration s’est réuni 5 fois :

— Le 12 avril 1976, à Paris : 
séance consacrée à la mise en 
place des Commissions, dont le 
journal de mai 1976 a donné la 
liste et la composition, et à pren­
dre position sur divers problèmes 
intéressant la marche générale 
de la C.M.F.

— Lë 21 juin 1976, à Vichy : 
séance consacrée à faire le point 
sur les démarches et actions en 
cours, et aux premières informa­
tions sur l’organisation de l’As­
semblée Générale de mars 1977.

— Le 25 septembre 1976, à Tou­
cy : au cours de cette séance, 
les Commissions suivantes ; Fi­
nances. Journal, Affaires adminis­
tratives, Relations extérieures, 
Jeunesse. Vœux, Artistique et 
Technique, ont rendu compte de 
leurs travaux, et des précisions 
ont été données sur l’Assemblée 
Générale de mars 1977.

— Le 6 février 1977. à Paris : 
réunion consacrée à l’examen de 
la situation financière de la 
C.M.F., de diverses questions 
concernant le Journal, de la si­
tuation du Centre de Toucy et de 
l’organisation du Concours dTSx-
ppllpnrp

— Le 10 mars 1977, à Paris : 
réunion consacrée à la dernière 
mise au point de la présente As­
semblée Générale.

De leur côté, les diverses Com­
missions ont tenu un certain 
nombre de réunions dont le dé­
tail vous sera donné par leurs 
Présidents.
CONGRES D'AUTOMNE 1976

Entre la 72ème Assemblée Gé­
nérale, qui s'est tenue en mars 
1976. et la 74èmc qui débute au­
jourd’hui, la 73cme a eu lieu 
le 26 septembre 1976 à Toucy ; 
26 Fédérations y étaient présen-

Vous avez pu en lire le compte 
rendu et le procès-verbal dans le 
journal de novembre 1976.

NOUVELLES
ADMINISTRATIVES
IMPORTANTES

Les modifications aux statuts 
et au règlement intérieur que 
vous avez approuvées en mars 
dernier ont fait l’objet d’un dos­
sier qui a été remis le 12 mai 
197C ail Ministère de l’Intérieur.

Ces modifications ont été ap­
prouvées par un décret du Minis­
tre de l’Intérieur, contresigné par 
le Premier Ministre, en date du 
25 novembre 1076.

Le nouveau texte intégral de 
ces deux documents sera publié 
prochainement dans le journal.

D’autre part, le réglement 
confédéral des concours, que vous 
avez approuvé en mars dernier, 
a été publié dans le journal d’oc­
tobre 1976, sons une forme qui 
permet de le détacher du journal 
ht de le plier pour en faire un 
fascicule plus facile à manier.

Don-

REMERCÎEMENT.S
La C.M.F. adresse ses remercie­

ments aux différente* personna­
lités du Secrétariat d'Etat .■ la 
Culture et dv. Secrétariat ciT'ra; 
à la Jeunesse et aux Sports pour 
la part qu’elles ont prise à la vie 
de notre Association.

Merci également aux membres 
du conseil d'administration, aux 
membres., des diverses commis­
sions, aux commissaires aux. comp­
tes, aux présidents des Fédéra­
tions et à leurs collaborateurs, 
qui tous concourent à la bonne 
marche de la C.M.F.

Merci à ceux qui ont la charge 
du Centre de Toucy.

Merci enfin au personnel du 
Secrétariat administratif, compo­
sé de M Texie.r. qui est le chef 
responsable, et, do Mmes Huet, 
Laurence Monte;! et Tt?x:cc De­
vant un volume de travail qui 
ne cesse de croître, ce personnel 
fait preuve du plu- grand dé­
vouement pour « faire face » <■: 
il connaît parfois cte réelles dif­
ficultés.

CONCOURS D’EXCELLENCE
Les résultats du Concours d’Ex- 

cellence de 1976 ont été publiés 
dans le Journal d'août-septembre 
1976.

Le Concours d’Exceilence de 
1977 aura lieu le dimanche 13 
mars dans les locaux du Conser­
vatoire National Supérieur de 
Musique de Paris, aimablement 
mis à notre disposition par le 
Directeur, M. Gallois-Montbrun, 
à qui nous exprimons notre gra­
titude.

Les épreuves, qui réunissent en­
viron 90 candidats, se découle­
ront le matin à huit clos, à partir 
de 8 h.

La proclamation des résultats 
et la remise des récompenses au­
ront lieu l’après-midi, à 14 h. 45, 
et seront publiques ; elles com­
porteront une audition de quel­
ques-uns des lauréats. 
RECOMPENSES

Le Secrétariat administratif de 
la C.M-F. a envoyé au cours de 
l’année écoulée : 1.321 médailles 
de bronze, 1.179 médailles argen­
tées. 990 médailles dorées, 180 mé­
dailles de chef. 973 médailles 
de vétéran, 27 plaquettes de cin­
quantenaire, 21 plaquettes de cen­
tenaire ; soit au total 4.691 ré­
compenses.

CONCLUSION
J’en arrive au ternie de ce rap­

port, dont j’ai essayé de faire un 
compte rendu objectif, qui no 
puisse être interprété par quicon­
que comme une sorte de brevet 
d'autosatisfaction.

Dans sa conclusion de l’an der­
nier, mon prédécesseur soulignait 
que «notre Confédération se doit 
de prendre des dispositions pour 
vivre avec son temps ». Je crois 
sincèrement que nous avons es­
sayé d’amorcer le virage dans ce 
sens, de même que je demeure 
sincèrement persuadé que les ré­
sultats obtenus sont peu de cho­
ses au regard de tout ce qui res­
te à faire. Mais nous ne sommes 
pas des thaumaturges et tout ne 
peut se faire en une année.

Et j’en arrive a vous faire part 
de mes réflexions, après une an­
née passée dans les fonctions de 
Secrétaire Général, en contact 
quasi permanent avec ie Secré­
tariat administratif dont le per­
sonnel. je l’ai dit, arrive à peine 
à « faire face » è. çe que j'appel­
lerai « les affaires courantes ». Fl 
n’est pas possible de « respirer » 
un seul instant pour classer les 
archives, pour constituer un fi­
chier exact de nos Sociétés. Et 
cela parce que nous manquons de 
place, nous manquons de maté­
riel (deux machines à écrire de 
modèles périmés), nous manquons 
de personnel, ce qui revient en 
définitive à l'insuffisance des 
moyens financiers dont nous dis­
posons. Mais je ne veux pas sur 
ce point entrer dans des consi­
dérations qui .sont du domaine de 
notre trésorier.

En revanche, en restant dans 
le domaine du secrétaire général, 
je dirai qu'une partie non négli­
geable du travail du Secrétariat 
pourrait être épargné, si vous-mê­
mes et vos Sociétés faisaient l'ef­
fort d'un peu plus de discipline.

IL — ALLOCUTION DU PRESIDENT
La séance est ouverte, à 9 h. 15, par le Président Ameller, président 

de la C.M.F., qui prononce l’allocution ci-après ;
ASSURANCES

fin 1976, il y a eu 1.827 socié­
tés assurées, contre 1.806 en 1975. 
Le nombre des accidents est en 
augmentation sensible, 122 contre 
95 en 1975, soit 12,8 % de plus, 
se décomposant en : 77 accidents 
matériels ; 45 accidents corporels, 
dont deux décès, à Cany (Nor­
mandie) et à Castelnaudâry (Mi­
di).

Mon propos sera court car vous aurez l’occasion d’entendre, 
en détail, les rapports du Secrétaire Général, du Trésorier et des 
Rapporteurs des Commissions.

Cependant, j’aimerais pouvoir vous dire combien notre travail 
commun est favorisé par l’ambiance sympathique qui règne au sein 
du Conseil d’Administration et des Commissions, et également par la 
compétence utilisée de chacun tant dans notre Conseil que dans 
notre modeste administration.

Au bout d’une année de mandat, je voudrais vous dire le travail 
considérable qui a déjà été fait, mais aussi, combien nous nous aper­
cevons de ce qui reste il faire.

Aussi, nous avons besoin de la solidarité de tous tant morale que 
. tangible. Tout à l'heure vous saurez ce que nous attendons de vous, ! tes. 

loin de toutes considérations démagogiques, mais, avec un regard 
pénétrant et objectif sur tous nos problèmes. Le Conseil d'Adminis­
tration s'est penché sur ceux-ci, et croyez que nos décisions et pro­
positions restent logiques et ù combien nécessaires, pour assurer 
l’avenir de notre grande Confédération. Nous avons trouvé, souvent, 
une grande compréhension auprès des pouvoirs publics, mais, nous 
devons persévérer dans notre tche de convaincre en prouvant, et

cmf cmf
Vos efforts doivent tendre vers ce but, amélioration de l'ensemble 

de nos prestations, enseignement rationnel et complet pour ne pas 
fiîre des musiciens des hémiplégiques ! Travail long, mais qui, en 
cîéfiuüvè. portera ses fruits.

Avec le President Ehrmann, un renouveau a été amorcé, il y a 
d MA de nombreuses années et ceci n'a pas été vain, bien au contraire, 
nous devons donc persévérer dans cette voie qui nous a été tracée.

Nous sommes ici réunis parce que nous avons tons la foi et, croyez- 
moi. cette fol est la plus grande force qui soit pour venir à bout clcs 
souris et difficultés. Nous devons nous montrer, en plus de notre 
ivîre-'virflncc, vigilants et réfléchis, nos actions seront: d’autant plus 
appréciées qu'elles auront été mûries.

Nu! doute que l’amitié qui nous lie favorise grandement nos 
-'•ridations, et c’est pourquoi j'ouvre donc ce 74ême Congrès de J.a 
' ’ fédération Musicale de France en souhaitant que nos travaux se 

1 ou’ent dans la bonne humeur, facteur indispensable pour un 
e è mîsme raisonné, logique, équilibré et varié comme la Musique que 
nous défendons.

Il y a donc là matière à at­
tirer une fois de plus l’attention 
des dirigeants sur la nécessité 
d’assurer leurs Sociétés, s’ils ne 
veulent pas risquer de se trouver 
civilement responsables.

EXAMENS FEDERAUX
Le nombre des élèves présen­

tés, qui était passé d’environ 
25.500 en 1968 à 45.500 en 1974 
et s'était maintenu à ce chiffre 
en 1975, est- passé à 47.500 en 
1976.

Si la quasi totalité des Fédé­
rations (45 sur 46) présentent 
des élèves, en revanche le nom­
bre de Sociétés est en légère ré­
gression (1532 contre 1.607;.

ORGANISATION 
DE LA PRESENTE 
ASSEM RLEE G EXE K A LE

Nous avons apporté dans ce 
domaine un certain nombre d’in­
novations.

Tout d’abord, en situant en un 
seul lieu, d’accès facile, toutes le:- 
manifestations de. ce congrès, les 
séances de travail (3 au lieu de 
2», les repas du vendredi, te 
concert, le banquet du samedi. 
Et nous devons remercier M. 
Hanck. Directeur du Théâtre mu­
nicipal d'Issy-les-Moulineaux, dïv

nous ie pouvons.

André AMELLER.
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PAGE ADMINISTRATIVE
Voici quelques exemples :

—• En 1976, certaines Fédéra­
tions ont envoyé leur cotisation 
encore calculée sur la base de 
0 F par Société ;

— De nombreux abonnés au 
journal envoient encore 10 F pour 
prix de leur abonnement ;

— Certaines Fédérations n’ont 
pas envoyé de feuille de rensei­
gnements depuis 1974, et même 
1972 ; souvent elle n’est pas rem­
plie avec assez de précision ;

— Trop de Sociétés écrivent di­
rectement à la C.M.F., en passant 
par-dessus leur Fédération, et sans 
mettre de timbre pour la répon­
se ; or, sur ce point, l'article 7 
du règlement intérieur est formel.

« Le bureau ne correspond qu'a­
vec les représentants des Fédé­
rations. Toute, demande, toute 
proposit ion, toute réclamation, / 
tout communiqué émanant d'une 
Société Musicale doit parvenir au 
Secrtariat par l'intermédiaire de 
sa Fédération qui formule».-à un 
avis motivé. Les réponses seront 
transmises par la voie inverse I »

— Des Fédérations ont envoyé 
la liste de leurs candidats au 
Concours d'Excellence sans indi­
quer les instruments ;

-r- La plupart des Fédérations 
ne mentionnent pas suc les chè­
ques qu'elles envoient l'objet du 
versement ;

— Quant aux articles pour le 
journal, bien qu'une amélioration 
certaine ait été constatée, elle 
n’est pas encore générale, et vous 
avez à ce sujet dans votre dos­
sier une notice dont nous aurons 
l'occasion de reparler locs du rap­
port de la Commission du Jour­
nal.

V. — RAPPORT FINANCIER tions à quoi sert une AssembléeGénérale s’il faut une Assemblée 
Générale extraordinaire pour fixer 
les cotisations. Le Colonel Cha- 
rollais (Ile-de-France) et M. Ci­
metière (Orléanais-Berry) esti- 

M. Deltour donne lecture du ment que tous les Présidents de 
compte rendu financier de l'exer- Fédérations doivent prendre leurs 
cice 1976 joint au dossier remis à responsabilités, 
chaque délégué. Il en commente Vettard indique que person-
les différents postes, mouvements nellement il serait d’accord, mais 
de trésorerie, compte exploitation. Qu est obligé de s'incliner devant 
bilan, et répond aux interventions l'opinion des sociétés qu'il repré- 
de plusieurs délégués. Il présente sente et il donne à cet égard lec- 
également les comptes du Centre ture d'une lettre de l'Union Dé- 
de Toucy qui s'intégrent d'ailleurs partementale de l'Ain refusant 
dans l'ensemble de la comptabi- toute augmentation de cotisation, 
lité de la C.MJ. Le Président estime qu’une telle

lettre revient à dire que ce sont 
Après cette discussion le Présï- les Unions Départementales qui 

dent donne la parole à M. Attyas- décident pour la C.M.F. 
se commissaire aux comptes qui M. Savey (Saâne-et-Loire) consi- 
donne lecture du rapport ci-après dore qu’il faut bien que la C.MJF. 
de la Commission de vérification couvre son budget et donne son 
des comptes. accord.

M. Courtial (Bouches-du-Rhône) 
rappelle que dès 1969 il avait ap­
pelé l'attention sur les dépenses 
importantes qu'entraînerait Tou­
cy. Il n'est donc pas surpris et ré­
serve son accord.

Le Président répond une nouvel­
le fois que le budget de Toucy 
n'a pas à être mêle à cette dis­
cussion. il s’agit uniquement de 
faire vivre la C.MJF.

M. Portes (Midi) déclare voter 
contre une augmentation aussi 
importante : si l’augmentation 
était plus raisonnable, il aurait 
pris la responsabilité de voter 
pour.

M. Deltour fait remarquer qu’il 
s'agit des cotisations de 1978.

M. Julien (Centre) estime qu’on 
demande ue plus en plus à la 
C.M.F. sans vouloir lui en donner 
les moyens. Il ne faut tout de mê­
me pas exagérer, une augmenta­
tion de 50 F représente la moitié 

, du prix d'un repas de Ste-Cécile.
Toucy seraient sépares du compte Cependant, à titre de conciliation, 
de la C.M.F. Cela a été fait com- il admet que si certaines Fédéra- 
me vous avez pu le constater à la tions s’estiment non mandatées, 
lecture du compte rendu financier le Congrès pourrait décider qu’à 
présenté par M. Deltour, trésocier. titre exceptionnel, le Congrès 

En conséquence, je vous engage ^’Autonine statuera, 
à approuver les deux bilans et les _ . Dejî,?ui' indique qu’au
comptes tels qu’ils vous sont pré- Congres d Automne il envisage
sentes et les considérer comme ,e .re avec plus de précision
l’exactitude des livres comptables. }e P01^t de la situation compte

_ _ -, j ix- tenu de la première partie deLa Commission donne quitus a l’année 1977 *
M. Deltour, trésorier, lui adresse M. Pin précise que la proposi- 
ses vifs compliments ainsi qu’a tion de M. Julien conduit à déci- 
ses collaborateurs et lui présente der que ]e Congrès d’Automne se- 
tous ses remerciements. ra en ce qui concerne la cotisa-

Fait à Paris, le 11 mars 1977. ^io.n 197.8: u?e Assemblée Générale « ^ x extraordinaire,signé : Albert Attyasse. Le Président est d’accord, mais
demande pour le principe quelles 
sont les Fédérations qui seraient 
d’accord dès aujourd'hui. 27 Fédé­
rations sur les 41 présentes sont 
d’accord.

M. Vettard demande que l’an 
prochain le rapport financier soit 
envoyé aux Fédérations 15 jours 
avant l’Assemblée Générale.

Le Président s’y engage à condi­
tion qu’il n’y ait aucune grève des 
P.T.T., de Caisse d’Epargne ou 
des Banques, ce qui retarde inévi­
tablement pour obtenir les rensei­
gnements nécessaires.

Le Président donne la parole à 
M. André Deltour, trésorier, pour 
le Rapport Financier.

t ’ -ms: • ;
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?RAPPORT DE LA COMMISSION 

DE VERIFICATION l
?

classique-moderne rEn vertu du mandat que vous 
avez bien voulu nous cenouveler 
lors de l’Assemblée Générale du 
11 mars 1976, j’ai l’honneur de 
vous présenter le rapport sur les 
comptes de 1976, pour l'exercice 
clos le 31 décembre 1976.

Ces comptes ont été régulière­
ment mis à ma disposition et j’ai 
reçu à leur sujet les explications 
et justifications utiles, l’examen 
auquel j’ai procédé m’a permis de 
constater la parfaite correction, 
et la concordance avec le bilan et 
les comptes de résultats soumis à 
votre approbation.

!
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Ce sont des petites choses, di­
rez-vous, mais ie total finit par 
être important et impose au per­
sonnel un travail supplémentaire 
bien inutile, et à la C.M.F. des 
frais de correspondance super­
flus.

Enfin, en ce qui concerne la 
cotisation, l'article du Réglement 
Intérieur dispose :

« La cotisation annuelle sera re­
couvrée dans le courant du qua­
trième trimestre de l’année civile 
pour l'année budgétaire qui suit 
et qui s'échelonne du 1er jan­
vier au 31 décembre.

Les Fédérations devront envoyer 
avant le 1er janvier au secréta­
riat la liste nominative, par dé­
partements, de leurs Sociétés 
adhérentes à jour de leur cotisa­
tion !

A la lettre, cela veut dire qu’au 
31 décembre 1976, toutes les coti­
sations 1977 auraient dû être 
payées. En admettant une cer­
taine tolérance, on peut considé­
rer qu’elles devraient au moins 
être payées avant l'Assemblée 
Générale. Or, à la date du 28 
février 1977, sur 46 Fédérations, 
14 seulement avaient payé inté­
gralement leur cotisation, 7 l’a­
vaient payée partiellement et 25 
n’avaient encore rien payé !

Et ceci me conduit tout natu­
rellement à la conclusion défini­
tive de ce rapport. C'est que, si 
nous avons le droit de penser que 
l’aide reçue des pouvoirs publics 
n’est pas ce que nous souhaite­
rions qu'elle fût, nous avons aus­
si le devoir de commencer par 
nous aider nous-mêmes, et de ne 
jamais oublier que le sort de la 
C.M.F. est avant tout, et surtout, 
entre nos propres mains a tous.

Il a été décidé l’année dernière 
que les comptes du CNPMAE de

I
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VIOLON ï ENSEIGNEMENT ;
:

■J Le Nouveau Violon Classique (en 7 cahiers de i 
A à G).

Cours de Violon (en 5 volumes).
Méthodes de Violon (1er volume).
Ecole des 5 positions (4 volumes).
15 études faciles — Opus 68.
Les élégantes — Opus 82 
36 études mélodiques — Opus 84.
Le semainier du jeune violoniste (en 2 volumes j

Opus 144-50).
Petite école de la double corde — Opus 192.
Le travail journalier des gammes et arpèges l 

(recueil). ®
Gammes et arpèges (en feuilles).
Ecole .complète des positions (en 6 volumes). [■ 
L’art du démanché.
Technique violonistique de la main gauche (en | 

3 volumes).
36 études caractéristiques (en 3 volumes). 
Gammes (en feuilles).
36 études (Opus 20 — 3 volumes).
50 petits exercices de développement (Opus 44). f 
Gammes dans tous les tons.
Etudes élémentaires — Opus 80.
Etudes faciles — Opus 81.
Etudes spéciales à la 3ème position — Opus 82. 
Etudes de rythme — Opus 83.
Etudes aux positions — Opus 85.
Méthode élémentaire.
Technique élémentaire 1ère position.
Mes premières études.
20 études à la 1ère et 3ème positions.
24 études à la 1ère. 3ème et 5ème positions.
16 études aux 7 positions graduées.
Etudes mélodiques spéciales à chaque difficulté 

(3 volumes).
6 duos élémentaires.
Mon album (4 cahiers).
Ecole élémentaire et pratique des positions (3 J 

cahiers).
Gammes et arpèges à 2 et 3 octaves.
Technique du vioion (la main gauche).
Technique du violon (la main droite).
Double corde et sons harmoniques.
Pour devenir violoniste, ce qu'il faut savoir. 
Méthode de Violon (en 5 volumes).

H. CLASSENS: »
t

i
E. COUSIN 
C. DANCLA

!> Le Président remercie M. Del­
tour et M. Attyasse. Il met aux 
voix, le Rapport Financiec. Ce 
rapport est adopté à l’unanimité, 
toutefois M. Vettard (Sud-Est) 
déclare qu’il est d’accord pour 
approuver le rapport mais qu’il 
demande à faire ultérieurement 
des observations par écrit.

Tirant les conclusions du rap­
port financier M. Deltour estime 
qu’il serait souhaitable que la 
C.M.F. dispose de moyens finan­
ciers un peu plus importants pour 
lui permettre d’apporter certaines 
modifications nécessaires à son 
organisation matérielle Dans ces 
conditions, le Conseil d’Adminis- 
tation propose de fixer la coti­
sation pour l’année 1978 à 50 F 
par société. Il explique que le 
Conseil avait envisagé au départ 
des cotisations différentes selon 
l’importance numérique des socié­
tés mais cela s’est révélé difficile 
à appliquer.

M. de Leersnyder (Nord et Pas- 
de-Calais) déclare au’il n’est pas 
possible à sa Fédération de pren­
dre position aujourd'hui. Elle doit 
consulter ses mandants. Il consi­
dère que l’on a engagé à Toucy 
de trop grandes dépenses. Le Pré­
sident fait remarquer qu’il ne s’a­
git pas de Toucy, mais du fonc­
tionnement de la C.M.F.

M. Chabrier (Yonne) estime 
être mandaté pour donner son ac­
cord sur 50 F par société. Il sou­
haitait même aller plus loin puis­
que sa Fédération à présenté un 
vœu tendant à l’instauration 
d’un timbre fédéral annuel de 
5 F par musicien, ce qui représen­
te 0,48 F par mois pour chacun.

Le Président fait remarquer que 
les Fédérations Sportives ne font 
pas autrement. Le Conseil (l’Ad­
ministration a trouvé cette propo­
sition intéressante mais inoppor­
tune pour l’instant, allant beau­
coup plus loin oue ce qui est 
proposé en définitive.

M. Labbé (Ouest) déclare qu'il 
lui est impossible de prendre po­
sition ; il suggère que chaque 
Fédération étudie le problème et 
fasse connaître son avis. Le Prési­
dent se demande dans ces condi-

1.
■:)

■

■

:
i

R. DANIEL
!

La question du Congrès d'Au- 
tomne ayant été évoquée. M. Vil- 
latte (Orléanais-Berry) demande 
quelle en sera la date.

Après avoir consulté M. Rose, 
le Président indique que ce 
Congrès aura lieu à Calais ou à 
Lille au cours de la deuxième se­
maine de septembre ou de la pre­
mière semaine d’octobre.

Le Président lève la séance et 
annonce en intermède l’audition 
de Mlle Elisabeth Moser, profes­
seur d’accordéon à la Musikhichs- 
chule de Hanovre.

Le programme en est 1 esuivant:
Praludium und Fuge C-Dur, 

J.-S. Bach : Sonaten C-Dur, 
c-moll, D. Scarlatti ; aus « Diver­
tissement » Serenade. Wolfgang 
Jacobi ; aus « Bolany Play » Sun- 
flower, Torbjom Lundquist ; Ju­
niper, Cactus, Thislc, Blackthom.

(à suivre).

!•J. DYFF 
L. FOURNIER 
H. KAYSER

i

■

IV. — INTERVENTION 
DU PRESIDENT 
DE LA COMMISSION 
DES VŒUX

A. LEMARIE

i;
Le président donne la parole à 

M. Verdier, Président de la Com­
mission des Vœux.

M .Verdier commente le règle­
ment de la Commission des Vœux 
qui figure dans le dossier remis à 
chaque congressiste.

Il explique qu’au lieu d’envoyer 
systématiquement la discussion 
des vœux à la fin de la séance 
du samedi matin, ceux-ci seront 
examinés à la suite du rapport 
de la Commission intéressée. De 
cette façon seuLs les vœux tou­
chant les questions ne relevant di­
rectement d’aucune Commission 
seront reportés en fin de Congrès.

Le Président remercie M. Ver­
dier et rappelle aux représentants 
des Fédérations que les vœux peu­
vent être adressés à la C.M.F. 
tout au long de l’année sans atten­
dre le dernier moment. Us pour­
ront ainsi être examinés dans de 
meilleures conditions.

E. MALEZIEUX

U
■

:r
!PRESIDENTS ET 

RESPONSABLES DES 
SOCIETES MUSICALES.
UN WEEK-END 
D’INFORMATION SUR 
LA GESTION DES SOCIETES 
EST ORGANISE A TOUCY, 
DU 28 AU 30 MAI 1977.

INSCRIVEZ-VOUS 
SANS TARDER.
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A. MASS AU
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do la musique des gardions do la 
paix, a été de disposer d'une for­
mation musicale qui soit on me-

Pour en rassembler tous les élé-pour souci de prouver que leurs 
formations ne se consacrent pas 
uniquement à des marches mili­
taires mais qu’elles peuvent aussi 
bien exécuter des œuvres classi­
ques dont l’ampleur est beaucoup 
plus considérable. Cet objectif 
entraîna à transcrire pour les 
harmonies les œuvres du réper-

La Musique des Gardiens mente, les enrichir en permanen­
ce, une petite équipe de spécialis­
tes a été réunie au sein de la sure de prêter son concours aux 

cérémonies officielles se dérou­
lant à la Préfecture de police et. 
depuis lors, à la plupart de celles 
qui intéressent la Ville de Paris.

formation ; elle a, par ailleurs, 
la responsabilité de « monter le 
matériel » de l’orchestre, c’est-à- 
dire de préparer Jes partitions 
destinées aux exécutants, ce quide la Paix de Paris

Il s’agit, pour l’essentiel, de mu­
siques militaires, comprenant les 
marches, les airs patriotiques et

exige, dans la plupart des cas, 
non seulement de procéder à leurtoire symphonique.

Il faut reconnaître que ce tra­
vail de réadaptation eut des 
conséquences bénéfiques pour la 
musique, car il contribua à popu­
lariser des œuvres qui, sous leur 

n’attein-

copie, mais de se livrer à un 
minutieux effort de vérification, aussi les hymnes nationaux.
afin d'éviter toute erreur, toute 
omission de signes du langage 
musical et, bien entendu, de les 
reproduire en nombre suffisant.

j travaux ne peuvent être 
confiés qu’à des musiciens, tout 
aussi confirmés que leurs collè- 

l’on ne voit jamais

Le second volet de ses activités
se rattache très directement aux
origines de l’orchestre d’harmo­
nie, destiné à se produire en plein 
air en se substituant alors à l'or­
chestre symphonique qui no le 
pouvait pratiquement pas. comp­
te tenu de sa composition dans

forme symphonique, 
gnaient qu'un public restreint, 
celui des concerts ou de l'Opéra Ces
et c'est là un mérite certain pour
les orchestres militaires- gués, que t a.

dans l'orchestre bien que leur rôleAvec le développement de. la 
radio, de la télévision et du dis­
que la situation est maintenant 
devenue différente puisque cha­
cun est à même, s’il le désire, 
d'écouter les œuvres symphoni­
ques dans leur forme originale.

laquelle dominent les « cordes ». 
Il s’est donc produit une véritable 
transposition d’instruments, les 
clarinettes, par exemple, pouvant 
être considérées comme tenant la

soit essentiel.
Le patrimoine rassemblé par 

la musique des gardiens de la 
paix comporte à ce jour environ 
20.000 pages d'orchestration ; bien 
des formations d'harmonie, par­
mi les plus connues, ont fréquem­
ment recours à ce fonds, qui cons- 

véritable bibliothèque

v* y :,y < ?'jjggSwl place des violons et de même pour 
différents «pupitres» afin de 
passer du concert en salle au 
plein air, avec toutes les diffé­
rences que ceci suppose, notam­
ment en raison de l'acoustique.

a:•
Quoi qu’il en soit, pendant une 

longue période, la musique d’har­
monie a subi une éclipse et a 
été pratiquement oubliée. Elle n’é­
tait pratiquement plus jouée, ce 
qui ne pouvait manquer d'entraî­
ner une désaffection des compo-

titue une 
musicale, afin de se procurer des 
partitions qu’elles-mêmes ne pos­
sèdent pas et qu’elles veulent ins­
crire à leur répertoire.

Nous nous trouvons là dans le 
domaine particulier d'une musi­
que de genre, de variétés, très 
populaire et non plus réservée à 
.... auditoire plus restreint de mé­
lomanes avertis, qui a son réper­
toire particulier, souvent dénom­
mée « musique de kiosque » et qui 
conserve toujours la faveur d’un 
large public. Ce qu’il faut alors, 
c’est apporter un divertissement 
et ceci se traduit dans .le choix 
des œuvres. Celles-ci doivent être 
plus accessibles à des auditeurs 
dont la culture musicale est, dans 
l’ensemble, moins étendue, ce qui 
n’empêche pas d'inclure dans le 
programme quelques compositions 
classiques importantes. Le carac­
tère doit cependant être déferont 
afin aue les œuvres soient bien 
adaptées à leur exécution en plein 
air. mais l’objectif reste toujours 
de présenter la formation dans 
toute l’étendue de ses possibilités 
qui sont celles d'un orchestre a 
part entière.

Les apports nouveaux sont cons­
tants. Le plus récent est une re­
constitution du folklore des neuf 

du Marché Commun Euro-

siteurs à son égard.
Pourtant, certains d’entre eux 

n'ont pas totalement oublié le 
véritable orchestre d’harmonie et 
ont écrit pour celui-ci des œu­
vres originales, ce qui ne signifie 

autant qu’elle soient

un
pays .
péen qui, préalablement a 1 en­
registrement, a nécessité deux ans 
de travail.

La reconstitution est un do-
base de départ car le souci per­
manent doit être impérativement,

Formation musicale relevant de
la direction générale de la police 
municipale et bien connue des au sein de la formation, de re- 
Parisiens, la musique des gar- chercher un perfectionnement
diens de la paix participe à de constant, ce qui met en jeu la
multip'cs cérémonies, se produit responsabilité de chacun quant a
en plein air. à la belle saison, la qualité musicale de toutes ses

les divers quartiers de la prestations.
Capitale, donne des concerts en
salle : fréquemment aussi la ra­
dio diffuse ses enregistrements.

pas pour 
jouées, sinon très rarement, dans 

de très maine difficile ; il faut rester 
fidèle à l’époque de l’œuvre, afin 
de ne pas trahir celle-ci. Les mu­
siciens sont bien évidemment 
attirés par ce genre de travail 
qui, à leurs yeux, est utile par les 
recherches qu’il suppose et par 
sa finalité puisqu'il contribue à 

' enrichir le patrimoine musical.

les. meilleurs cas, par 
grandes formations spécialisées.

Précisément, la musique des 
gardiens de la paix s’attache à 
faire connaître à nouveau le ré­
pertoire propre à l’orchestre d’har­
monie, après qu’il ait été précédé 
à des reconstitutions comme pour 
les .musiques de l’époque de la 
Révolution, de l’Empire, de la 
Restauration, parallèlement à un 
véritable « Inventaire » des com­
positions plus proches de notre 
temps et contemporaines, ce qui 
lui permet de posséder l’essentiel 
des ouvrages de ce répertoire, en 
ce qu'il comporte de plus inté­
ressant. Il est aisé d’imaginer 
l’ampleur des travaux de recher­
ches menés à cet effet dans les 
bibliothéèques et services d’archi- 

officiels et privés, aussi bien 
en France qu’à l’étranger, et 
auprès des compositeurs vivants, 
des éditeurs, etc...

dans
Ceci exige de la part de tous 

un minimum quotidien- de deux 
à trois heures de travail per-Par ’e répertoire auquel elle se 

consacre, elle maintient la tradi- sonnel, rien que pour maintenir
LES CONCERTSleur forme.tion des harmonies-fanfares dont Lorsque la musique des gar­
diens de la paix se produit enle brillant passé remonte à près 

de deux .siècles puisqu’elles naqui-
. De cette manière ils sont en
mesure, en arrivant aux répéti- public. ce- n’est, en somme, que 

l’aboutissement de longues heures 
de répétition, précédées elles-mê­
mes d'une Dréparution minutieu­
se. La diversité de ses presta­
tions qui vont des cérémonies of­
ficielles aux concerts en salle exi­

lent sous la Révolution, alors que 
le- multiples fêtes civiques ou pa­
triotiques ne se concevaient pas 
sans un accompagnement musical 
qui devait cependant être adapté 
au plein air et donnait de ce fait 
la prépondérance aux instruments 
à vent dont les sonorités conve­

nons. d'avoir en même temps une
connaissance précise des œuvres 
qu'ils vont travailler non seule­
ment tous ensemble, mais égale­
ment par pupitre, c’est-à-dire par 
groupe - d'un même instrument 
animé par le chef de file qui est 
le soliste, responsable, dans la 
réalité, de l’encadrement musical.

Ceci montre en fait que lors­
que la musique des gardiens de 
la paix se produit en public ce 
n’est là qu'une partie de son acti­
vité, requérant, afin d’être confor­
me à sa réputation, un travail 
considérable de préparation, aussi 
bien individuel que collectif. Un 
grand concert, axé sur un thème 
déterminé, sur un répertoire spé­
cialisé. sur l’œuvre d’un seul

Les concerts en salle, de leur 
côté, permettent de faire valoir 
d’autres «facettes» encore de 
l’orchestre d’harmonie, par l'audi­
tion d’œuvres coenno-ées pour 
celui-ci ou transposées à son in­
tention mais parfois plus malai­
sément accessibles, plus appro­
fondies sur le plan musical et de

ge. selon les circonstances, de dis­
poser de moyens variés et. à cet­
te fin. elle se compose en réalité 
de deux formations, non pas ve­

naient infiniment mieux à ce cas. ves
Nous voudrions dans cet arti­

cle, rechercher- avant tout les
ritablement • distinctes car ellestraits orignaux de cette «musi­

que », sans omettre les efforts 
entrepris dans les domaines de 
la création et de l'éducation mu-

sont appelées à se produire en­
semble, mais ayant des registres 
différents : l’orchestre d'hirmo-

Gràce à cette action qui reste 
pratiquement inconnue du public, 
la formation a été en mesure de 
donner les premières auditions 
d'œuvres destinées spécifiquement 
à la musique d’harmonie et qui 
n’avaient jamais été exécutés en 
France ou ne l’étaient plus de

ce fait s’accomodant mal d'une 
exécution en plein air car leurs 
nuances deviendraient moins per-sicale. et de quelle manière elle 

concourt* à redonna* vie à des
nie proprement dit. composé de 
quatre-vingts exécutants et la bat­
terie-fanfare qui en compte qua- ceotibles. ne pourraient être ren­

dues dan? toute leur subtilité. Ilœuvres anciennes, sans pour au­
tant que ce soit au détriment des 
compositions modernes auxquelles 
elle s'attache également, réussis­
sant une synthèse prouvant, en 
définitive, que la musique, sous

rante. Entre les deux, c’est en existe une ambiance différente.fait la gamine des instruments les ne serait-ce que peur d'apparen­
tes raisons matérielles (orésen-composant, bien que ceux-ci 

soient toujours à vent (sauf de
compositeur, qui ne durera que de 
2 h 30 à 3 h est l’aboutissement, 
lorsqu'il n'est encore que de 
moyenne difficulté, de 7 à 8 ré­
pétitions ayant la même durée. 
S’il est de très grande difficulté, 
il rendra indispensable d'en abor­
der la préparation très longtemps, 
à l’avance, parfois même jusqu’à 
trois mois, pour être mieux à 
même d'espacer les répétitions 
qui lui sont propres, afin que tout 
naturellement s'accomplisse une

longue date.
Ce fut le cas. en particulier, 

Funèbre et
tation sur scène de la formation,très rares exceptions pour l'har- ncoustique. etc.). C'est, à l'évi­
dence. en salle, que l’orchestre

pour la « Symphonie 
Triomphale » d’Hector Berlioz qui 
n'avait jamais plus été donnée 
depuis 1840. Son enregistrement 
a d'ailleurs été récompensé par

ses diverses formes, est un art monie qui comporte, par exem­
ple, des contrebasses à cordes) 
qui vont les orienter vers des 
répertoires plus ou moins éten­
dus. La batterie-fanfare, en effet.

éternel et vivant, riche non seu­
lement de héritage que le passé 
lui a légué, ma-s aussi de tous 
les apports de notre temps.

d'harmonie pourra le plus com-
de scsplètement faire la preuve 

caractéristiques originales, de sa
Grand Prix du Disque- Ou véritable personnalité.un ne disposant que de tambours,— Musiciens en même temps que peut dire qu’il a véritablement 

permis la redécouverte de cette 
symphonie tombée dans l’oubli. Il 
en a été de même pour les mu­
siques de la Révolution (y com­
pris la « Marseillaise » originale 
de Gossec et le « Chant du Dé-

II est un autre aspect enfin.clairons, trompes et trompettes 
de cavalerie (les cuivres utilisés

gardiens de la paix 
De quelle manière les instru- plus méconnu peut-être d° l'ac­

tivité de la musique des gardienspar celle-ci ne possèdent donc pas 
de pistons) est plus limitée dans 
ses possibilités, bien qu’il y ait

mentistes de la musique des gar­ de la paix : sa participation à 
une certaine forme d’enseigne-

diens de la paix sont-ils recru-
espèce de mûrissement, permet­
tant d'arriver de façon progres­
sive à une interprétation des 
œuvres qui s'épanouissent pleine­
ment au jour même du concert. 
Entré temps, viendra s’intercaler 
la préparation d'autres presta­
tions, méthode qui se caractéri­
sera par une diversité profitable, 
constituant pour les musiciens

tés ?
ment musical. A ce Litre, il n’estdepuis quelques années un renou­

veau de son répertoire. Son rôleAu moment de sa création, vers pas rare qu’elle donne, sur de­
mande. des concerts éducatifs1920, elle rassemblait des gardiens part» de Cérubini), l’ensemble des 

ouvertures de Méhul, pour se li- n'en est pas moins indispensa-de la paix, par ailleurs musiciens 
confirmés, mais toutefois ama- dans des établissements scolairesble.miter à quelques exemples. Il faut se souvenir, à ce sujet.leurs et n’ayant pas à ce titre Vis-à-vis des compositeurs con­

temporains, des auditions Inté­
grales d’œuvres écrites pour l'or­
chestre d'harmonie ont été don-

(Suite page 7)que la raison même de la créationreçu une formation véritablement 
spécialisée.

C’est en 1929 que le Préfet Jean 
Chieppe officialisa cette formation, nées : ainsi celles de Florentun attrait supplémentaire.appelée jusqu'alors Union Musi­
cale de la Préfecture de Police,

Schmitt, de Gabriel Fauré. («Pro-
méthée », créé en 1941 aux arè-— Le répertoireet qui prit le titre de Musique nés de Béziers a été à nouveau

des Gardiens de la Paix. A sa par la musique des gardiens deLa musique des gardiens de la 
paix appartient à une catégorie 
bien déterminée, celle de l’orches-

té*e devaient se succéder les chefs la paix voici quelques années au 
festival de Fourvière).de Musique Jules Bleu. Désiré

Roussel, Félix Coulibeuf et de­ tte d'harmonie, dans lequel les L’action menée de cette ma-puis 1934, Désiré Dondeyne.
Au fur et à mesure que son cuivres occupent une place très nière a incité les compositeurs de

la jeune école musicale françaiseimportante.organisation s’élaborait, quelle 
progressait et que sa renommée 
grandissait en raison de la qua­
lité de ses prestations, une évo-

à écrire pour l’orchestre d’harmo­
nie et non plus à peu prés uni-

Existe-t-il, un répertoire propre
à l’orchestre d’harmonie ? quement pour l’orchestre sympho­

nique et c’est là un apport nou­
veau puisqu’il a permis à ces 
artistes de trouver la possibilité 1 
de concrétiser l’intérêt qu’ils por-

A rénoque révolutionnaire, des 
lut ion n’allait pas manquer de se compositeurs ont effectivement 
produire qui influencerait le ce- produit des œuvres destinées spé­

cifiquement à ces formations et 
qui constituent un véritable ré- 

en grande majorité, des premiers per toire pour les harmonies. Par- 
prix, tant du Conservatoire Na- mi eux n faut citer Gossec et
tional Supérieur de Paris, que de 
différents conservatoires natio-

crutement- Aujourd’hui, ses quel­
ques cent vingt exécutants sont, ensembles composéstenu aux

d'instruments à vent dont l'évo­
lution depuis quelque temps mé-Catel. rite d’être remarquée.

Pac conséquent, la musique desPar la suite ,et jusqu’à Berlioz,naux de musique. Encore leur 
faut-il avant d’être retenus, gardiens de la paix ne sc limite 

pas seulement à faire revivre 
des œuvres anciennes, plus ou 
moins oubliées. Parallèlement, en

les harmonies ont été très flo­
rissantes. Lorsque le romantismeprendre part à un concours pu­

blic permettant de sélectionner 
les meilleurs parmi les candidats.

prit son essor, il entraîna l’épa­
nouissement de l'orchestre sym-

créant des ouvrages récents écritsphonique grâce a des composi­
teurs comme Berlioz, précisément,

Cependant, ces musiciens sont 
d’autre part des gardiens de la 
paix. Il convient donc qu’ils satis­
fassent aux conditions de recrute-

pour harmonie, elle permet de 
renouvelé..* le contexte musical.comme Wagner, pour n’en citer
Tel est le cas, notamment, desdeux. Alors, les orchestresque

d'harmonie se transformèrent et « commandes » de l’Etat dont ellement de l’ensemble de ceux-ci et
la diffusion, apportantdevinrent des musiques milita nos, 

ce qui est, bien sûr, assez diffé-
que le centre d'application des 
personnels en uniforme de la Pré­
fecture de police leur dispense un 
enseignement adapté, comme à 
l’ensemble de leurs collègues re­
levant de la direction générale de

assure
ainsi sa contribution à une véri­
table renaissance d’ur. genre mu- « 
sic.il ayant, son originalité propre i ^ 
et qui était longtemps resté quel­
que peu oublié.

Cette action en faveur de la

rent. Ceci d’autant plus qu’appa­
rurent de nouveaux instruments
comme le saxophone, le saxhorn.

fcréés par Adolphe Sax, qui ne 
tardèrent pas a être inclus dansla police municipale.

Il n’en demeure pas moins que 
la musique des gardiens de la

musique d’harmonie sous ses di- BB 
vers aspects constitue un travail p* 
considérable qui reste en général

ces musiques militaires et contri­
buèrent à rendre à leur tour cel­
les-ci florissantes. Cotte .situationpaix est composée uniquement 

d'instrumentistes d’une haute ignoré. Par exemple., la musique 
de?, gardiens de la paix a dû se

devait se maintenir jusqu'à 1940
environ. Les chefs de ces musl-qualification.

Ce n’est là pourtant qu’une constituer d’importantes archives.ques, pour leur part, vont avoir
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La Musique 

des Gardiens 

de la Paix
Wettklang 

Des instruments à vent dont le prix 

ne fait pas de bruit
Distribué en France par Couesnon

(Suite de la page G)
ou à l'intention d'élèves de 
conservatoires municipaux. Ces 
prestations obéissent à des rè­
gles qui ont été mises au point 
en fonction de leur destination, 
afin de répondre exactement au 
caractère formateur qu’elles doi­
vent avoir. Avant même le con­
cert. l’orchestre d’harmonie est 
présenté, ses différentes familles 
instrumentales sont tour à tour 
passées en revue et les œuvres 
sont toujours commentées. A cha­
que fois, le programme est choisi 
en fonction d'un thème bien dé­
terminé ; il peut être consacré 
ainsi à un compositeur, à un gen­
re musical, à une époque. Cette 
façon vivante d’ouvrir le do­
maine musical aux jeunes aboutit 
à des résultats très positifs.

Dans le même ordre de préoc­
cupation, il faut noter que cer­
tains instrumentistes de la for­
mation participent, à titre per­
sonnel, à l'enseignement donné 
par les conservatoires munici­
paux. afin d’initier les jeunes non 
plus seulement à la musique, mais 
à la pratique d’un instrument.
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LES ENREGISTREMENTS
Le disque a pris à notre époque 

une place dominante e n matière 
de diffusion de la musique et a 
contribué à lui acquérir un pu­
blic nouveau.

La musique des gardiens de la 
paix a procédé à des enregistre­
ments multiples et variés parmi 
lesquels on peut citer la musique 
d’harmonie de la Révolution, les 
chants, fanfares, batteries du 1er 
Empire, les plus célèbres marches 
militaires françaises et étrangè­
res, les hymnes nationaux, des 
concerts de kiosque, des concerts- 
promenades et le premier enre­
gistrement mondial de la « Sym­
phonie Funèbre et Triomphale » 
d'Hector Berlioz.

A ce titre elle a obtenu les 
plus hautes récompenses comme 
les grands prix du disque de l'A­
cadémie Charles Cros, des grands 
prix de l'Académie du disque 
français.
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!La musique des gardiens de la 

paix, en définitive, peut-être 
considérée comme un orchestre 
d’harmonie très complet tant par 
sa qualité musicale que par l’éten­
due d’un répertoire .sans cesse 
renouvelé et enrichi.

Le choix rigoureux de ses ins­
trumentistes, la variété des œu­
vres inscrites à son répertoire 
lui permettent de participer acti­
vement à ranimation musicale de 
la capitale et de bénéficier de la 
faveur du public parisien chaque 
fois qu’elle se produit. Ceci ne 
doit pas faire oublier qu’elle est 
par aileurs souvent sollicitée 
pour donner des concerts dans 
la France entière et même à 
l’étranger.

Par ses créations aussi bien 
que par ses reconstitutions de 
compositions anciennes, elle s’at­
tache à apporter la preuve que 
la musique est une source iné­
puisable d’enrichissement cultu­
rel, comportant des genres suf­
fisamment différenciés pour la 
rendre attrayante et divertissan­
te quels que soient les goûts de 
chaeün.

Wettklang. Les instruments de qualité les moins chers d’Europe.
CouesnorvDistribution 31 rue des Cailloux Clichy Tél.

Exportateur : DEMUSA BERLIN R.D.A.
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Peter Van DykFAITES CHACUN 

UN ABONNE 

AU JOURNAL

CONCERT ANNUEL DE GALA 

DE LA MUSIQUE DE LA POLICE 

NATIONALE
oOo

i:
: Peter Van Dyk, d’origine hollan­

daise, né en Allemagne, metteur 
en scène et chorégraphe de ces 
deux ballets, fut l’un des plus 
jeunes prodiges de la danse alle­
mande au lendemain de la guecre 
et devint à la création, par Wies- 
baden, d’un « Centre d uRenou- 
vcau de Chorégraphique », le plus 
jeune maître de ballet. Puis at­
tiré par la France, il danse avec 
Janine Cliarrat et fait un triom­
phe dans le « Cygne Noir » au Pa­
lais de Chaillot et sur la scène 
du Bolclioï avec l’Opéra de Pa-
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La Musique de la Police Nationale, pour le 20ème anniversaire 
de sa création, donnera son concert annuel de gala, le mercredi 4 mai 
1977, à 21 h., dans le Grand auditorium du Palais des Congrès de la 
Porte Maillot, h Paris.

La première partie du concert sera consacrée à la musique ori­
ginale pour orchestre d’harmonie, dont deux premières auditions, la 
deuxième au répertoire populaire.

L’accès de la salle est libre et ouvert à tous. Des invitations 
seront envoyées aux personnes qui en feront la demande pour elles., 
leurs familles et leurs amis (chaque invitation valant pour plusieurs 
personnes). Ces demandes peuvent être envoyées jusqu’au 15 avril 
au : Secrétariat de la Musique de la Police Nationale, place du 
Général-Leclerc, 92420 Vaucresson. (Joindre une enveloppe timbrée 
pour la réponse.)
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6ème FESTIVAL DE MUSIQUE 

AIX-LES-BAINS - LAC DU BOURGET
< j;(

■;< AIX-LES-BAINS 7-8 JUILLET 1977

fi3ème CONCOURS NATIONAL 
DE SAXOPHONE

< .•s
?
:! ris.sous la présidence de
IMarcel MULE Il créera, entre autres. « Les 

Noces Fantastiques », « Le Concer­
to aux Etoiles », La « Symphonie 
Fantastique » et composera pour 
ses camarades pas de deux et pas 
de trois et, « La Peau de Cha­
grin », « Pièce Chorégraphique », 
« Orphée », etc.

Plus tard il acceptera la direc­
tion de l’Opéra, de Hambourg et, 
il y a quelques années Alain Lom­
bard, directeur artistique de l’Opé­
ra du Rhin a fait appel à Peter 
Van Dyk pour insuffler une vie 
nouvelle au Ballet du Rhin, car 
!o travail le plus important de ce 
créateur consiste à découvrir des 
étoiles et à former des compa­
gnies.

Z'Il-.ZÂ

lorganisé par
L’ASSOCIATION DU FESTIVAL DE MUSIQUE 

D’AIX-LES-BAINS - LAC DU BOURGET
Vient de paraître

Publications Musicales «MARITIMES
et Boîte Postale 10 - 17320 MARENNES7

L’ASSOCIATION DES SAXOPHONISTES 
DE FRANCE

:
E«118 UNE PORTÉE» f.

FESTIVAL DE MUSIQUE 
Concours National de Saxophone
B.P. 140 - 73101 AIX-LES-BAINS

de Carlo Gilbert LAYENSIi
Spécial mélodie, aux multiples combinaisons - Auditions d’élèves, 
religieux, concerts en saîle, pour harmonie, fanfares et cordes.
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AVRIL 1977CONFEDERATION MUSICALE DE FRANCE8

PALMARÈS DU CONCOURS D’EXCELLENCE 1977
PRIXNOTESNOTES PRIXFEDERATIONS SOCIETESNOM PRENOMS

CHANT
1er Prix19,001er Prix17,20• Accord Parfait • LorientBRETAGNE-ANJOUMlle THUAL Catherine

PIANO

3ême Prix10,00
15.00

1er Prix 
3ème Prix

18,55
10,75

Harmonie du Coteau 
Groupe Artistique Renault 
U.J.B. Salnl-Dizier

LOIRE et HAUTE-LOIRE 
SARTHE-ET-MAYENNE 
AUBE et HAUTE-MARNE

Mlle CHEVALARD Pascale 
Mlle LE BERRE Françoise 
Mlle MERCIER Sylvie 6,003,50

VIOLON

1er Prix18,503cmc Prix11,00Ecole de Musique de Chnuny 
Cercle Cœcilla d’Aulnoye-Aymeries

AISNE
NORD et PAS-DE-CALAIS

Mlle GHIRARDI Marie-Hélène 
Mlle MENNECHEZ Corinne

ACCORDEON

2ème Prix 
1er Prix

14,50
17,00

2ème Prix 
2emc Prix

12,70
15,10

Ecole d'Accordéon de Saint-Lô 
Orchestre d'accordéons do Paris

NORMANDIE
ILE-DE-FRANCE

OOUCET Dominique 
Mlle VICARIO Colette ?*. v ï. * '

FLUTE
absenteHAUTES-PYRENEES

SUD-EST
NORD et PAS-DE-CALAIS 
MUSIQUE D’ALSACE 
SEINE-ET-MARNE
MOSELLE et MEURTHE-ET-MOSELLE

DULOUT Nadine 
Mlle FAVRE Jocelyne 
Mllo HAQUETTE Isabelle 
M. MUNCH Christian 
M. NEURANTER Thlorry 
Mlle SABLON Monique

1er Prix 
2èmc Prix 

1er Prix 
1er Prix 

2cme Prix

3ème Prix 
2èmo Prix 
2cmo Prix 

1er prix 
3ème Prix

18,00
16,00
18,50
19,25
15,00

Harmonie de Saint-André-de-Cluses (Haute-Savoie) 
Harmonie Municipale de Croix (Nord)
Harmonie « Sirène . do Breuschwickersheim (B-Rhln) 
Harmonie de Thorigny (Scine-et-Marne)
Harmonie Municipale et Cheminots Jarny (M.-ot-M.)

HAUTBOIS

1er Prix19,002èmc PrixHarmonie de Thorigny (S.-et-M.)

BASSON
Harmonie Municipale d'Aubagne

13,00SEINE-ET-MARNENEURANTER Pascal

1er Prix2ème Prix 19.0013,80BOUCHES-DU-RHONECHABAUD Pascal

CLARINETTE
1er Prix 
1er Prix 

2ème Prix 
ter Prix 

2ème Prix 
2eme Prix 
3èmo Prix 
2èmo Prix 
3èine Prix 
Sème Prix

18,00
18,00
15.00
19.00 
13,50
14.00
12.00 
16.00 
10.00 
15,00

9.258AUJARD Jean-Marie
Mlle COTTET Odile
Mlle DEFFRESNNES Marie-Pascale
EHRET Christian
Mlle KELLER Sylvie
Mlle LOTERMANN Marie-Françoise
MARESCH Jacques
PAPIN Laurent
PATEL Thierry
PIQUET Alain
SACCHETTI Pierro
THOME Gilles

INDRE
SUD-EST
NORO et PAS-DE-CALAIS 
SUD-EST
AUBE ot HAUTE-MARNE 
NORD et PAS-DE-CALAIS 
FRANCHE-COMTE-BELFORT 
BRETAGNE-ANJOU 
NORMANDIE
NORD et PAS-DE-CALAIS 
(Absent) AUBE et HAUTE-MARNE 
ILE-DE-FRANCE

1er Prix 
2ème Prix 

1er Prix 
2ème Prix 
2ôme Prix 
3ème Prix 
3ème Prix

16.60
13,20
19.75
14,10
16,40
10,30
12,50

Harmonie de Saint-Gcnis-sur-Guiors 
Musique Municipale de Croix 
Union Musicale de Cours (Rhône)
Harmonie de l’Alerte (TroyesJ 
Lyre Ouvrièro d'Onnaîng (Nord)
Harmonie Alsthom-Atlantique Belfort
Harmonie La • Jallalsienne » Jaltais (Maine-et-Loire)
Ecole de Musique Evreux (Eure)
Harmonie Municipale d’Orchies (Nord)
Lyre Amicale d’Eaubonne (Val-d’Oise)
Lyre Aflcale d’Eaubonne (Val-d’Oise)

6.25
12,25 3ôme Prix

1er Prix17,005.90

SAXO-ALTO
Harmonie Municipale de Chaumont 
La Fraternelle de Fontaine-les-Grès (Aube) 
Harmonie de Villers-Bretonneux (Somme)

18,00
11,00
14,00

1er Prix 
3ème Prix 
2ème Prix

2èmc Prix 
3ème Prix 
2ème Prix

15.60
12.40
15,30

BARDOT Denis 
Mlle CHEVALET Colette 
GOUVERNEUR Brigitte 
LINARD MarJe-CInudo 
MANZAGOL Annie 
MAYERY René 
SAVELON Pascal 
THIBAUDEAU Martine

AUBE et HAUTE-MARNE 
AUBE et HAUTE-MARNE 
PICARDIE 
Absente

18.50
11.50 
11,00

1er Prix 
3ôme Prix 
3èine Prix

1er PrixHarmonie de Saint-Fons (Rhône)
Harmonie de Tergnier (Aisne)
Harmonie Municipale Les Sables-d’OIonne (Vendée)

19.35SUD-EST
AISNE
OUEST

6,00
3ôme Prix10,50

COR
Harmonie de Doullens-Barly (Somme) 
Union Musicale d’Airaines (Somme)

1er Prix 
lur Prix

17.50
18.50

1er Prix 
2ème Prix

18,90
14.70

PICARDIE
PICARDIE

BRISSE Eric 
COURTIS Pierre-Yves

CORNET
La Fraternelle de Caen (Calvados)

î>
18.00
18,00

1er Prix 
3ème Prix

1er Prix 
3cme Prix

NORMANDIE
LOIRE et HAUTE-LOIRE

17.00
10.00

BOUGARD Dominique 
REYMOND François

TROMPETTE
Union Philharmonique Flers-Breucq (Nord)
Harmonie bagnéraise - Bagnères-de-Bigorre 
Harmonie nancéienne Nancy (M.-et-Mosclle)
Société musicale de Bellerive-sur-Allier 
Lyre belfortaine Belfort
Harmonie municipale et Cheminots Jarny (M.-et-Moselle)
Harmonie municipale de Troyes
Harmonie « Sirène » Breuschwickersheim (Bas-Rhin)
La • Fraternelle » de Caen (Calvados)

1er Prix 
2ème Prix 
2ème Prix 
1er Prix 
1er Prix 
1er Prix 

2ùim; Prix 
1er Prix 
1er Prix 

2èmc Prix 
3ème Prix

1er Prix 
2ème Prix 
2ème Prix 
1er Prix 

2ème Prix 
3èmc Prix 
2ème Prix 
2èmo Prix 
1er Prix 

3ôme Prix 
3ènie Prix

17.00
11.00 
16,00
19.00
17.00
17.50
14.50
18.00
19.00
13.50
12.00

BROUCKE Frédéric 
COUGET Jean-Luc 
EGLOFFE Bertrand 
GENESTE Eric 
HODAPP Marc 
JOYEUX Daniel 
KOLUDSKY Patrice 
MUNCH Eric 
PARENT Alain 
ROSSERO Bruno 
SOOVET Luc

17,50
12,60
12,70
18,00
13.75 
12,10 
15,20 
15,25 
16,85 
11,95
11.75

NORD et PAS-DE-CALAIS 
HAUTES-PYRENEES
MOSELLE et MEURTHE-ET-MOSELLE 
CENTRE
FRANCHE-COMTE-BELFORT 
MOSELLE et MEURTHE-ET-MOSELLE 
AUBE et HAUTE-MARNE 
MUSIOUE D’ALSACE 
NORMANDIE

TROMBONE
Société musicale Méry-sur-Selne
Harmonie municipale Violaines (Pas-de-Calais)
Harmonie de Chépy (Somme)
Fanfare de Gevrey-Chambcrtin

2ème Prix 
1er Prix 
1er Prix 

2èni'} Prix

CHARTON Pascal 
LEKEUX Michel 
ROGER Christophe 
VEILLE Jacques

11,20
13,90
13,00
15,50

3ème Prix 
2ème Prix 
2èmc Prix 
2éme Prix

16.00
17.50
17.50 
15,00

AUBE et HAUTE-MARNE 
NORD et PAS-DE-CALAIS 
PICARDIE 
COTE-D’OR

TUBA
Fanfare Sainte-Marguerite de Gradignan (Gironde) 
Harmonie ■ Sirène • Breuschwickersheim (Bas-Rhin) 
Ecole do musique de Sanvigne-les-Mines (S.-et-L.) 
Ecole de musique de Lancey (Isère)
Ecole de musique de Sanvignes-les-Minos (S.-ct-L.) 
S.M.N. de Mondeville (Calvados)

PERCUSSION
Harmonie de Brétigny-sur-Orge

BOISSON Gilles 
HOLWEG Pierre 
PICOT Bernard 
ROSSERO Albert 
SALAZAR Florian 
SIMON Jean-Yves

SUD-OUEST
MUSIOUE D'ALSACE
SAONE-ET-LOIRE
DAUPHINOISE
SAONE-ET-LOIRE
NORMANDIE

14,40 2ôme Prix 2ème Prix 
2ème Prix 
2ème Prix 
2ème Prix 

1er Prix 
1er Prix

15.00
15.50
15.00
14.50
17.50
18.00

4.50
8,25

10.2S 3ème Prix
9,40

2ôme Prix13,70

DEBAUX Pascal ILE-DE-FRANCE 2ème Prix 19,00 1er Prix15,20

SOLFEGE SEUL
• Espoirs de l’Accordéon • Fourchambault (Ailler)
Groupe Artistique Renault Le Mans
Harmonie de la Société Alsthom - Atlantique de Belfort
Groupe Artistique Renault Le Mans
Groupe Artistique Renault Le Mans
Harmonie do Fressennevillc (Somme)
Ecole do musique do Sanvignos-les-Mines (S.-ot-Loire) 
Union musicale Airaines (Somme)

BENEY Marie-Christine 
CORBIN Maryiènc 
Mme DR1LLOT Jocelyne 
FLEURY Plcrrick 
RICHARD Claudie 
ROBILLARD Jean-Marie 
WIECZOREK Marie-Pierre 
LAMBRE Marie-Christine

CENTRE
SARTHE-ET-MAYENNE
FRANCHE-COMTE-BELFORT
SARTHE-ET-MAYENNE
SARTHE-ET-MAYENNE
PICARDIE
SAONE-ET-LOIRE
PICARDIE

12,90 2èmc Prix 
Rien

2cmc Prix 
3èmc Prix 
3ème Prix 
2ème Prix 
2ème Prix 

1er Prix

8,75
14,30
10.20
10.50
13.00
13.00 
16,75

MANDOLINE
Ecole de musique de SartrouvilleLEROUX Didier ILE-DE-FRANCE 1er Prix17,00

TAMBOUR
BaUorio-Fanfaro La Renaissance de Jouc-lès-Tours 

(l.-ct-L.)
Ouand-Méme Mérlgnac (Gironde)
La Renaissance Joué-los-Tours

DUBERNARD Philippe

DUBRF.Y Christian 
GUENAND Jean-Michel

GUENAND Thierry 
JOLLY Patrick 
LEPAGNOL Jean-Luc (?) 
MERCIER Alain

INDRE-ET-LOIRE 16,00
16.50
15,00

2èmo Piix 
2êine Prix

2èmc Prix 
2èmo Prix 
1er Prix 
en 1976 
1er Prix 

3èmo Prix

SUD-OUEST
INDRE-ET-LOIRE

13,50

17.50
16.50 
10,00

1er Piix 
2ème Prix 
3èniü Piix

INDRE-ET-LOIRE
CHARENTE
YONNE
INDRE

La Renaissance Joué-los-Tours 17.50
12.50

Union muslcae do La Ferté-Louplôre 
Harmonie municipale Chûteauroux 18,00 1er Prix1er Prix18,50

* **** **** ***************** ***** ******* * ** * * *•** -A'** * **** * ★ * A- -A* * ************* *********** A i A- AA * *** * ** ******** ************** * * -A
Pour les Sociétés de Musique voyageant avec leur autocar4 4* V4 4-* s, e* T0 t. w-

)f ( il/ -4-
J l’Agence officielle de la Confédération Musicale de France propose un séjour à PARIS de deux jours *
J avec visite de Paris et de Versailles, avec guide, tour sur la Seine en bateaux-mouches, hôtel et repas. Possibilité d’organiser une soirée au * 
* théâtre sur demande. Au prix de 127 F par personne (groupe de 40 personnes minimum).
î Pour tous renseignements : S.C.Ï.T.V. TRANSATOUR, 34, rue de Lisbonne. 75008 PARIS

******** *************************************** A A A * A** A i'ki * ***************** ********** Y***********************************
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Médaille d’honneur des 

sociétés musicales et chorales Editions
ChoudensPar arrêté du secrétaire d'Etat 

â la culture en date du 12 jan­
vier 1977, la médaille d'honneur 
des sociétés musicales et chorales 
a été attribuée aux musiciens et 
chanteurs ci-dessous désignés :

Promotion du 1er janvier 1977 :
Ain : M. Petrocchi François, 

Bellcgarde.

Indre-et-Loire : MM. Béguin 
Jacques, Tours ; Blotin Robert. 
Tours ; Bruneau Jacky, Tours : 
Fumoleau Jean-Louis, Tours ; Gi­
rault Jacky, Tours ; Hébert Hen­
ri, Tours ; Melun J -Pierre, Tours; 
Paulmier Armel, Tours. 38, rue Jean Mermoz 

Paris VIILJura : MM. Castellon Maurice. 
Dole ; Crétin Claude, Bois-d'A- 

Aveyron : M. Jarlan Georges, mont ; Lacroix Jean, Bois-d'A-
mont : Lamy André, Bois-d'A- 
mont : Lamy Michel, Bois-'dA- 
mont : Loison Daniel, Brevans ; 
Vecenne Michel, Dole.

Rignac.
Alpes-Maritimes : Mme Besson 

Lucienne, Nice ; M. Casciani Cl., 
Nice ; M. Vassalo Albert, Nice. Oeuvres pour Piano de Pierre Arbeau

Bouches-du-Rhône : Mlle Aglus, Loir-et-Clicr : MM. Ballon Mar­
née Robert Elisabeth. Marseille ; Cel, Herbaull ; Bodier Bernard,
Mme Aguillon, née Loubon Jean- Orcliaise ; Cailleaux Pierre, Her-
ne, Marseille : Mme Girel, née bault : Darde Roger, Santenay ;
Loubon Mireille, Marseille ; M. Dubois Marcel. Hecbault ; Giton
Latil Louis, Marseille ; Mme Les- Arthur, Tour-en-Sologne ; Guy
si'/ard, née Vaillant Yvette, Mar- Marcel, Herbault : Hallouin Pier-
seille ; M. Lessirard Francis. Mar- re, Herbault ; Legrand Claude,
seille ; Mme Walser, née Milazzo chailles ; Lepain Jacques. Les
Flory, Marseille : M. Walser Pier- Montils ; Lorant Georges, Candé-

Daniel,

*■

6 pièces brèves pour 

plus “Grandes Mains” 
Degré moyen I

12 pièces brèves pour 

“Petites Mains” 
Degré élémentaire II
1er cahier
1 Première Mazurka
2 Duo
3 Berceuse
2e cahier
4 Une 1res grosse peine
5 Calinerie
6 Souvenir
3e cahier
7 A travers bois
8 II était une fois
9 Obstination
4e cahier
10 Villanelle
11 Promenade
12 La Roulotte

;
re, Marseille. sur-Beuvron : Naudin

Santenay ; Proust Louis. Sante­
nay : Raivard Robert, Herbault ; 
Thibierge Jacques, Herbault : 
Thomas Arthur, Neung-sur-Beu- 

; Trimardeau René, Fran-

Charcnte : MM. Babin Armand, 
Cognac ; Duport Claude, Saint- 
Michel : Lambert Henri, Angou- 
lême ; Lambert Daniel, Saint-Mi­
chel ; Sétrin Claude, Saint-Mi­
chel.

Charente-Maritime : MM. Douil- 
lard André. La Rochelle : Hocbon 
Pierre, La Rochelle ; Marchand 
Jacques. La Rochelle.

:
‘

1er cahier
1 Première Valse
2 Deuxième Valse
3 Pavane

i-
:vron ; . _. .

çay ; Viau André, Herbault ; Viau 
Jean, Herbault.

;/
!
;MM. Badet Georges, 

Riorges ; Barrier Claude, Saint- 
Héand ; Bordas Arthur. St-Just-

æw1» at
zal-Benoit- Fernand, Roanne : Gilibert Jean,

Saint-Héand ; Peguet Georges, 
Saint-Héand ; Pitaval J.-Baptiste, 
St-Héand ; Terlikowski Pierre, Le 
Chambon-Feugerolles.

Loire :

ii

îl22 cahier
4 Deuxième Mazurka
5 Serenata
6 Vers la virtuosité

Doubs : MM. Bernard Ernest, 
Maîche ; Bessot Constant, Mai- 
clie : Bessot Emile, Maiche ; Bil- 
lod Morel Jean, Maîche : Clémen­
ce Honest. Damprichard ; Cour- 
voisier Lucien, Maîche ; Ducrot 
Georges, Maiche : Gâche André, 
Maiche : Gigandet Henri, Mai- 
che ; Guinchard Just, Arc-sous- 
Montenot ; Houser Bernard, Mai­
che : Lorimier Guy, Besançon : 
Mougin Etienne, Maiche ; Perrot 
Joseph, Maîche ; Tissot Fernand, 
Badevel ; Vienot Léon, Maiche ; 
Vuillemin René, Frambouhans.

;!
fii ! .MM. Gimbert 

Charles, Rosières ; Savel Ferdi­
nand, Rosières.

Marne : MM. Dine Serge, 
Broyés ; Dufour Max, Sézanne ; 
Jompierre Michel, Broyés ; Lau- 
na.v Maurice, Broyés ; Perchenet 
Noël, Bacon nés ; Sauvage Jacky, 
Magenta : Tliieron Bernard. Suip- 
pes ; Wuillaume Michel, Suippes ; 
Zymeck Lucien, Suippes.

Haute-Marne : MM. Lefebvre 
Claude. Saint-Dizler ; Maulandre 
Jean, Ville-sur-Saulx.

Haute-Loire : i,: : üy
*

Chaque page propose 
une difficulté à vaincre 

en s’amusant, UEure : D. Desplanque André, La 
Couture-Boussey.

Indre : M. Chassignoux Daniel, 
Châteauroux.

Ille-et-Vilaine : M. Fertard Guy 
Janzé.

1
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(SUITE PAGE 12)
CONCOURS DES SOCIETES
D’ACCORDEONS
LE 19 MAI, A VIRE

JEUDI 19 MAI, A VIRE
Samedi 16 avril, à 21 h.. Le 

Havre, gymnase Pierre-de-Cou- 
bertin. Danse ; Roméo et Juliette.

Mardi 19 avril, Caen : Orches­
tre de Chambre de Caen et 
chœurs de la Cathédrale de Co- 
ventry. Haendel ; Isrël en Egypte.

Mardi 19 avril, à 21 h. ; Li­
sieux. Maison des Jeunes et de 
la Culture. Concert de l’Harmonie 
Municipale.

Lundi 25 avril, à 21 h. ; Les 
Andelys, concert de la Lyre Drui­
dique et de l'Ensemble Vocal de 
Dreux.

Mercredi 27 avril, à 21 h. : Le 
Havre. Théâtre de l’Hôtel de 
Ville. l'Orehestre du Conserva­
toire Municipal et I. Gitiis, vio-

Samedi 23 avril : Caen, Théâtre 
municipal, concert lyrique.

EXAMENS FEDERAUX

MUSIQUE DES GARDIENS DE LA PAIX DE PARIS
CONCERTS PUBLICS

Les candidats ou les professeurs 
qui n’auraient pu sc procurer 
«CARILLON», de Serge LANCEN, 
imposé en élémentaire 1ère an­
née, peuvent le remplacer par 
« PREUDE EN SOL MAJEUR «>, 
de HAENDEL, Editions Lemoine, 
ou «SOLFEGIETTO», de Ph. E. 
BACH, collection GRACIA, N° 
p 11643, Editions PIIILIPPO.

t

MAI 1977
Dimanche 15 ------
Mardi 17 ....
Jeudi 19 ....
Mardi 24 ___
Jeudi 26

JUIN 1977
Dimanche 5 -----
Dimanche 12 -----
Mardi 14 ....
Samedi 18 ....
Mardi 21 ___
Samedi 25 ___
Jeudi 30 ....

JUILLET 1977
Dimanche 3 ....
Mardi 5 ___
Jeudi 7
Dimanche 10 
Mercredi 13 .... 
Jeudi 14 ___
AOUT 1977
Samedi 20 ....
Dimanche 21 
Jeudi 25
Dimanche 28 ___
Dimanche 28 .... 
Mardi 30

SEPTEMBRE 1977
Mercredi 7 
Dimanche 11 .... 
Mardi 13 ....
Samedi 17 ___
Mardi 20
Dimanche 25 ___
Mardi 27 
Jeudi 29 ___

OCTOBRE 1977
Dimanche 2 ....
Samedi 8 ___
Dimanche 16

NOVEMBRE 1977
Dimanche 6 ___

(Batterie-Fanfare)
(Batterie-Fanfare)
......... (Harmonie)
(Batterie-Fanfare) 
......... (Harmonie)

Parc Floral ..................
Parc Montsouris.........
Jardin du Luxembourg 
Square du Temple ... 
Square Jean-XXlll ...

à 15 h 00 
à 20 h 30 
à 16 h 00 
à 20 h 30 
à 20 h 30 Rectificatif les morceauxpour

d'Accordéon 1977 :
(Batterie-Fanfare)
......... (Harmonie)
(Batterie-Fanfare)

Parc Floral .........
Parc Floral .........
Square Trousseau 
Kiosque des Champs-Elysées (Batterie-Fanfare)

.................. (Harmonie)
(Musique et Batterie) 
(Musique et Batterie)

à 15 h 00 
à 15 h 00 
à 20 h 30 
à 16 h 00 
à 20 h 30 
à 16 h 00 
à 20 h 30

Pour les candidats qui ne pour­
raient se procurer le Préludio 
No 6 de L. Lunazzi (Elémentaire 
2ème année), ils pourront le rem­
placer pat* ; Invention en Mi de 
Anny Poltz, Editions Choudens.

Ion
Square Jean-XXlll 
Place des Vosges 
Square Necker ..

• FORMAT POCHE • 208 PAGES «

X......... (Harmonie)
......... (Harmonie)
(Batterie-Fanfare) 
(Batterie-Fanfare) 

Jardin du Luxembourg .. (Musique et Batterie) 
Place de l'Hôtel de Ville (Musique et Batterie)

Parc Floral ..................
Square Sarah-Bernard 
Square Carpeaux ... 
Parc Floral ..................

à 15 h 00 
à 20 h 30 
à 20 h 30 
à 15 h 00 
à 16 h 00 
à 16 h 00

-I
O

m
O

Kiosque des Champs-Elysées (Musique et Bat.)
Parc Floral ....................
Square Chérioux ....
Jardin du Luxembourg
Parc Floral ....................
Parc Montsouris ____

à 16 h 00 
à 15 h 00 
à 20 h 30 
à 16 h 00 
à 15 h 00 
à 20 h 30

S......... (Harmonie)
(Batterie-Fanfare)
___ (Harmonie)
(Batterie-Fanfare) 
___ (Harmonie)

S
C
M
P
c:
mà 20 h 30 

à 15 h 00 
à 20 h 30 
à 16 h 00 
à 20 h 30 
à 15 h 00 
à 20 h 30 
à 20 h 30

Square des Buttes-Chaumont
Parc Floral ...............................
Square du Temple ................
Kiosque des Champs-Elysées (Musique et Bat.)

(Batterie-Fanfare)
......... (Harmonie)
.... (Harmonie) 
(Batterie-Fanfare)

......... (Harmonie)
(Batterie-Fanfare)
(Batterie-Fanfare)

S
*0

cSquare Trousseau ...
Parc Floral ..................
Parc Montsouris ... 
Square Sarah-Bernard

m
<m
D
CParc Floral .........

Champs de-Mars . 
Parc Floral .........

...................... (Harmonie)
,. (Musique et Batterie) 
......... (Batterie-Fanfare)

à 15 h 00 
à 16 h 00 
à 15 h 00

m
m
£

(Musique et Batterie)Parc Floralà 15 h 00 )>
2.. D. DONDEYNE 

... H. DOURNEL 

.... P. BREARD

Chef de Musique ................
Chef de Musique Adjoint 
Tambour-Major .........

Oi] m
OmtÊKmm

i

i
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S'ADRESSERCONCOURSLOCALITES ET DEPARTEMENTSDATES

M. Primo QUATA, 20, ruo Valonttn-Metzlngor. 57500 ST-Avold 
M. A. MOERLEN, 68100 Mulhouse.

M. Cl. HEBTING. 67000 Strasbourg.

M. M. FENNINGER. 67100 Haguonau.

M. Jean GEREY, 2, rue du Foroz, 43140 Aurcc.
M. LEPAGE, 10. ruo Armand-Gasté, 14500 Vire.

24. ruo Alcxandro-Desrousseaux. 59000 Llllo.

M. Pierre JACQUIET. 11, rue Neuve. 57190 Florange.
M. Léon ROUET, 76. me du Cornmerco. Salnt-Satur. 18300 

Sancerre (tél. 54.05.15).
M. Robert HILBERT, 44, rue Wilson. 57510 Puttclango-au-Lacs

Concours d’accordéon, guitare, orgue.
Association des Chorales d Alsace. Concours de Chant Choral scolaire. Théâtre 

Municipal. ^ , , _ . ,
Association des Chorales d'Alsace. Concours de Chant Choral scolaire. Palais 

des Fêtes.
Association des Chorales d'Alsace. Concours do Chant Scolaire. Ancienne 

Douane.
Concours de batteries. .
Concours réservé aux Sociétés d'Accordéon organisé par la Fédération des 

Sociétés Musicales de Normandie.
Grand Concours Interfédéral organisé par ta Fédération dos Sociétés Musicales 

Nord et Pas-de-Calais. Réglement et rensolgnoments au Secrétariat de 
la Fédération.

Concours international pour le cinquantenaire de l'Harmonie municipale.
Concours National.
Concours d'accordéon.

Association des Chorales d’Alsace. Concours Régional de Chant Choral. 
Théâtre Municipal.

Concours International de Musique et de Chant organisé par I Harmonie muni­
cipale des Sablcs-d’Olonne. ouvert aux Orchestres. Harmonies. Fanfares, 
Tambours et Clairons, Trompettes. Cors, Trompes, Accordéons, les Chorales 
d’hommes, mixtes, dames. Ecrire dès maintenant à M. Jeannlcr.

concours National ouvert a toutes formations y compris majorettes.

Concours National ouvert 5 toutes formations.

Concours National de Musique.

SAINT-AVOLD (Moselle)
MULHOUSE (Haut-Rhin)

STRASBOURG (Haut-Rhin)

HAGUENAU (Bas-Rhin)

AUREC (Haute-Loiro)
VIRE (Calvados)

GRANDE-SYNTHE (Nord)
(près Dunkerque)

FLORANGE (Moselle)
SAINT-SATUR (Cher) 
PUTTELANGE-AUX-LACS (Moselle)

SAINTE-MARIE-AUX-MINES (Ht-Rhln)

LES SABLES-D’OLONNE (Vendée)

2 et 3 avril 1977 
27 avril 1977

4 mai 1977

Il mal 1977

15 mal 1977 
19 mai 5977

22 mal 1977

5 Juin 1977 
5 juin 1977 
12 juin 1977

18 et 19 juin 1977

25 et 26 juin 1977

M. A. VALENTIN. 68160 Saintc-Marie-nux-MInos.
M. Jean JEANNIER. président de l'Harmonie municipale, 

Palais. 85100 Los Sablosd’OIonne (toi.Résidence du 
32.05.27 et 32.26.19).

M. Delage Henry, président do « La Fraternelle», 16210 
Chalals.

M. André GALEA. boulevard de Lottredo-Tasslgny, 24110 
Saint-Astier.

M. CHAVIGNAY, président de la - Sainte-Cécile », 17000 
Lagord - La Rocholle.

CHALAIS (Charente)

SAINT-ASTIER (Dordogne)

LAGORD - LA ROCHELLE 
(Charente-Maritime)

26 juin 1977 
26 juin 1977 
4 juin 1978

CONGRES

Congrès de l'Union Départementale de l'Ain.
Congrès de In Fédération du Sud-Est.
Congres do la Fédération des Sociétés Musicales du Midi.
Congrès de la Fédération Musicale du Centre.

Congrès Fédéral Franche-Comté et Territoire de Belfort.
Assemblée Générale de la Savoie.

Assemblée Générale de la Drôme.

Association des Choralos d'Alsace. Ensemble Instrumental et Vocal. 
Assemblée Générale de l'Ardôcho.

Assemblée Générale du Rhône.

Assemblée Générale de la Haute-Savoie.

FESTIVALS

M. ALAMERCERY Michel, La Bourdonnière. 01320 Chalamont. 
M. René PORTES, 16. place Jean-Jaurès. 34500 Béziers.
M. André RELIN, président fédéral. 2, rue Salignat, 

03200 Vichy.
M. Jean-Claude POINSARD, 41, Grande-Rue, 70150 Marnay. 
M. Maurice ADAM. 8. avenue du Petit-Port. Aix-les- 

Bains 73100.
M. Marcel-Pierre GARNIER. 3. avenue de Romans. Va­

lence 26000.
M. Gaby AUBRY, 67160 Wlsscmbourg.

Henri COMBIER, « Le Mas-Salnt-Jcan ». Vals-lcs-Bains 
07600.

M. Francisque BERNARD, 115, avenue Charlos-de-Gaulle, 
Tassin-la-Demi-Lune 69160.
Paul COUDURIER, Caisse d’Epargnc. Bonneville 74130.

CHALAMONT (Ain)
TASS1N LA DEMI-LUNE (Rhône) 
NARBONNE (Aude)
MONTLUÇON (Allier)

MARNAY (Haute-Saône) 
AIX-LES-BAINS (Savoie)

CREST (Drôme)

WISSEMBOURG (8as-P.hln) 
TOURNON (Ardèche)

LYON (Rhône)

ANNECY (Haute-Savoie)

1er mal 1977 
14 et 15 mal 1977
14 et 15 mal 1977
15 mal 1977

5 juin 1977 
2 octobre 1977

9 octobre 1977

15 et 16 detobre 1977 
IG octobre 1977

M.

22 octobre 1977 M

23 octobre 1977

Mme Marie-Thérèse KALUZA, Présidente. 8, rue du Luxem­
bourg, Florange 57190.

M. ALAMERCERY Michel, La Bourdonnière. 01320 Chalamont.
M. Auguste MULLER, Directeur, ruo du Breuil, Saulny 

57140 Wolppy.
M. le président de « l’Avenir », 28, rue Georges-Hermann, 

Saint-Jullen-les-Metz, 57000 Metz.
M. Emile LAMBINET, président de la Société de Musique 

« L’Union, rue de la Résistance. 57140 WOIPPY.
M. Guy HENRY. 7, ruo de Colombey, 57000 Metz-Borny.
M. JEANNIER, Résidence du Palais, Les Soblcs-d’OIonnc 

85100.
M. NAVORET. chef de musique. 15, rue Bigonnet. 71000 

Mâcon.
M. Jean GEPEY, 2. rue du Forez. 43140 Aurec.
M. Francisque BERNARD. 115, av. Charleo-de-GaulIc. Tas- 

sin-!a-Deml-Lune 69160.
M Guy MATHIEU, à Pichcy. 33700 Mérignac.
M. le Président de la Fédération Dauphinoise - Conser­

vatoire de Gap 05000.
M. LINKENHELD. 7, allée Cartalgne, 16000 Angoulômc.
M. le Président de la Fanfare do Ouincleux (69650).
M. le Président do la Fanfare de Bourg-de-Péago (26300).
M. Joseph MULLER. 68000 Colmar.

M. RUDET, Président de l’AMCVB - 7, av. des Vosges. 
77177 Brou S/Chanterelno. .

M. Michel JESPERE. secrétaire, mairie RovIgny-sur.Ornom, 
55880.

M. François BUCHLER. 5. rue Talson. 57000 Metz.
M. Maicel JOLY, chemin de la Réjoulo, 73230 Salnt-Alban- 

dc-Leysse - Tél. (79) 33.45.44. ’
M. Paul DUMONT, président de l’Hic de Charollcs, 40, 

de la Libération. 71120 Charolles.

Festival'de l’Accordéon-Club

Festival des Bords de l’Ain.
Festival

Festival de Musique et Majorettes.

Festival de Musique.

Festival Interdépartemental de Musique et Majorettes.
Festival départemental de ia Jeunesse (dans le cadre du Centenaire).

Festival de la Fédération de Bage - Pont-de-Veyle.
Festival de rassemblement des Sociétés régionales.
Festival de Musique.
Festival de Musique.
Festival départemental du Rhône.

Festival de Batteries et Batteries-Fanfares.
Festival f.'dérai batterie-fanlarc et concours de classement.
Festival du Groupement de NeuvIlle-sur-Saône (Rhône).
Festival de majorettes et musique.
Festival de l’Union Départementale de la Drôme. , . ._____
Association des Chorales d’Alsace. Festival de Chant Choral do la Jeunesse.

Théâtre Municipal.
Festival de Musique.

Festival de musique.

FLORANGE (Moselle)

CHALAMONT (Ain)
SAULNY (Moselle)

SAINT-JULIEN-LES-METZ (Moselle)

WOIPPY (Moselle)

MÉTZ-BORNY (Moselle)
LES SABLES-D’OLONNES (Vendée)

REPLONGES (Ain) # ,
SUD VENDEEN et NORD (Char. Mme) 
SAUJON (Charente Mme)
AUREC (Haute-Loire) 
TASSIN-LA-DEMI-LUNE (Rhône)

MERIGNAC (Gironde)
THEYS (Isère)
OUINCIEUX (Rhône)
ANGOULEME (Charente) 
BOURG-DE-PEAGE (Drôme)

COLMAR (Haut-Rhin)

VAIRES et BROU S/CHANTEREINE 
Seinc-et-Marne)

REVIGNY-SUR.ORNAIN (Meuse)

METZ-VALLIERES (Moselle)
CHAMBERY (Savoie)

CHAROLLES (Sanôe-cl-Loire)

16-17 avril 1977

1er mai 1977 
ter mal 1977

8 mal 1977

8 mal 1977

14-15 mol 1977 
15 mai 1977 i
15 mai 1977 
Date a fixer 
15 mai 1977 
15 mai 1977 
15 niai 1977

:

15 ni3l 1977 
15 mai 1977 
19 niai 1977
21 mai 1977
22 moi 1977 
22 mai 1977

22 mai 1977

22 niai 1977
Festival de Musique et Majorettes. , , ., , __r , p
Rassemblement interrégional des Anciens de la Musique Nationale des C.J.F.

44cme Congréside la Confédération Musicale de Saône-et-Lolro. Centenaire 
de l’HIo de Charolles. Festival avec la participation de la Garde Répu­
blicaine à cheval.

Festival de Musique.
Festival pour toutes

22 mal 1977
28. 29 et 20 niai 1977

29 mai 1977
avenue

Mme Liliane GIMENO. Le Pctit-Bourglloux, 16120 Châleau- 
nouf/Charente.

M. Roger BERTRAND. Président. 9, rue du Haut-du-Mont. 
Corny-sur-Mosello 57680.

M. DESSIVAUD, président. 69360 St-Symphorien-d'Ozon. 
M. ABRAM, président. 2. place Jaboulay. G9230 Saint-Gcnis-

M. Michel ALCARAZ. 1, rue Martln-L'Hulllier. 57170 Châ-

M DELORd! niai rie do Lussac - 33570 - Tél. 156) 84.00.23. 
M. SAINT-EVE, Président. 97. route de Plappevillo. 57000 

Metz-Devant-les-Ponts. _ . .
M. CHENEVIER. 20, rue Laurent-Gayet. 38530 Pontcharra.

Mme Lucie LAURCNT. 1, rue de Flandre, 57290 Famcck.

formations musicales et majorettes.SAINTE-SOULLE (Charente-Maritime)
CHATEAUNEUF-SUR-CHARENTE
(Charente)
CORNY-SUR-MOSELLE (Moselle)

COULONGES-SUR-L’AUTIZE (D.-Sèvrcs) 
SAINT-PRIEST (Rhône)
GIVORS (Rhône)

CHATEAU-SALINS (Moselle)

BEAUNE (Côte d’Or)
LUSSAC (Giioiide)

METZ-DEVANT-LES-PONTS (Moselle)

PONTCHARRA (Isère)

FAMECK (Moselle) 
SAINT-CIERS-DU-TAILLON (Ch.-Mme) 
RUFFEC (Charente) 

VOLMERANCE-LES-MINES (Moselle)

METZ-DEVANT-LES-PONTS (Moselle)

CREUTZWALD (Moselle) 
RAMBERVILLERS (Vosges)
MONSOLS (Rhône)
CHARBONNIERES (Rhône) 
CHERVES-RICHEMONT (Charente)

MAREUIL-SUR-BELLE (Dordogne)

MACLAS (Loire)

SAINT-QUENTIN (Aisne)

TAILLEBOURG (Charente-Maritime)

LA ROCHETTE (Savoie)
CHAUV1GNY (Vienne)
SOMMEDIEUE (Meuse)

VILLEFRANCHE-SUR-SAONE (Rhône)

BOUZONVILLE (Moselle) 
HETTANGE-GRANDE (Mosollc)

VILLERS-LE-LAC (Doubs)

ECHALLON (Ain)

SAINT-ANDRE-D’APCHON (Loire)
LA COURONNE (Charente)

SAMOENS (Haute-Savoie)
TALANGE (Moselle)

LE TOURNE (Gironde)

i29 mal 1977 
29 mal 1977

Festival de Musique.

Super Festival à l’occasion du Centenaire de la Société. 
Festival Groupement de Saint-Symphoricn (Rhône).
Festival Groupement do Saint-Genis-Laval (Rhône).

Festival de Musique. .......................

Fête fédérale des Sociétés musicales de la Côte d’Or. 
Festival du Groupement du Libournals.

Festival • Les Aiglons ».

Festival fédéral. Concours do classoment organisé par 
Sociétés Musicales Dauphinoises.

Festival de Musique et Majorettes.
Festival de Musique.
Toutes formations musicales et majorettes.
Festival de Musique.

Fcstiva* • Renaissance ».

29-30 mal 1977

4-5 juin 1977 
4-5 juin 1977 
5 juin 1977 .

5 juin 1977

5 juin 1977 
5 juin 1977

5 juin 1977

5 juin 1977

5 juin 1977 
5 juin 1977 
5 juin 1977 
11-12 juin 1977

11-12 juin 1977

11-12 juin 1977 
11-12 juin 1977 
12 juin 1977 
12 juin 1977 
12 juin 1977

12 juin 1977

12 juin 1977

‘

-

i

!:la Fédération dc3

M. Bernard LOUIS. Ponts-et-Chaussées. 16700 Ruflcc.
M François WEBER. 25. rue du Cimetière. Volmcrange- 

Ics-Mines, 57330 Hottanqo-Grandc.
M. Jean-Pierre ARTAUD. 5-329. rue Theodore-dc-Gargan. 

57000 Metz-Devant-les-Ponts
M. Charles HOFFMANN. Président. 32. rue de Ham. 57860 

Ham-sur-Varsberg. , ,
M. Roqor CHOLLET. Bols-Martin. 16370 Chcrvès-Richcmont. 
M Robert COSTER. chef de musique. 08700 Rambcrvillers. 
M. de CHABANNES. «Le Pavillon». 69460 Odenas.
M J -M COLLEN, Casino de Charbonmères-Ies-Bains 69260. 
M. Daniel BERNARD, chef do musique. 24340 Mareuil-sur-

42520

:.
Festival de Mus'que.
Festival Fédéral.
Festival Groupement 3 Cantons (Rhône). 
Festival et Classement.
Festival ouvert aux Batteries-Fanfares. Harmonies. Majorettes.

Belle - Toi. (53) 56.63.11.
LACABELLE Bernard. Quartier de Versailles. 

Maclas. _ .
M PICHELIN. secrétaire général, 02350 Notrc-Dnme-de- 

Licsse. tél. 22.20.83.

FCStdVe 1 ladDoîdSgno?organisé pa^rEspéraïce' MareuiUaTsc.800"31''3 aklSlCa'C'' 
Festival de Musique.

Festival Départemental de Musique. Concours de classement.

M.

Festival de Musique.

Si”! ïtXïZiïée génimlf de°i'Unlon départementale.
Festival îLrnîtoffoMusique organisé par - La Lyre de la Cloue.

Festival Groupement Villefrancho.

Festival do Musique.
Festival de Musique.

CENTENAIRE de la Fanfare • La Fraternité ».

Festival de la Fédération du Pays de Gex.

Festival de Musique.
Feslival du Cinquanlonalre de « L Intrépide .

compris majorettes. ,
Festival Union Départementale de Haute-Savoie.
Festival de Musique.

du Sud-Ouest.
Festival do Musique.
Festival de Musique.
Festival de la Fédération Brcssc-flevcrmont.

12 Juin 1977

12 juin 1977

12 juin 1977 
12 juin 1977 
12 juin 1977

18-19 juin 1977

18-19 juin 1977 
18-19 juin 1977

18-19 juin 1977

19 juin 1977

19 juin 1977 
19 juin 1977

26 juin 1977 
26 juin 1977

2G juin 1977

Président de l’Harmonie de La Rochetto. 73110.M. le
M. Guy LACELLE. President.
M. Robert BONNE. 2. ruo do la Caserne, è Sommcdieuo, 

55320 Dicuc sur-Meuse.
M. lo Président des » Cadets du Beaujolais ». 69400 Vil- 

lefranche-sur-Snône. .. . _ ...
M. Jean-Mario GEORGIN. 15. rue Mozart. Bouzonvlllo 57330 
M. René JOLIVALT, 30. ruo du Faubourg Rnstcnno, 57330

M Vves3 jllRIOT. 8 b . Ounrtlor-Ncuf. 25130 VIRers-lo-Lac. 
M.’ Maurice POIMBCEUF. président. Les Monts-Genevricrs. 

25130 .Villers-lc-Lac.
GUYON. secrétaire.

Dejoux.
M Alexis
M. Marcel LAMBERT. 3. rue

"“"l^e^d^rHarmonle. 57300

Echallon, 01490 Saint-Gormain-M.
VIA! Safnt-Aodré-d'Anchnn. 42370 Ronnlson

des Vlqnos. Norsac. 16440
Toutes formations musicales, y

M. le
André COUTURIER. 3. rue 
Hagondange.

M.

Nicole BARRFAUD. 33550 Tnbanac.Mme
dos Alouettes. 57134 Distroff.M PIERROT Michel. 1. rue .

M; BESSON Désiré. Snint-Jenn-sur-Reyssouze. 01530 Samt- 
Julicn-sur-Royssouzo.

CASTANEDO. Président. 14. ruo du Dragon,

SAINT-FORT-SUfl-GIRONDE (Ch.-Mrnc) 
DISTROFF (Moselle) 
SAINT-JEAN-SUR-REYSSOUZE

FAREBERSVILLER (Mosello)
PONS (Charente-Maritime) 
SAINT-JUST-D’AVRAY 
ST-AULAYE-SUR-DRONNE (Dordogne)

GOMELANGE (Moselle)
ILE DE RE (Charente-Maritime) 
CHATELGUYON (Puy-do-Dômo)

LYON (Rhône)

26 Juin 1977 
3 juillet 1977 
3 juillet 1977 
3 juillet 1977 
3 juillet 1977 
7 Juillet 1977 
10 Juillet 1977

13-14 août 1977
15 août 1977
20, 27. 28 août 1977

24 avril 1977

M. Santiago
57450 Fareborsviller.

M GEORGILR. président. 69980 Salnt-Just-d Avray.
Festival de Musique.
Festival do Musique. ,D..
ÊSKS. Battorlos-Fanfaros, Trompe, do

chasse. Concours do majorettes.
Festival «le Musique.
Festival de musique réservé aux 
Rassemblement national des Anciens de

txpmoo'suplrtcur ■ Fédération du Sud-Est - MJ.C., 10t. Bd des Etats-Unis. 
69008 Lyon. _____

M. Yves REBIERE. 24410 Snlnl-Aijlaye-sur-Dronna.

ZUTTELING Jean. 63. Grnndo-Ruo, 57220 Gornolange. 
Pierre ROBERT. 14, rue du Oroisicr. 63200. Riom. 

Tél. 38.16.00.
Fédération du Sud-Est, 284. ruo Vendômo. 69003 Lyon.

M.Sociétés do l’Ho. , r
la Mimique Mallonalo dos C.J.F. cio M
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11CONFEDERATION MUSICALE DE FRANCE r

AVRIL 1977

P^r "aM4ü
||ÉlgLes instruments Buffet Crampon sont distri­

bués par nos agents régionaux hautement 
qualifiés : msm

/••ï-

Bordeaux J^|“|ïmentade (56)91 5267 kM

S 150 ans d'expérience 
P nous ont confirmé 
§1 que rien ne vaut 
H la méthode traditionnelle 

-.jg pour fabriquer
' un instrument de musique 

de premier choix.

SDaniel Paris ____
11, rue A. France (98)45 00 67

Colmar Musique Boesch
I, rue Nesslé

Le Mans Laporte Musique /jlovo,cc-0 
60, Av. Gai Leclerc (43)84 55 63

J. Kokelaere
71 ,riie de Fontenoy (20)52 10 37

Vercruysse & Dhont 
9/11, rue de la Gde 
Chaussée

Brest

* hÀ
i ■(89)41 24 59 'S

an ü' m
—Ê&mËÊÊt&âlÊsà

g|g|
Au cours du siècle dernier. Monsieur Buffet et 
quelques artisans habiles comme lui se sont 
consacrés à la facture des meilleurs instruments 
à vent. Ils travaillaient presque entièrement à 
la main. Soigneusement. Passionnément. Parce 
que c'était la seule façon d'atteindre la plus 
haute qualité.
Aujourd'hui comme depuis 1825, produire 
cette qualité d'instrument, c'est toujours, chez 
Buffet Crampon, l'affaire d'artisans les plus 
habiles travaillant selon les principes qui ont fait 
leur preuve dans le temps.
Le timbre riche et sonore, l'émission facile, 
la régularité de gamme irréprochable (qualités 
propres autant à nos modèles d'étude Evette 
qu'à nos modèles professionnels) suscitent le 
respect des musiciens les plus exigeants partout 
dans le monde.
Clarinettes, saxophones, hautbois, cors anglais 
et bassons.
Essayez-les chez les meilleurs spécialistes 
d'instruments de musique.
Buffet Crampon.
Digne de votre talent.

Lille
PPu-'i

Lille
!(20)552901 ;É '
y

l_yon 1er "1^0(78)284422

1zîfr*ue Thomassin (78)37 8971Lyon II

MarSeiHe V9G“tgrand (91)331545

(87)752608
(87)752011

Didier Musique 
6, rue du Faisan

Mulhouse Musique Bûcher
8,PI de la Concorde (89)46 21 15

Metz
t

Nancy Stanislas Musique
6, rue Stanislas

Nantes M.Simon
15, r. J.J. Rousseau (40)71 4035

Orléans M. Parmenon
49, r. du Colombier (38)8791 34

Arlod S.A.
8, PI. des Victoires

Paris V Pasdeloup
89, Bd St-Michel 033 04 82

Paris VIH B. Vincent-Genod 
47, rue de Rome

Paris XV Pierre Beuscher
66, A. de la M.-Picquet 734 84 70

Poitiers Thevenet Music
Place du Palais (49)41 1043

Rouen Ferron
14, rue Massacre (35)701391

Strasbourg A. Hawecker _____
24, Fbg de Pierre (88)32 01 18

Symphonia Musique 
55,r du Gl de Gaulle (25)43 53 32

Démonstration, service après-vente, documentation gratuite.
-------K---------------------------------------7
(à envoyer directement à votre agent Buffet Crampon régional)
Veuillez me faire parvenir la documentation Buffet Crampon
□ Clarinettes □ Saxophones □ Hautbois □ Bassons
Nom______________ —--------------------------------
Adresse_______ :----------------- --------------------------

(28)24 55 73

f

2600040
2600041Paris II.

522 5700 
5221680

**
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: 6, rue Maurice Berteaux / 78200 Mantes-la-Ville r
;•N'oubiiez pas d'assurer

A LA C.M.F.

procédé utilisé est semblable à ce­
lui de la fabrication des machi­
nes de haute précision où les to­
lérances se mesurent en microns. 
Le clétage à visserie codée dimi­
nue l'usure et garantit un ré­
glage durable : il assure donc une 
souplesse de réponse et une sû­
reté de marche satisfaisant les 
souhaits des musiciens les plus 
exigeants.

il'ébène noire, la partie extérieure 
de la clarinette a toujours été 
noircie. ;8UNE NOUVELLE 

CLARINETTE DE LUXE 
LE RC PRESTIGE

VOS SOCIETES yLe bois de la nouvelle RC Pres­
tige n'est pas noirci, pour mettre 
en valeur toute la richesse de sa 
couleur naturelle. Chaque carre­
let de bois est méticuleusement 
sélectionné pour la régularité et 
la finesse de son grain. De sur­
croit, l'extérieur est fini entiè­
rement à la main : ponçage, po­
lissage, léger huilage et enfin lus­
trage.

Dès lors, deux des caractéristi- 
associées exclu-

S
La Société Buffet Crampon, 

mondialement reconnue pour la 
très haute qualité de sa facture 
instrumentale, présente une nou­
velle clarinette en Sib. appelée la 
RC Prestige. La nouveauté de cet 
instrument réside dans la qua­
lité exceptionnelle des matières : 
bois, métal de clétage, et visse­
rie. La conception sonore de la 
RC Prestige, c'est-à-dire la forme 
et les dimensions de la perce, 
reste rigoureusement identique à 
celle de la RC normale, qui, de­
puis sa .création en 1975, a 
l’approbation enthousiaste 
plus éminents concertistes inter­
nationaux pour sa justesse inéga­
lée, la rondeur de son timbre et 
l’homogénéité de sa gamme chro­
matique.

Nouveautés faciles extraites de notre catalogue :
Autres caractéristiques

Klapil. — AIRS POPULAIRES DE TCHECOSLOVAQUIE, pour 
1 ou 2 flûtes à bec soprano et guitare .....................

— AIRS POPULAIRES DE YOUGOSLAVIE OCCIDENTALE,
pour 1 ou 2 flûtes à bec soprano et guitare ..............

— AIRS POPULAIRES RUSSES, pour 1 ou 2 flûtes à bec
soprano et guitare ............................................................

— MELODIES POPULAIRES POLONAISES, pour 1 ou 2
flûtes à bec soprano et guitare....................................

— MELODIES POPULAIRES D’UKRAINE, pour 1 ou 2
flûtes à bec sopran et guitare .....................................

— SIX CHANSONS POPULAIRES TCHEQUES, pour 2 flû­
tes à bec soprano et accompagnement de piano ad

13,10ques longuement 
sivement à la facture des instru­
ments à cordes — le choix méticu­
leux des bois pour le grain fin 
et régulier et la mise en beauté 
de la richesse naturelle du bois — 
deviennent le propre de la clari­
nette.

Parmi les nombreuses innova­
tions de la nouvelle clarinette, 
précisons que :

■

13,10 y
y13,10© Sa manufacture est entière­

ment effectuée par' une équipe 
spéciale, chaque membre étant 
maitre-facteuc.
© Le support de pouce est régla­
ble, permettant à chaque artiste 
de le positionner en fonction de 
la configuration de sa propre 
main. La plaque du support est 
plus large, ce qui donne une pri­
se plus confortable, 
o Les tenons du corps du haut et 
du corps du bas sont sertis (pro­
tection par bagues métalliques 
incrustées dans le bois', 
o L’instrument est fourni uni­
quement en étui de luxe en cuir 
avec une protection thermique 
pour une meilleure isolation aux 
intempéries. Le capitonnage inté­
rieur est en -peluche de suie Fer­
meture : serrure de sûreté à com­
binaison encastrée.
® La garantie contre toute fente 
est de cinq ans.
o L'instrument est disponible 
uniquement sur commande avec 
un délai de fabrication d'environ 
six mois.

a reçu 
des '• :

13,10 g

Métaux et Clétage 13,10

20,70Le nouvel instrument est actuel­
lement disponible avec clétage 
argenté, finition habituelle de la 
clarinette professionnelle. Sur de­
mande spéciale, le modèle Pres­
tige peut être fourni en pi&qué or, 
en argent massif ou rodic. Ce 
dernier procédé, outre ses quali­
tés esthétiques, 'il évite l'oxyda­
tion) présente l’avantage ue ré­
sister extrêmement bien a 1 usure.

Mb
Ligistin. — LE QUADRILLE DES LANCIERS, pour 4 flûtes à

bec. percussions et piano ............................................
Millot. —10 DUOS ASSEZ FACILES, pour flûtes à bec alto

et soprano ................................................ ......................
- 13 DUOS FACILES, pour flûtes à bec alto et soprano. 

Poulteau. — LA FLUTE A BEC DANS LES CHANTS DE 
FRANCE. 67 airs pour 2 flûtes à bec soprano d’après 
« Le Solfège dans les chants de France » de Leval-
lois et Auclert », en 2 cahiers, chaque .....................

Catalogue complet sur demande

31,00Le Bois : sélectionné soi­
gneusement et non-teinté .

12,50 i
8,60

Depuis plus de cent ans, la cia- 
professionnelle Buffetrinette

Crampon est fabriquée en vieux 
bois d'ébène, portant le nom bo­
tanique mclunoxylon. Les idées 
reçues veulent que toute ébène 
soit noire.

13,10

La Visserie

I Éditions ALPHONSE LEDUCOr, la vraie couleur de ce bols, 
le mieux approprié à la facture 
d'une clarinette de très haute 
qualité, n'est pas noire, niais plu­
tôt marron foncé, d'un ton ri­
che et chaud. Jusqu’ici toutefois, 
pour se conformer au mythe de

Toujours désireuse de pousser 
encore plus loin le perfectionne­
ment de son clétage. la Société 
Buffet Crampon ajoute une o-la­
pe supplémentaire a la ^épura­
tion finale de la RC Prestige : 
toute la visserie est rodée. Le

! P; 175, rue St-Honoré, 75040 PARIS Cedex 01 
Tél. 260.65.26 - 260.48.61 - 260.62.47

F»

J

J;



I

^ AVRIL 1977CONFEDERATION MUSICALE DE FRANCE12

MEDAILLE D’HONNEUR DES 
SOCIETES MUSICALES ET CHORALEShomologués en 1976Classements

(Suite de la page 9) rot Roger, Champlitte.
Sarlhe : MM. Besnier Eugène, 

Sillé-le-Philippe ; Besnier Geor­
ges, Saint-Corneille : Besnier 
Louis, Sillé-le-Phiiippc : Besnier 
Marcel, Saint-Corneille ; Cabaret 
Clément, Ballon ; Cormier André, 
Sillé-le-Philippe ; Cormier Marcel, 
Sillé-le-Philippe ; Mercier Marcel, 
Sillé-le-Philippe ; Montarou Mar­
cel, Sillé-le-Philippe ; Paulin Al­
bert, St-Corneille ; Paulin Maucice 
Sillé-le-Philippe ; Rapicault Al­
bert, Sillé-le-Philippe ; Tuffier 
Maurice, Beaufay.

Haute-Savoie : MM. Baud CL, 
Moraine ; Baud Marcel, Annecy- 
lc-Vieux ; Bencd Emile, Thollon ; 
Clerc Louis, Thollon ; Ferroud- 
Plattet Jacques, Rumilly : Ger­
main René, Seynod : Janin Ro­
ger, Seynod ; Marullaz Pierre, 
Moraine ; Metral Joseph, Sey­
nod ; Vcsin Gabriel. Thollon ; Ve- 
sin Pierre, Thollon ; Vesin Roger, 
Thollon.

Paris : M. Boulanger André, 
Paris-

ÿ
Harmonie Municipale do Charleville-Méziè­

res (Ardennes)
Harmonlo Municipale de Chambéry (Savoie) 
Harmonie Municipale do Montluçon (Ailler) 
Harmonlo d'HIrson (Aisne)
Harmonie de Saint-Quentin (Aisne) 
Alliance Muslcalo de Monterais (Loiret)

Harmonie Municipale do Loos (Nord) 
Harmonie Municipale • Lye Moulinolse » 

(Allier)

Société Musicale (Harmonie) Salnt-Martln- 
de-Pessac (Gironde)

Harmonie Munlcipalo - Union Muslca'o do 
Salnt-Ouen (Solne-Saint-Dcnis) 

Oattcrle-Fanfaro de la Jeunesse Sportive do 
Boulleret (Cher)

Batterie-Fanfare de l'Harrnonlo Municipale 
Union Musicale do Montluçon (Ailler) 
Union Muslcalo d'Amborieu-en-Bugey (Ain) 
Les Sauveteurs do Salnt-Laurent-sur-Saône 

(Ain)
Ensemble Choral La Gaillarde, de . Loos- 

lez-Lille (Nord)
Cercle des XVII - Vltry-le-François (Marne) 
Fanfare de Marche do Prolsy (Aisne) 
Orchestre Harmono-Symphonlquo do Tergnîor 

(Aisne)
Ensemble à vents Gaston Bachelard (Saône- 

ot-Loire)

Fédération dos Ardennes

Fédération du Sud-Est 
Fédération du Centre 
Fédération de l'Aisno 
Fédération de l'Aisne 
Fédération d'Orléanals-Berry

Fédération Nord - Pas-de-Calais

2ôme SectionEXCELLENCE
Moselle : MM. Bach Henri, Cré- 

hange ; Mme Engler Antoinette, 
Thionville ; Feld Joseph, Hund- 
ling ; Fischer René, Maizières-lès- 
Metz ; Hirt Edmond, I-îundling ; 
Huttin Fernand, Thionville ; Mme 
Jalabert, née Herfeld Louisetlc, 
Thionville ; Jung François, Thion- 
ville-Œutrangc ; Klinger Guillau­
me, Maizières-lès-Metz; Mehl Jean 
Hagondange : Mehl Michel, Vitry- 
suc-Orne ; Michaeli René, Pierre- 
villers ; Mohr Alfred, Yutz ; Prell 
Henri, Maizières-lès-Metz ; Quen- 
cez Joël, Rornbas : Mme Schmit, 
née Jolivalt Jeanne, Yutz ; Ver- 
mard Eugène, Maizières-lès-Metz; 
Zajda Jean, Créhange.

1ère Section 
1ère SectionSUPERIEURE

2ômc SoctlonSUPERIEURE

Fédération du Centre 
Fédération du Sud-Ouest1ère SectionPREMIERE DIVISION

Fédération de l'Ile-de-France 
Fédération d'Orléanals-Berry

J

Fédération du Centre 
Fédération du Sud-Est

2ème Section

Fédération du Sud-Est 
Fédération Nord - Pas-de-Calais

■ Nord : MM. Belery Jean-Marc, 
Dompierre - sur - Helpe ; Botteau 
Michel, Dompierre - sur - Helpe ; 
Coisne Gérard, Mouvaux : Cor­
nard Roger, Neuville-en-Ferrain ; 
Casteïain Michel, Roncq ; Genard 
Claude, Dompierrc-suc-Helpe; Ge­
nard Gabriel, Dompierrc-sur-Hel- 
pc ; Lemerse Roland, Tourcoing ; 
Meunier Jean-Paul, Dompierre- 
sur-Helpe ; Noppe Pierre, Hal- 
luin ; Petillon Jean, Tourcoing ; 
Schiettecatte Claude, Tourcoing.

Oise : MM. Cœugniet Lucien, 
Chiry-Ourscamp ; Coquerel Dési­
ré, Chiry-Ourscamp.

Pas-de-Calais : MM. Acquart 
Paul. Laventie ; Bernard J.-Pierre, 
Béthune ; Bernard Roland. Béthu­
ne ; Boucry Louis, St-Pol-sur-Ter- 
noise ; Caron Francis, Annay- 
sous-Lens ; Dieulot Charles, Dro- 
court ; Druon Roland, Saint-Pol- 
sur-Ternoise ; Dubrulle Jean, Sa- 
vy-Berlette : Garnier Henri, 
Nceux-les-Mines : Guille Michel, 
St-Pol-sur-Tcrnoise ; Hermetz Mi­
chel, Troisvaux ; Lepretre Lionel, 
Le Portel ; Rulens Julien, Saint- 
Pol-sur-Ternoise ; Salingue Gil­
bert, Lestrem ; Simon Bernard, 
Samec ; Stanislawski Clément, 
Marles-les-Mines ; Têtard J.-Pierre 
Zutkerque : Thilliez Michel, Mo- 
linghem ; Thilliez Pierre, Isber- 
gues.

Puy-de-Dôme : MM. Bourasset 
Guy, Vic-le-Comte ; Coudert Ro­
ger, Vic-le-Comte ; Dopeux Guy, 
Le Chambon-sur-Lac ; Pradier L. 
Vic-le-Comte ; Fournier Daniel, 
La Sauvetat ; Cormier Guy, La 
Sauvetat ; Disseix Robert, La Sau­
vetat.

Pyrénées-Orientales : MM. Erre 
René, Céret ; Xech Louis, Arge- 
lès-sur-Mer.

Hautes-Pyrénées : M. Cazenave 
René, Séméac.

Fédération Champagne et Meu3e 
Fédération de l'Aisne 
Fédération do l'Aisno

? Fédération de Saône-et-Loire

Réveil Gucugnonnais (Saône-et-Loire) 
Harmonie Municipale do Carentan (Manche) 
Les Petits Chanteurs de Villeplnte (Seine- 

Saint-Denis)
Accordéon-Club do la Banlieue Nord-Est 

(Seine-Saint-Denis)
Fanfare de Marche d'Etrouse (Aisne) 
Harmonie de Vermand (Aisne)

Chorale * Amitié • d'Hirson (Aisne)
Lyre de Salnt-Loubès (Gironde)
Entente Musicale Sainte-Cécllo de Brive La 

Gaillarde (Corrèze)
Batterie-Fanfare l’Aurore de Salnt-Gengoux- 

de Scissé (Saône-et-Loire)
Batterie de l'Harmonie de Chôlon-sur-Saôno 
Union Philharmonique de Thiers (Puy-de- 

Dôme)

Harmonie de Saint-Pourçaln-sur-Sioule (Al­
lier)

Harmonie Saint-Chaffre de Lo Monastier- 
sur-Gazeille (Haute-Loire)

Lyre de Salnt-Genls-Pouilly (Ain)
Fanfare de Guignlcourt (Aisne)
Fanfare de Saint-Gobain (Aisne)
Chorale « Arpège » de Blanzy (Saône-ct- 

Loiro)
Batterie-Fanfare des Sapeurs-Pompiers do 

Moissy-Cramayel (Selne-et-Marne)
Les Enfants du Loir (Loir-et-Cher)
Réveil Lucéen de Lucé (Eure-et-Loir) 
Harmonie Municipale de La Ferté-Salnt- 

Aubln (Loiret)
Harmonie » La Cigale » de Vitry-aux-Logcs 

(Loiret)
Fanfare d’Outarville (Loiret)
L'Echo de la Tardoire (Charente)
Harmonie de Charly-sur-Marno (Aisne) 
Jeunesse Saint-Laurentine de Saint-Laurent- 

sur-Saône (Saône-et-Loire)

Batterie-Fanfare do Cancrianvllle (Seine- 
Maritime)

Batterie-Fanfare de l’Harmonie Municipal© 
du Havre (Seine-Maritime)

La Fraternité Lyrique de Marigny-le-Chatel 
(Harmonie) (Aube)

Fanfare La Renaissance de Flers-en-Escrc- 
bieux (Nord)

Fanfare de Marche de Mnrcquigny (Aisne) 
Fanfare Les Amis Réunis de Saint-Quentin 

(Aisne)

J Ensemble Junior de Marly-Gomont (Aisne)

Fédération de Saône-et-Loire 
Fédération de Normandie 
Fédération de l'Ile-de-France

DEUXIEME DIVISION Somme : MM. Becker Max, 
Monchaux-lês-Quend ; Boimarc 
Jean, Mers-les-Bains ; Bourdcl 
Maurice, Amiens ; Buffet Mau­
rice, Villers-Bretonneux ; Caste- 
lot Roland, Mers-les-Bains ; Caul- 
lier André, Amiens : Debrie An­
dré, Buigny-l'Abbé ; Drez Pierre, 
Villers-Bretonneux ; Huray Ri­
chard, Mers-les-Bains ; Jourdain 
Louis, Buigny-l’Abbé ; Leclercq 
Albert, Sailly-Flibeaucourt ; Lefe- 
vre Robert. Roiglise ; Mopin Pa­
trice, Mers-les-Bains; Petigny Re­
né, Conty ; Petit Renaud, Conty ; 
Theriez Julien, Amiens ; Tro- 
gneux Pierre, Buigny-l’Abbé ; Tru- 
quin René, Villers-Bretonneux ; 
Vérité Lucien, Corbie.

Tarn : M. Severac Gaston, Mu- 
zamet.

Vaucluse :
Marcel, Pernes-les-Fontaines.

Fédération de l'Ile-de-France

Fédération de l'Aisne 
Fédération de l’Aisne

L

Fédération de l'Aisne 
Fédération du Sud-Ouest 
Fédération du Centre

2ème Section

f
Fédération de Saône-et-Loire

Fédération de Saône-ct-Loire 
Fédération d'AuvergneV

Fédération du CentreTROISIEME DIVISION 1ère Section
. Féhdération Loire - Haute-Loire

? Fédération du Sud-Est 
Fédération de l'Aisne 
Fédération de l'Aisne 
Fédération de Saône-et-Loire

M. Gravier Jean,

BarrisFédération de Selnet-et-Marne Haute - Vienne : MM.
Geocges, Albert, St-Yrieix-la-Per- 
che ; Cassan, Jean, Baptiste, Léon 
Limoges ; Demerlhiat Gaston, 
Pierre, Veyrac ; Denis Claude. Eu­
gène, St-Yrieix-la-Pcrche ; Fabrc- 
gue Jean-Pierre, St-Yrieix-la-Per- 
che ; Gamaury Jean, Lucien, St- 
Germain - les - Belles ; Geraudie 
Paul. Albert, Eugène, Limoges ; 
Gros Auguste, Gabriel, Limoges; 
Guilhaumaud André, Louis, Saintr- 
Yrieix-la-Perche ; Lagorce Jean- 
Pierre. Bernard, St-Yrieix-la-Per- 
che ; Marquet René, Louis, Limo­
ges ; Poitevin Bernard, Louis, St- 
Yrieix-la-Perche : Romanet Ga­
briel. Joseph, Limoges.

Yonne : MM. Carillon Jean- 
François, Auxerre ; Pelletier Cl., 
Auxerre

Seine - Saint - Denis : M. Bert 
Gaston, Drancy. .

Val-d’Oise : MM. Pyck André, 
Beaumont-sur-Oise ; Daudin Lu­
cien, Pontoise.

(Extrait du Bulletin 
des Décorations)

2ème Section Fédération de Normandie 
Fédération de Normandie 
Fédération d'Orléanals-8erry

Fédération d'Orléanals-Berry

Fédération d'Orléanais-Berry 
Fédération de la Charente 
Fédération de l'Aisne 
Fédération du Sud-Est

if.

Fédération de Normandie

Fédération de Normandie

Fédération Aube - Haute-Marne

Fédération Nord - Pas-de-Calais

Fédération de l'Aisno 
Fédération de l'Aisne

3èmc Section
i.

Bas-Rhin : MM. Bail J.-Pierre, 
Paul. Joseph, Schweighouse-sur- 
Moder ; Bauer Antoine, Schweig- 
house-sur-Moder ; Bauer Charles, 
Schweighouse-sur-Moder; Bernard 
André. Rothau ; Bertrand Paul, 
Schweighouse-sur-Moder ; Burger 
Paul, Strasbourg-Neuhof ; Gavard 
Eric, François, Schweighouse-sur- 
Moder ; Geiss Charles, Wangen ; 
Mme Gilles, née Merk Geocgette, 
Schweighouse - sur - Moder; Mme 
Koch, née Mehl Alice, Hagueneau; 
Lasch Roger, Strasbourg ; Mlle 
Ledig Marie-Louise, dite Marlise, 
Schweighouse-sur-Moder ; Loux 
André, Rothau ; Maeder Georges 
Schweighouse-sur-Moder ; Mapps 
Paul, Schweighouse-sur-Moder ; 
Ohlmann Albert, Schweighouse- 
sur-Moder ; Rau Alfred, Hague- 
nau ; Reinagel Joseph, Schweig­
house-sur-Moder ; Richmann Ray­
mond, Rothau ; Schillinger Al­
bert, Schweighouse - sur - Moder ; 
Spieler Gérard, Haguenau ; SLudy 
Robert. Haguenau ; Wehinger 
André, Pien-e, Haguenau ; Wehin­
ger Raymond, Paul, I-Iaguenau ; 
Weisliaar Joseph, Strasbourg ; 
Zinck André, Schwcighouse-sur- 
Moder.

JUNIORS Fédération de l'Aisne

AVIS DE CONCOURS
Un concours s'adressant à des candi­

dats, âgés de 17 à 33 ans, ayant ou 
non satisfait aux obligations légales du 
service national actif, aura lieu prochai­
nement à la Musique de l'Air pour le 
recrutement d'un musicien jouant :

Le Tambour et également soit : le 
clairon basse, la trompette basse, le 
saxhorn basse ou la percussion.

Epreuves du concours :
TAMBOUR :
— Rc.raites françaises (de pied fer­

me — thème et variations) (1)
— Pas accéléré et Marche No 1 par 

frisée de A. REYNAUD (1) .
— Fantaisie percutante de R. GOUTE

ï

IL Y A CENT ANS 
LE PHONOGRAPHE...

RADIO-FRANCE. 11G, avenue Président- 
Kennedy, organise jusqu'au 30 avril 1977 
une exposition internationale :

« LE PHONOGRAPHE A CENT ANS » 
sous le haut patronage de l'U.E.R. (Union 
Européenne de Radiodiffusion) en accord 

la Délégation Générale aux Célébra­
tions Nationales (Secrétariat d'Etat à la 
Culture).

Cette exposition, qui célèbre le cen­
tenaire de l'invention du phonographe, 
en 1877, par Charles 
A. EDISON, a pu être réalisée grâco 
à la participation de collectionneurs pri­
vés (Association des Amis de Charles 
Cros et de la Machine Parlante) et do 
nombreux organismes et musées.

Elle comprendra trois parties et des 
annexes qui constituent une sorlo do 
panorama visuel et sonore des rapports 
entre les hommes et les sons :

AVANT 1877
Une rétrospective illustrera les rap­

ports privilégiés de création que l'hom­
me a depuis toujours entretenus avec 
le monde des sons.

Présentation d'un orguo hydraulique ro­
main reconstitué, du métronome de Mael- 
zcl, de (a machine parlante de Von 
Kempelcn. des travaux d’enregistrement 
du son de Scott de Martinvillc, d’ins­
truments de musique mécanique...

DE 1877 à 1977
L'évolution des techniques d'enregis­

trement et de reproduction, de leur 
naissance avec les travaux do CROS 
et d'EDISON, à la sophistication de la 
Haute Fidélité.

Près de cent appareils exposés, parmi 
lesquels le premier phonographe d'Edison 
et le télénrafon de Poulscn (enregistre­
ment sur fil) ...
L'AVENIR

Introduction de l'électronique dans la 
création musicale et sonore. Le point, 
à l'usage du grand public, des recherches 
fondamentales et appliquées du C.N.R.S., 
du C.N.E.T. et de l'I.R.C.A.M.

Travaux de l'I.R.C.A.M.. démonstrations 
du C.N.E.T. (communication), présenta­
tion par le C.N R.S. de l'icophone (syn­
thèse de la parole) et d'un certain nom­
bre d'appareils pour la synthèse des sons 
et de la musique.

î

avec

(1).
CROS et Thomas— Lecturo à vue.

CLAIRON BASSE :
— Solo No 1 do P. BREARD (1)
TROMPETTE BASSE :
— Solo No 1 do P. BREARD (1)
SAXHORN BASSE :
— Cortège et Danse de Claude CHAR­

LES (2).
PERCUSSION :
— Timbales : 16 mesures du Car­

rousel <?j R. FAYEULLE. (3)
— Caisse claire : Circus Cavalry de 

R. FAYEULLE. (1)
NOTATION : Chaque épreuve est notéo 

de 0 à 20, tout candidat n'obtenant pas 
la noto moyenne de 10/20 dans chacu­
ne des épreuves sera éliminé.

TAILLE MINIMUM : 1 mètre 65.
Les candidats devront adresser leur 

la Musique de l'Air, 26, boulevard Vlc- 
demande directement ù M. le Chef do 
tor, 75996 Paris-Armées.

CLOTURE DES INSCRIPTIONS : 20 avril
Les date, heure et lieu de ce con­

cours seront communiqués aux candidats 
en tmeps utilo, à condition toutefois 
que rien ne s'oppose à ce quo leur 
candidature soit retenue.

Il ne sera répondu qu'aux lettres ac­
compagnées d'une enveloppe timbrée pour 
la réponses. Aucune indemnité de dé­
placement ou de séjour n’est allouéo 
aux candidats civils désireux de so 
présenter à co concours.

Les militaires des Arméos de Terro et 
do Mer peuvent so présonlor à condition 
d’être dons les 6 derniers mois de 
contrat.

■y

Mme Altermatt, 
Jacqueline,

Haut-Rliin : 
née H aber mâcher
Osenbacli : MM. Bender Maurice, 
Rixheim ; Birckel Charles, Be- 
blenheim ; Delacote Camille, Col­
mar ; Edenwald Willy, Muntzen- 
heim: Grasser Bernard, Rixheim; 
Habermacher Léon, Soultzmatt ; 
Lamey Benoît, Osenbach ; Lamey 
Bernard Colmar ; Lamey Ernest, 
Osenbach ; Lamey Lucien, Oscn- 
bach ; Lamey Raymond, Osen­
bach ; Meyer Alfred, Muntzen- 
heim; Mever Jean-Georges, Munt- 
zenheim; Naas Robert, Mulhouse; 
Schott Marcel, Rixheim ; Schwan- 
der Robert, Muntzcnheim ; Sta- 
empflin Désiré, I-Iuningue ; Vogel 
Claude, Mulhouse.

/

Rhône : MM. Dorier Andcé, Sl- 
Pierrc-la-Palud : Furminieux An­
toine, Oullins ; Nicque Alexandre, 
Lyon-ler ; Paillet Bernard, Oul­
lins ; Peuble Pierre, Saint-Pierrc- 
la-Palud.

Haute-Saône : MM. Bolopion 
Marlus, Champlitte ; Bouvier Re­
né, Champlitte ; Doridant Hubert, 
Héricourt ; Dubief Gilbert, Pres­
se : GrnppoLte Robert, Champlit- 
te ; Marcoud Michel, Champlitte; 
Paris Pierre, Héricourt ; Scuille-

(1) Ed. R. Martin, 106 La Coupée, 71009 
CHARNAY-LES-MACON ou F.S.C.F., 
5, rue Cernuschl, 75017 PARIS.

(2) Ed. Musicales Transatlantiques, 14, 
avenue Hoche, 75008 PARIS.

(3) Envoyé aux candidats remplissant les 
conditions et jouant la Percussion.

;

t
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PETITES ANNONCES AVANT DE FAIRE REALISER VOS DISQUES 
Pressage ■ Report de bandes - Prises de son 

Vous devez demander notre documentation

LA BOITE 
A MUSIQUE

VENTE - ACHAT 
NEUF et OCCASION

Payables d'avance à raison de 6 F la ligne de 32 lettres, signes ou 
Fntervalles + T.V*A. 17,60 %.

Les personnes intéressées par les annonces portant la référence 
« Ecrire au Journal sous le No... » doivent obligatoirement mettre leur 
correspondance dans une enveloppe timbrée, sans adresse. Les enve» 
loppes non timbrées ne seront en aucun cas transmises.

La première enveloppe doit être placée dans une seconde enve­
loppe à l'adresse de la C.M.F. (journal No...), 121, rue La Fayette - 
75010 PARIS.

.

244, Rue Béranger, 80000 AMIENS 
Tél. (22) 92-26-47 - 91-33-62 Spécialiste des instruments 

de musique à pistons et à 
clés - sonnerie et percussion

FÉDÉRATIONS RÉGIONALES ATELIER
OFFRES D'EMPLOIS DEMANDES D'EMPLOIS DELes articles de cette rubrique sont insérés sous la 

responsabilité du président de chaque Fédération.
Les textes doivent nous parvenir avant le 5 du mois 

qui précède l'insertion.

t
■ Etudierais toutes propositions 
pour la rentrée septembre concer­
nant direction Ecole de Musique 
et Harmonie. Réféc. Ecr. journal 
s/N° 340 qui transmettra.

: RÉPARATION■ IMPORTANTE MANUFAC­
TURE DE MUSIQUE lyon­
naise
SPECIALISTE 
instruments de musique à 
vent-, cuivre et bois (clés). Si­
tuation intéressante. Ecrire 
GU1LLARD - BIZEL, 2, rue 
d'Oran, 69001 LYON. Télé­
phone (73) 28.44.22 -K

j;
recherche d’urgence 

réparations; Prix étudiés 
soigné - Devis gratuit 
sur demande.

Occasions diverses

Travail

ARDENNES • Le domino noir •, 
Le ballot Egyptien >.

programme : 
ouverture d'Auber : • 
do Luigini ; la « Czardos -, de Monti 
dans un arrangement do Jacques Dcvo- 
gel : - Latin Rceds », do David Schankc ; 
* Musique à la carte ». de Wllly Schan­
kc. et « El Bfmbo » accompagné par des 
danseuses appartenant au groupo folklo­
rique de Carignan qui devait assuré la 
seconde partie de la soirée. La battorle 
participait egalement à la soirco.

Après un entracte. le groupe folklori­
que de Carignan dirigé par la secrétaire 
fédérale. Mlle Françoise Harbulot, a 
ftiit voyager le public en Roumanie, en 
Bretagne et au pays Catalan, dans un 
spectacle riche en couleurs. Nous revien­
drons dans la prochaine édition sur cette 
semaine musicale unique dan3 le dépar­
tement à laquolle neuf sociétés ardennal- 
scs participeront.

avec au;
■ Professeurs de Flûte et Sol­
fège (1er Prix Conservatoire) re­
cherchent emplois temps complet 
dans Ecoles Municipales de Musi­
que. S’adr. M. Guy FOUCAT, 86/ 
rue d’Auron, 18000 BOURGES.

r ;1
Activités de février

Ce fut un mois d'intense activité fé­
dérale marqué par :

— La réalisation par la secrétaire F. 
Harbulot, du bulletin fédéral No 7. tiré 
à 350 exemplaires (mot du président, 
calendrier, structure, adresses de la Fé­
dération. congrès 1976, médailles 197G, 
58ôme congrès, etc.).

— Le week-end destiné aux Batterios- 
Fanfares dos 12 et 13. animé par le 
tambour-major Gilbert Laverdure. de la 
Musique de l'Air de Paris, assisté do 
ses chefs clairon et tambour. L'après- 
midi du samedi a été consacré à la cor­
rection dos exécutions des principales 
sonneries et, le dimanche matin réservé 
au « Boléro Militaire ■ de J. Dcvogcl. 
Une expérience Intéressante qui sera 
renouvelée l'an prochain.

— La préparation, activement et re­
marquablement poussée, du 58ême congrès 
fédéral de Grandprc, les 14 et 15 mai. 
avec déplacement le 20 du président dans 
cette petite ville méritante qui recevra 
les Harmonies de Nouzonviile. Charle­
ville-Mézières. Iclhel. Sedan, Vouziers. 
Neufmanli, l’Association Sainle-Céclle. 
les groupes ■ Crescendo ■ et ■ Diapa­
son • respectivement de Chnrleville et 
Sedan.

— L'envoi de 5 - juniors « (2 clarinet­
tes féminine; de Nouzonviile, 2 saxopho­
nes-altos do « Diapason « ot un hélicon 
de Margot) su stage de perfectionnement 
d'instruments à vent, do Toucy. Notons 
l’Inscription de 8 Carolo-Macérions de 
l'Harmoni; Municipale pour le stage 
de l'Orc'ie tre National • Junior • dos 
vacances de Pâques

— L'assemblée générale fédérale d'étu­
des du dimanche 27 qui a entériné le ca­
lendrier 1977 ; approuve le projet de 
création de deux nouvelles commissions 
(Batteries-Fanfares cl « Juniors ») ; dis­
cuté des récompenses fédérales, diplô­
me • junior • pour 10 années, et mé­
dailles de 15 ans de service, et récom­
penses confédérales en souhaitant la 
suppression de la clause des 12 ans 
d’âge au départ, tout comme une étude 
CTF - SACEM des conditions de vente 
actuelle des partitions.

— La création de l’orchestre dépar­
temental • unior •, dont les répétitions 
vont commencer le dimanche 6 mars à 
Nouzonviile en la salle Paul-Douchy, de 
l'Union Musicale Nouzonnaise. Forte de 
62 exécutants. l'Harmonie départemen­
tale • Junior • sera sans aucun doute 
uno expérience intéressante pour les 
jeunes musiciens et musiciennes ordon­
nais.

Sur lo plan de la vie des sociétés 
fédérées, peu de nouveautés sinon :

— La remise des prix aux 45 meil­
leurs élèves 1975-76 de l'Ecole de Mu­
sique de l'Harmonie SNCF de Charleville- 
Mézières (directeur : M. Henri Kmvnacki) 
en présence du député-maire M. André 
Lebon.

— L'ultime Sa'nte-Cécile 1976. du « Ré- 
d'Attigny • après la fin do la cam­

pagne sucrière de l’usine locale.
— Un concert de gala de l’Harmonie 

Municipale de Glvet, sous la direction 
do M. Mousmann.

— Ouant à l'Union Musicale Nouzon- 
naise, dirigée par le président fédéral 
Jean Pihet, elle organise actuellement 
uno semaine musicale du 26 février au 
6 mars. La soirée d'ouverture ôtait ré­
servée 5 l'Harmonie locale qui donnait 
ainsi son premier concert de la saison

i
?
i

124, rue Alsace-Lorraine 
51100 REIMS 

Tél. : (2G) 07.13.59

■ Editions SALABERT recher­
chent Homme, minimum trente 
ans, connaissant musique, pour 
tenir bibliothèque de location. 
S’adresser. EDITIONS SALA­
BERT, 22, rue Chauchat, 75009 
PARIS.
■ Ville ^e~ PARÉNTIS - EN - 
BORN (Landes) Chef-lieu de 
canton, 4.262 habitants, rech. 
Chëf de Musique pour Direction 
Harmonie Municipale, Ecole de 
Musique et formation des élèves. 
Sérieuses références exigées. Ecr. 
avec C.V. détaillé, titres et di­
plômes à Mairie de PARENTIS- 
EN-BORN (40ïb0).
■ Recherche pour la ville de 
FORGES - LES - EAUX (Seine - 
Mme), Chef de Musique pour di­
riger Harmonie (40 exécutants). 
S’adr. MAIRIE ou HARMONIE 
de FORGES, avec référ. et pré­
tentions. Place assurée à la Ville.

des VOSGES

t ;■ 1er Prix Conservatoire, ch. 
emploi de Profess. Piano et Sol­
fège dans Ecole Municipale de 
Musique. Région Sud-Ouest. Ecr. 
journal s/N° 343 qui transmettra.

ii

j
■

:
Inouïe.

L'Union Philharmonique revit* onsuiie 
sur scène pour la dernière p.,,;.,. (Ju 
concert : sous la baguette dynamique 
de Michel Berger, elle exécuta 
cessivcmont ; . Musique aux Quatre 
vents *, de Roger Roger; . \\Ÿ i-.„r 
Lady », do Frédéric Loëve, et pour finir 
• Tiger Rag », de W. La Rocr.i. 
œuvres hautes en couleur, aux ,;i, n 
fous, propres A mettre 
que pupitre de l'harmonie.

En bref, un concert qui attri-.t 
buts que se fixe l'Union- Philha-u-.- 
que ; diversité, qualité, poi* s.t.-i .i. - 
le nombreux public 
Graslin, public qui, 
qui ne so dément jamais, 
sûr soutien du travail du 
chercho à réaliser l'Union

Lo prochain concert aura ...
mars, à la Maison de Ig.
Nantes.

■ Monsieur 40 ans, marié, deux 
enfants, Sax. Clarin., Flûtiste, 
connaissance petit cuivre. Etudie 
toutes propositions. Logement, 
plus emploi. Ecr. journ. s/N*»344.

ys*

;
:

:

BRETAGNE 

et ANJOU
trois

I MUSIQUE MILITAIRE

■ Fanfare de Cavalerie 12ème 
Régim. de Cuir, stationnée en 
Allemagne (6 km frontière), re­
crute instrumentistes : Trompet­
te, Clairon, Cor, Trombone, basse, 
Cornet, Tambour. Ecr. à M. le 
Chef de Fanfare. S.P. 69243.

Cf» valeur :h.i-

;
mi-V

venu au thé-il ru 
par sa prcson-.o 

est fs plus 
quaiit-■L Concert de l’Union Philharmonique

L'Union Philharmonique de Nantes a 
donné son second concert de la saison 
au théâtre Graslin. le 24 janvier 1977. 
Ce lut un concert placé sous lo signe do 
la variété, car les genres musicaux abor­
dés allèrent de la musique symphonique 
« classique • à la musique dite » légère », 
meme si celte dernière n’a rien à envier 
à celle qui l'a précédée.

Début du concert avec « l'Ouverture 
de Guillaume Tell », de Rossirii. qui 
demanda un travail soutenu : il fallait 
en cl lot parvenir a restituer la subtilité 
do cotto partition, toute en opposition 
de rythmes ; ainsi tout lo monde a-t-II 
fait de son mieux pour interpréter cette 
petite symphonie, et en particulier pour 
rendre l'opposition entre la cantllène du 
hautbois et de la fiûto et l’introduction 
vigoureuse des cuivres annonçant la 
. Chevauchée fantastique * qui termine 
cette ouverture.

« Les Trois Danses » de Katchaturian, 
ainsi que la « Danse du Sabre ■ lui fai­
saient suite, musique d'inspiration fol­
klorique. que le compositeur a voulue 
tour ii tour mélancolique et joyeuse, 
oxpresslon do la vie quotidienne d'un 
peuple.

L'Union Philharmonique laissa ensuite 
la place aux artistes invités pour ce 
concert : Jean-Pierre Magnac, profes­
seur de saxophone au Conservatoire 
National de Région de Nantes, et Claude 
Thirion. professeur de piano au même 
Conservatoire, qui Interprétèrent bril­
lamment une œuvre do musique contem­
poraine : « Tableaux de Provence • de 
Paule Maurice.

Ensuite J.-P. Magnac et un ensemble 
de musiciens do l'Union, sous la direc­
tion de Michel Berger, donnèrent une 
exécution remarquable de l'œuvre ré­
cente de Serge Lancen : • Dédicaces », 
création d'une musique écrite directe­
ment pour harmonie, dans laquello le 
saxophone dialogue étroitement avec le 
reste de l'orchestre.

Enfin, J.-P. Magnac acheva sa brillante 
prestation avec Philippe Carücr, tim­
balier. par la « Danse de Salomé », do 
Pierre Capdeviollc, dans laquelle la 
sensualité laisse progressivement la 
place â un déchaînement d'une violence

lue

-OCCASIONSville■ Petite
3.500 h., recherche Chef de Mu- . t p n m r n n v
gemeni^'elf’emplôi M-ürle COURTOIS Boit? état neuf :
de 88350 LIFFOL Llf-GR AND 1100 F. TROMBONE - BASSEde 883a0 LIFrOL LL UKANU. SELMER. Boite, 300 F. TUBA
B La Musique Municipale d'AM- COUESNON. Boite bon état : 
BOISE rech. bons mus.ciens ama- j goq F. Ecr. M. Edouard BER- 
teurs (saxos, C.B. ou Basse, Trom- dier - FABAS, 31230 L'ISLE- 
bones, cors, Bugles, (-luirons, Tarn- EN-DODON. 
boùrs). Age : 18 à 35 ans. libères
obi. mil. Possibilité logement et g Recherche tous instruments 
emploi. Conducteur machine OFF- de musique. M. TUVERI René. 
SÈT ou bon typographe. Tour- 123, rue Belliard, 75018 PARIS, 
neur, ajusteur, fraiseur tP 1, P 2. Tél. 606.2101.
P 3). Ouvriers bâtiment, méca­
niciens auto qualifiés. Donner 
toutes référ. professionnelle et 
musicales à : M. le Directeur Mu­
sique Municipale. 43. rue Rabelais,
37400 AMBOISE-

:
; CHAMPAGNE

ET MEUSE• T'-,

1
(' DORMANS

Dimanche dernier 6 mars, la Fanfare 
de Dormans a donné, ix la salie des 
fêtes, un concert très apprécie, sous 
la direction de son chef. M. Mcnut.

M. Menut a su choisir un programme 
mettant on valeur sa formation et la 
batterie-fanfare qu'il a dirigées avec 
beaucoup de compétence.

A ce concert, participait également un 
ensemble déjà très connu dans notre 
région pour la qualité do ses intùfpré- 
tations et pour la sympathie qu'il ;i :u 
s'attirer : nous voulons parier <hi Qua­
tuor de saxophones d'Epernay. composé 
de MM. Claude Tanguy au 
Michel Pain à l'alto. Rémi M.*. 
ténor et Michel Fournier au baryton

M. Claude Tanguy est duc." 
l'Harmonie municipale de Reine. 
fesseur ou Conservatoire de celte vu le. 
1er Prix do saxophone du Consmvatoirg 
national supérieur de Paris, «levé de 
Marcel Mule, vice-président de. la Fé­
dération musicale de Champagne 
Meuse.

M. René Masson est directeur 
la fanfare de Da'merÿ, sous-dire i- ;- de 
la Société Philharmonique de Champa­
gne et titulaire d'un premier 
saxophone du Conservatoire do Roinis.

M. Michel Fournier, fils de M. René 
Fournier, directeur de l'Ecole de Musi­
que d'Epernay et de la Société Philhar­
monique do Champagne, est le capitaine 
ex-chef de musique de la Région mili­
taire à Rennes. Il est élève de Félicien 
Foret et enseigne l'harmonie à l'école 
d'Epernay; il est aussi l'autour de 
transcriptions d'œuvres célèbres pour 
la Société Philharmonique.

M. Michel Pain, soliste de la Fanfare 
des Tonneliers d'Epernay et du la So­
ciété Philharmonique, artisan 
do son état, n'est titulaire d'aucun di­
plôme ; mais II possède une qualité 
que détiennent seuls les vrais musi­
ciens : la foi.

Michel Pain est en effet un autodi­
dacte du saxophone. Combien do lois 
a-t-il regretté de n'avoir pu suivi*; I 
cours d'un Conservatoire avec dus o 
fessours qualifies ? Mais, ii 
ténacité, de conviction et do ji;-r.sév, 
rance. Il 'est parvenu ù un degré qn<; 
beaucoup de ceux qui ont c 
lui a manqué peuvent lui cuvier. Su 
sensibilité et sa virtuosité lont tic lui 
un musicien de qualité ; c'est un ama­
teur nu sens le plus pur du mot.

Lo programme du Quatuor d'Epcn- iy 
comportait ; « A Saute-Mouton ». de
L. Delbecq ; « Caravane », de 11. Claris­
se : « Valse chromatique do P Vul- 
lonco ; * A Bâtons rompus ». de L. Del­
becq ; ■ Les Dauphins », de P Vellnnes 
« Quartntt Symphonla ». de M. Boucard : 
« Cache-Cache », do R. défisse 
ces en Quatuor ». de J. Absil : - Danse 
païenne », de P. Seiorthio, et * Arlc- 
quinades ». de J. Semler-Collery.

Ces œuvres furent exécuté» s avec un 
brio qui enthousiasma les nombreux 
auditeurs parmi lesquels on remarquait 
lu présonco de MM. Renncpont. maire 
du Dormans ; Jean Mauclair. président 
de l'Union cantonale ; René Fournier, 
déjà cité, et GlMaln. vlco-présid-nt do 
In Fédération des Sociétés 
do Champagne et Meuse.

Notons qu'il nous sera permis d'en­
tendre ;ï nouveau le Quatuor d'tpemny 
au cours du concert annuel do lu Société 
Philharmonique de Champagoe qui sera 
donné le 17 avril prochain-, à 
Palais des Fêtes d’Epernay, et a Winy- 
lès-RoIms, le 24 du même mois, à lu 

salle dos fôtos, ù 15 h.

J*

B Achète : FIFRES en RE BE­
MOL neufs ou occasion bon état. 
VENDS toutes tailles : 10 jupes 
Tergal Bleu marine. 70 pantalon;; 
tergal et laine. 55 vestes tergal 
écru 65 calots rouges. S’adr. à 
B. MACHAULT. 51170 FISMES. 
Tél- (26) 4S.12.17.

B Harmonie de CHAUVIGNY 
(Vienne) 20 kms de POITIERS 
(Université) Classement 2ème di­
vision - 1ère Section, ch. Chef 
pour direction et Ecole de Mu­
sique. Faire offre â M. RIDEAU, 
Président, 9. roulé de Poitiers, 
86300 CHAUVIGNY.

DIVERS

(;
S<UI .111

iB A V. COR Etude WELTKLAND 
Fa Mi b. Ecr. M. FRÀBEL 22. rue 
Frédéric Mistral, 33600 PESSAC. 
Tél. 45.16 69, le soir.

.*••• cici it pro

fB Vends petite clarinette mi b 
LEBLANC avec étui, clés argen­
tées, plus deux becs VANDOREN. 
Instruments ayant peu servis. 
Etat impeccable. Prix intéressant. 
Ecr. journ. sous No 345.

r

?B COURS D'HARMONIE Clas­
sique et pratique par correspon­
dance en 40 fascicules. Ecr. pour 
renseignements : M. R. SALMON,
13, rue d'Hauteville. 73010 PARIS.
B Harmonisation, Mise en notes 
à partir de bandes. Transcroptions ROTÏERE (Vendée), vendent 21 
pour ensemble cuivre ou Bois. vestes rouges, 17 jupes blanches, 
Folklore, genre classique. Ecr. M. 24 tuniques rouges et 46 shakos
Marcel I1AVET. 34, rue Lucien- (2 modèles). Prix intéressant à
Jeannin, LA GARENNE-COLOM- débattre. Ecr. M. HOU ET. rue
BES 92250. _________ de la Mairie, 85500 MESNARD-
B SANS PROFESSEUR ! Étude LA-BAROTIERE. 
rapide : lecture musicale, Solfège,
Culture de l’oreille avec les cas­
settes D.C. et méthodes expli­
quées- Nouveau procédé. Ecr. au 
journ. s/N° 341.

t do
V

iveii de

B Majorettes MESNARD LA BA- \

couvreur

B Cause retraite, cède magasin 
de musique et instruments, ville 
du Centre, bail, logement, convien­
drait à Professeur de Musique tous 
instruments. Ecr. journ. s/N° 342.

I

orce

SERVICE DES DOMAINES
Adjudication du 12 mai 1977, 
à 14 h 30. à la D.N.I.D.. 17, 
rue Scribe, 75009 PARIS, salle 
des Adjudications.

Enchères verbales 
INSTRUMENTS 
DE MUSIQUE

Saxhorns, Clairons, Balalaïka, 
Flûte, Violons, Guitares, Ron- 
gos, Accordéon, Clarinette, 
Banjo, Shakos. Trèfles, Ai­
guillettes de Garde Républi­
caine. Disques Microsillon 33 
et 45 Tours. Nombreux arti­
cles vendus â l’unité. Visibles 
au lieu de la vente, le JEUDI 
12 MAI- 1977. à 9 h 30 â 
11 h 30. RENSEIGNEMENTS : 
D.N.I.D. (.Service des Ventes) 
15-17, rue Scribe, 7543C PA­
RIS CEDEX 09. (Tél. 742.42.80, 
Poste 219).

f
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i ler-Collcry, ancien chef de musique 
des Equipages de la Flotte, ancien pre­
sident do la Confédération Muaicnlo de 
Franco : le Colonel Chnrollais, secré­
taire général de la Fédération, ainsi 
quo M. Francis Maréchal, délégué dépar­
temental ' à la musiquo. . Nous avalent 
foit également l'honneur de leur pré­
sence MM. Henry cl Hollmann, maires 
adjoints; Fourrage, Horne et Mercier, 
conseillers municipaux ; Mme Lo Co- 
niac, présidente do l'Association Eau- 
bonnc-Budenholm.

Nous ne manquerons pas d'associer 
dans los mémos remerciements tous les 
représentants des Sociétés Musicales 
de l'Ile-do-France qui. ayant participé 
aux travaux du congrès, vinrent applau­
dir les musiciens et choristes de ta 
Lyro Amicale. Merci également à ceux- 
ci d'avoir si bien mérité les applaudis­
sements qu'ils reçurent pour le très 
bon spectacle qu'ils nous offrirent. 
Morel enfin à tous les fidèles auditeurs 
qui constituent toujours, par leur pré­
sence et leurs chaleureux encourage­
ments. l'incitation à l'indispensable re­
cherche du mieux 
peut-être lorsque tout no va déjà pas 
mal ! — dont toute société a besoin 
pour continuer à satisfaire . son public 
et mériter do l'élargir oncore.

exprimer leur satisfaction do voir se 
'développer très activement en Ile-de- 

France le goût de la musique grâce 
aux efforts conjugués des Sociétés d'a­
mateurs, des Conservatoires et Ecoles 
de Musique et de bon nombre do muni­
cipalités. M. Paul Pin remercia vive­
ment M. André Petit d'avoir accepté 
le patronage do ce congrès, et lui remit, 
au nom do la Fédération, la médaille 
d’or de la Confédération Musicale de 
France, en hommage à l'active contri­
bution qu'il apporte, moralement et 
matériellement, ù la diffusion do l'art' 
musical.

Les congressistes furent ensuite in­
vités a prondro le chemin du restau­
rant scolaire du Mont d'Eaubonnc pour 
so retrouver autour de la table du repos 
préparé ù leur intention. Excellent repas 
à tous égards pogr lequel nous nous 
devons de féliciter les membres du 
personnel dont nous avons eu déjà sou­
vent le plaisir de louer la compétenco 
et l'amabilité.

Cependant, un congres de musiciens 
ne pouvait décemment voir ceux-ci se 
séparer à l’Issue d'un repas, quelle 
qu'en fût l'excellence. Une clôture mu­
sicale s'imposait, 5 la foi3 pour Ie3 
romercior d'être venus, parlois de fort 
loin, pour défondro les Intérêts de 
leur art fnvori ot, aussi, pour que les 
mélomanes que compte .notre ville sc 
sentent .également concernes et invités 

. à participer à leur manière a notre 
congres.

C’est pourquoi la Lyre Amicale d'Eau- 
bonne avait (ait coïncider son second 
concert de 1a saison avec le congrès 
de l'île-de-France. A 16 h. 30, lorsque 
M. Jean Dardonne, Premier Prix du 
Conservatoire National Supérieur do Pa­
ris, Directeur de la Lyre Amicale, ouvrit 
le concert avec la brillante Marche tirée 
de la Première Suite do Gustav Holst. 
la salle des fêtes de l'hôtel de ville 
était déjà comble. C'est par des applau­
dissements enthousiastes que fut saluée 
l'Interprétation de cette œuvre d'ouver­
ture. Dos applaudissements, les musi­
ciens de In Lyre devaient en recueillir 
encore pour leur excellente oxéculion de 
l'ouverture du « Roi d’Ys - d'Edouard 
Lalo, au cours de laquelle so distin­
guèrent en tant que solisles MM. Guy 
Demarle nu saxophone, Eric Sztil au 
hautbois et François Virolle à la cla­
rinette.

Un entracte avant la lettre fut alors 
offert aux musiciens, qui cédèrent la 
vedette à la dernière création de la 
Lyre Amicale, la section chorale, qui 
se produisait pour la première fois en 
public. Sous la direction de M. Jean 
Bal lion. Premier Prix du Conservatoire 
National Supérieur de Paris, nos cho­
ristes interprétèrent une Pavano du 
18cme siècle. d’Arbeau, et « Ce mois 
de Mai » de Janequin. Félicitons bien 
vivement les membres de cette nouvelle 
formation et leur chef pour cette pre­
mière audition très remarquée d'un 
public qui ne leur ménagea pas ses 
applaudissements. Gageons aussi qu'ils 
auront suscité des vocations et que le 
désir de participer incitera bon nombre 
d’auditeurs de ce dimanche après-midi 
ô venir grossir les rangs de cet excel­
lent enscmhle auquel nous nous plaisons 
à prédire, comme il se doit, des len­
demains... qui chantent.

Il revenait 5 M. Dardenne et à ses 
musiciens de terminer avec brio cette 
première partie. C'est ce qu'ils firent 
en nous offrant le Premier Concerto 
de Mozart pour cor et orchestre dont, 
pour la circonstance, le solo fut en 
réalité interprété... à la basse par M. 
André Bernard. Il s'agissait, en fait, 
de présenter « en vedette » aux audi­
teurs cet Instrument dont les qualités 
sont trop peu souvent remarquées et 
pour lequel les Sociétés musicales trou­
vent trop rarement des spécialistes. La 
Lyre Amicale et l'Ecole de Musiquo 
d'Eaubonne faisant actuellement un ef­
fort pour former des musiciens dans 
ce domaine, il nous reslc à souhaiter 
que le but ait été atteint lors de ce 
concert.

La seconde partie débuta... en fan­
fare, puisque les jeunes gens appar­
tenant à la formation qui porto ce nom 
vinrent so mêler aux membres de l'Har­
monie pour jouer, sous la direction de 
M. Jacques Thomas, sous-chef de la 
Lyre Amicale, deux marches aux accents 
familiers •< Navarre ». de Barrat, et 
« Salut au Û5ème », de Petit. Puis la 
baguette de M. Dardenne nous conduisit 
jusqu'à Vienne grâce à une fantaisio 
sur la populaire opérette de Franz 
Lehar : - La Veuve Joyeuse ». Les trom­
pettistes de la formation sc firent par­
ticulièrement remarquer : MM. Hérouin, 
Beghin, Hcrbin, et leur groupe do jeunes 
musiciens de talent issus do l'Ecole 
municipale de Musique recueillirent à 
celte occasion des applaudissements 
nourris et fort mérités.

Après Vienne, ce fut la Hollando qui 
nous accueillit avec une œuvre do Lyns- 
chootcn. Pourtant le folklore français 
était bien au cœur de cette production 
du royaume des tulipes puisque ces 
Variations • On a French Folksang » 
avaient tout simplement pour thèmo un 
certain « Au Clair do la Lune ». cet air 
de toujours qui. pour beaucoup d'entre 
nous, est le symbolo des premières 
prouesses vocales ou la concrétisation 
dos premiers pas dans l'élude d'un 
Instrument. Du charme, de l'humour, il 
y en avait sans aucun doute dans cos 
variations qui obtinrent les applaudis­
sements qu'elles méritaient.

a eu lieu devant une salle des fêtes 
comble.

Le programme comportait en lèro 
partie : » La Muette de Partiel ». Ouver­
ture d'Aubor ; » Rèvcrio du Soir », ex­
traite de la Suite algérienne do Saint- 
Saëus (flûte solo, Philippe Boulny ; vio­
lon solo, Cécile Latholize ; clarinette 
solo. Henri-Jacques Surmay) : « Triade », 
do Maurice Boucard (hautbois, Guy 
Lathclizo ; clarinette, Claude Bouniol ; 
saxo-alto, Hcnri-Jacquos SurmayJ ; Va­
riations sur un thème classique, do 
Jean Meyer, pour hautbois cl doux cla­
rinettes (mêmes Interprètes); .Les Vio­
lons s'amusont ». de Faustin et Maurice 
Jeanjcan ; Menuet et Final de la Sym­
phonie No 103, de J. Haydn.

En 2èmo partie, on put entendre par 
l'orchostre do variétés : • LovoStory ». 
de Francis Loi (arrangement de R. le- 
vieux) ; le fantaisiste Auguste ; les bel­
les chansons des Blondinet ; le bel- 
canto do louis Fontaine, et enfin Julie 
Lars. dans son répertoire varié.

M. Roger Gouhler. député-mafre. et 
M. Pahin. maire adjoint, président de 
l'U.M.G.P.N. ont été remarqués dans iu 
nombreuse assistance. M. Lovleuv a 
tenu la baguette avec mnestrln ,V1. 
Plchot présenta le spactacle avec talent 
et humour.

Mme Huc-Dumas, directrice du gr 
pe » Variétés ». fut chaleureusement 
plnudie dans son réportoire dont et la 
était à la fois l'interprète ot le rompu 
sitcur.

En résumé, une manifestation de va­
leur a mctlro à l'actif do l'U.M.G.P.N 
qui fêtera l'an prochain son GUorno 
niversoire.
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LIVRY-GARGAN

Premier grand concert spirituel de 
la Livryenne

»ümy: WM

an-Pour la première fois à Livry-Gargan. 
lo dimanche 30 janvier 1977, la Livryen­
ne, avec le concours do la Chorale du 
C.E.S. Léon-Jouhaux et le Chœur de 
l'église Saint-Michel, a organisé un 
concert spirituel, placé sous la direc­
tion do M. Jean Dessaint, professeur 
de trompotto au Conservatoire municipal 
et directeur de l’Harmonie.

Le concert était prévu pour ÎG h. 30, 
mais dès 16 h. la foule affluait pour 
prendro place dans l'église Saint-Michel, 
où plus de 500 personnes assistèrent à 
cette belle audition. Los directeurs des 
trois formations avalent mis au point 
un programme des plus éclectiques.

C'est pas la Marche Pontificale, de 
Gounod, que la Livryenne ouvrit le 
concert. Puis la Chorale du C.E.S., 

d'élèves des classes do la

y 0à Un auditeur attentif.:7. -»■- my

INDRE-ET-LOIRE'■

y

La Fédération des Sociétés Musi-*

cales d'Indre-et-Loire a tenu son
assemblée générale
La Fédération des Sociétés Musicales 

d'Indrc-ct-Loire a tenu son assemblée 
générale dans la salle de l'Union do» 
Sociétés Musicales de La Fuyo. sous la 
présidence de M. Froidelond, entour*} 
de MM. Monb'.rgcr et Richard, vice- 
présidents ; Dorlzon, secrétaire : Boulet, 
trésorier : Coutoux et Pommard, secré­
taires aux examens, et des membres 
du comité directeur.

y *1

i composéo
Gôme à la 3ème, interpréta sous la 
direction de M. Charpentier un Alléluia, 
un Ncgro Spiritual et une très jolie 
chanson de Joan Ferrât. Ensuite Claire 
Bonnafous, élève du Conservatoire, inter­
préta Air à l'Italienne, de Telemann. 
A son tour, le Chœur de Saint-Michel, 
accompagné à l'orgue par Mlle Martine 
Hassler. chanta la Nuit de Noël, de 
Deboussel ; Dans une étable obscure, 
de Practorlus, et le Choral de Bach 
» Jésus, que ma joie demeure ! ».

Henri-Paul Baujard, avec S pièces de 
Telemann. fit une brillante démonstra­
tion de scs talents de trompettiste. Et 
dans le Concerto pour deux trompettes, 
de Vivaldi, accompagné 5 l'orgue par 
Mme Bolivar, il se fit de nouveau ap­
plaudir avec Jean-Claude Missct, comme 
lui élève du Conservatoire de Versailles. 
Puis M. Baujard, professeur de chant, 
interpréta Notre Père, de Btissor, et 
Panis Angelicus, de Franck, et termina 
en duo avec Mlle Baujard, par le Cru­
cifix, de Faure.

i.

PRIX : 2 500 F 
Pour la première fois 

un accordéon intégral 
comprenant au clavier main 
gauche, le système traditionnel 
plus 3 octaves de Basses 
chromatiques.

y
Après l'allocution de bienvenue de 

M. Froidelond, qui se félicita do lo 
présence de M. Berthault. vice-président 
du Conseil Général, ainsi que de M. 
Lenoble, représentant le maire do Tours, 
le président remercia les délégués des 
50 sociétés représentées et ses col­
laborateurs du comité directeur de leur 
dévouement.

Le secrétaire donna des précisions
sur fa composition do Ij Fddcratlon 
qui compte 103 sociétés, dont 64 fanfa­
res, 31 harmonies, 5 batteries-fanfares, 
1 philharmonie, 2 sociétés d'accordéons, 
pour un total de 3.226 musiciens. De 
plus, 69 sociétés donnent des cours do 
musique et de solfège à 1.522 élèves. 
La Fédération compte plus de 4ü écoles 
de musique et los examens ont groupe 
430 élèves.

M. Boutet, trésorier, fit un état dé­
taille des comptes de la Fédération et 
quitus lui a été donné à l'unanimité 
pour sa bonne gestion. M. Baudot com­
muniqua également la liste des diplô­
mes et médailles décernés on 1976, en 
augmentation.

M. Coutoux, secrétaire aux examens, 
dans son rapport, remercia M. Herzog, 
directeur du Conservatoire, et M. Beau- 
regard, sous-dircctcur, d'avoir bien vou­
lu mettre les locaux du Conservatoire 
à la disposition do la Fédération. En 
1976 : 480 inscrits, présentés par 36 
sociétés, avec un pourcentage d'ascen­
dance de : préparatoire, 54 n, ; élémen­
taire 1, 52%; élémentaire 2, 57%; 
moyen 1, 50%. 20 élèves obtiennent 
le certificat d'aptitude musicale. En 
division supérieure : 1 premier prix
avec médaille d'or; 6 deuxième prix 
avec médaille d'argent ; 3 troisième
prix avec médaille de bronze. M. Cou- 
toux rappelle quo les examens 1977 
auront lieu les 14 et 21 mol et Invite 
les sociétés ù se reporter aux circu­
laires pour la clôture des inscriptions.

M. Doussot (assurances) dans son 
rapport, attira l'attention des sociétés 
sur l'assurance-accident ot surtout la 
responsabilité civilo ; trop de sociétés 
négligent do so mettre à Jour do leur 
prime.

M. Froidcfond. membre du Conseil 
d'administration de la C.M.F.. après 
avoir fait un rapport sur le fonction­
nement do la Confédération, donna des 
précisions sur l'activité de l’Union des 
Fédérations du Contre et invita los so­
ciétés ayant une école de musique à 
falro on temps voulu los démarches sc 
rapportant à cette Union.

Election du tiers sortant, 
réélus : MM. Doussot, Ccrbault, Gilet, 
Level. Lubct, Monbcrger, Pauvcrt ; élus : 
Aubert, Chevallier, Dclguidlco, Dcniau 
et Sapiens.

A la suite de l'assemblée générale, 
le nouveau comité directeur a procédé 
a l'élection du bureau : président. Jean 
Froidcfond ; vice-présidents, André Mou- 
berger. Raymond Richard, Pierre Ay- 
rnond, Serge Dorlzon ; secrétaire géné­
ral, Claude Chevallier ; trésorier. Mar­
ceau Boutet (tel. 2-1.05.76) ; trésorier 
adjoint, Albert Emou ; examens, Bernard 
Coutoux ; adjoint, ChrisUan Pornmard : 
assurances, Raoul Doussot ; récompen­
ses, Marceau Boutet ; archivistes, Simon 
Durlent et Joël Maurice.

i?

Et c'est la Livryenne qui mit le point 
final 5 ce concert, avec des œuvres iné­
dites d'un compositeur resté dons l'om­
bre, Joseph Forestier, qui fut un célèbre 
cornettiste et créateur d'une méthode 
qui fit sensation dans tous les conser­
vatoires. Une étude, arrangée par Bruno 
Poindefert, élève d'harmonie et de 
contrepoint au Conservatoire National 
Supérieur de Paris, fut très applaudie. 
Et la Marche triomphale, dans un ar­
rangement de Jean Dessaint, exécutée 
de façon magistrale, termina magnifi­
quement ce concert.

Merci 5 Mme Soulier, pour l'attache­
ment qu'elle porto à notre Société ; 
merci aux Pères de Saint-Michel de nous 
avoir accueillis dans leur belle église ; 
merci à tous les participants a celte 
fête do la Musique ; merci à toute cette 
sympathique jeunesse qui forme la Li­
vryenne. ,

ri-'
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une gravure de HansI (dlxit José Bruyr). 
M. Dautrlcourt et ses musiciens surent 
habilement restituer l'animation et la 
couleur de cotte partition, vivant reflet 
d'une de nos plus belles provinces, et 
cette brillante interprétation permit de 
mettre en valeur le talent des solistes, 
Jean Poidevin à la clarinette, Joël Drouet 
au saxophone-ténor.

ILE-
PANTIN
Concert de l'Harmonie MunicipaleDE-FRANCE Lo samedi 12 lévrier 1977, à 21 h.. 
l'Harmonie Municipale de Pantin donnait 
à la Salle des Conférences de l'avenue 
Edouard-Bai liant un grand concert, sous 
la présidence do M. Fernand Lainat, 
maire de Pantin, et de M. Paul Pin. 
président de la Fédération des Sociétés 
Musicales de l'Ilc-de-Fiance. Uno assez 
nombreuse assistance était venue écou­
ter un programme sans prétentions, 
mais fort bien exécuté sous la direction 
précise du Commandant Gallet, direc­
teur de l'Harmonie.

Après une marche-défilé, qui mit en 
avant les jeunes tambours ot clairons, 
l'Harmonie attaqua l’Ouverture des Sal­
timbanques. de Louis Canne, suivie d'un 
charmant Payasnge Ecossais, de Pierre 
Duclos, un ami trop tôt disparu. Puis 
ce fut Valses de toujours, un agréable 
pot-pourri de Laurent Delbccq. Et la 
première partie se termina avec trois 
danses de Katchaturian. Danse des Bou­
quetières, Valse de Mascarade et Gopak.

Après l'entracte, un Intormède permit 
d’entendre, sous la baguette de J.-M. 
Rapaud, l'ensemble constitué par los 
élèvos de l'Ecole de Musique de l'Har­
monie, qui interpréta avec beaucoup de 
goût Petite Suite, do Schumann, ot 
Danseries. de Claude Gervaise.

Puis l'Harmonie reprit sa pince, cl 
sous In baguette de son sous-chef. Roger 
Dubols-Gncho, interpréta Croisière à Las 
Vegas, de G. Besson. Enfin Jean Gallet 
remonta au pupitre pour diriger une 
fantaisie sur La Vie Parisienne, de 
Jacques Offonbnch, Sons of tho Brave, 
une marche anglaise très cnraciéi istiqu 
de Bldgood. et pour terminer. Gcorgin. 
pan-redoublé avec tambours et clairons.

Le public ne ménagea par, ses ap­
plaudissements tout ou long du concert, 
cl une courte réception réunit 
dans une ambiance amicale les musi­
ciens et tours amis.

Le grand succès de l'orchestre Glenn 
Miller dons les années quarante, • In 
the Mood ». du saxophoniste américain 
Joë Garland, terminait le programme : 
il fut bissé à la demande de l'auditoire 
qui prouva ainsi sa satisfaction d’avoir 
assisté à un pareil concert.

PARIS
Concert du Club Musical des 

P.T.T.
Ce dimanche 23 janvier, dès 15 h., 

l'élégante salle des congrès du Minis­
tère. avenue de Ségur, affichait com­
plet pour le concert do gala donné par 
le Club Musical dos P.T.T. L'assistance 
ne fut pas déçue, car c'est un spectacle 
de qualité qui lui fut offert, tout à 
l'honneur des organisateurs et du dé­
voué président du club. M. Parlgot.

La première partie était entièrement 
réservée à l'Harmonie des P.T.T., diri­
gée par M. Alphonse Dautrlcourt dont 
l’éloge n’est plus à faire. Après une 
allègre marche de l'Allemand Ernst Ur- 
bach, • Per aspera ad astra ». bien con­
nue outre-Rhin, la somptueuse « Valse 
de l'Empereur » de Johann Strauss fils, 
dont William Ritter a écrit qu’elle fut 
la plus belle fleur que l’arbre fantasti­
que de la musiquo strausslenno ait 
donnée a Vienne, fut très applaudie. Il 
en fut de même do la « Musique aux 
Ouatro Vents • do Roger-Roger (Scenic 
Rallway. Intermezzo, Adieu Shanghaï, 
Chevauchée Caucasienne), suite haute on 
couleurs écrite sur des rythmes très 
modernes, dans laquelle sc fit remar­
quer Jean-Paul Beydon, trompette solo.

En intermède, Jean-Noël Melray, Jean- 
Paul Ouénesson, Jean-Olivier Beydon et 
Froncis Mognler donnèrent une excel- 
Icme interprétation du Quatuor de cors 
de Georges Barbotcu, l'éminent virtuose, 
professeur au Conservatoire de Paris.

Reprenant en mains ses musiciens, 
avec toute l'autorité et ia science qu'on 
lui connaît, M. Dautrlcourt dirigea en­
suite In » Petite Valse • du Belge Joii 
Heyne, toute de grûco virevoltante. Sui­
virent los « Scènos alsaciennes * de 
M as série t. Septième et dernière des 
.suiies d'orchestre du grand composi­
teur. celte o3uvro. créée aux Concerta 
du Châtelet le 19 mars 1882. point, en 
quatre tablc-aux (Dimanche matin, Au 
cabaret, Sous Ic3 tilleuls. Dimanche soir) 
les épisodes d’un traditionnel dimanche 
d'un village à houblon, joli cornrno dans

En seconde partie, l’ensemble do 
Charly Plaineau et ses rythmes sc 
produisait pour la première fols au 
sein du Club Musical, baptême qui fut 
concluant, à en juger par l’enthousiasme 
de la salle. Après l'audition de l'or­
chestre d'Accordéons du Club, que di­
rige habilement Maurice Poirier, ce fut 
au tour de Louis Parvil, comique paysan 
des Comédiens des P.T.T., do divertir 
les spectateurs par de savoureuses his­
toires et chansons « bien de chez 
nous ».

Un grand bravo au Club Musical de 
nos amis postiers l

-,1

Pierre DEBIEVnE Ont été
VAL-D’OISE
EAUBONNE Maurice Jarre et sa musiquo bien

connue du « Docteur Zhivago » furent 
également très appréciés, et c’est aux 
accents de « Klng Cotton », do Souza, 
que prit (in co concert. • Klng Cotton » 
fut, d’ailleurs, un roi doublement cou­
ronné. puisque M. Dardenne ayant Invité 
du geste les spectateurs à participer 
à c.o sacre final en prêtant le concours 
de leurs mains pour en souligner éner­
giquement le rythme, ceux-ci prirent
tellement goût a cet exercice qu’ils
on réclamèrent avec enthousiasme lo
renouvellement Immédiat. M. Dordcnno 
ot ses mu.'.iclons. on s'en doute, s’ern- 
pros

Un grand dimanche musical à 
Eaubonne!/ *
Le dimanche 13 février, la musique 

fut particulièrement à l’honneur ce notre 
ville d’Eoubonius. La sallo du conseil 
de l'hôtel de ville vit so réunir à 
partir do 9 heures los représentante dos 
Sociétés Musicales de Paris et des
départements du la couronne pour lo 
congrès annuel du la Fédération do::
Sociétés Musicales de .l'Ilo-do-Ff
A l'issue do celte séMice de travail, 
les congressistes furent conviés à un 
vin d'honneur quo nous liiunt l'honneur 
du présider M. Carrère, préfet du Val- 
d'Oise; M. Coquet, sous-préfol do Mont­
morency, et M. André Petit, oonsuiilor 
général, maire d’Eaubonne. Au cours
do cotto réunion amicale, M. le Pu'fer, 
M. Petit et M. Paul Pin, président do 
la Fédération des Sociétés Musicale» do 
nie-do-France, qui avait dirigé les tra­
vaux du çongrè», prirent la parole pour

i

,1 ICC. axèrent d’accéder à la requête d’un 
so montrer aussi nsuite Voici lus dates rctonues pour les 

festivals cantonaux 
Sud, Monllouis,
Neuillé-Pont-Pierre,

coopi.iatii.
: canton de Tours- 

19 Liai ; canton do 
Sonzoy. 26 juin ; 

I canton do Château-Renault. Crotelles, 3 
j juillet ; canton do Bléré. Bléré-Montrésor- 
{ Orbigny, 3 juillet; canton de Vouvrny, 
j Noizay. 10 Juillet ; canton de Langeais, 
j Çléré-lps-Pins (cinquantenaire) à fixer ; 
| canton d'Amboise, Llmeray, !1 septem- 
- bro.

du congr 
ccès. Do nom 

.. , assistaient. Au 
Petit, conseiller gé- 

rf Caubonno, et do M. 
maire adjoint, chargé des 

culturelles, nous avons 
qué M. Paul Pin, président de la Fédé­
ration
de France . !<• Cofuimumdant .liées Scm-

C ;(/)»,j aura
rldonc su

pOl SUlUKillt
M. André N058Y-LE-SECtour do

Lo dimanche 13 février 1977, l'Union 
Musicale et Artistique des 
Pantin et Nolsy-ie-Sec a 
concert, présidé par M. R. Goulliicr, 
député-maiie de la vil!
Anciens de Nolsy-Ic Sec. Ce concert

nérui, ma n 
Malllfjr-G.isb 
Affaire

Gares de 
donné unremar-

ct offert aux. Sociétés Musicales do l'Ile i

ri

/
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CHEFS DE MUSIQUE!en organisant des concerts donnés dans

Niort, le 1er octobre a Marlgny et le 
8 octobro à Frontenay-rohan-Rohan. Dans 
cei trois localités, les auditeurs, parmi 
lesquols on remorquait plusieurs person­
nalités locales et cantonales, ont ete
nombreux ot sympalhlquemont conquis.
ainsi que les applaudissements proion 
gés le faisaient bien comprendre.

MIDI exceptionnels

des prix avec
GARANTIE 

ARTIST »

BEAUCAIRE

Distinction m»
beaucoup de INSTRUMENTS DE QUALITE « ROYAL

CUIVRE

oOo

Ssi%'SwsïSH-i.u rup
do Bcaucairc ot de la Lyre Boaucairoise 
vient d'ôtro promu Chevalier dans l or­
dre des Palmes Académiques par décrût 
de M. le ministre de l'Education Natio­
nale en date du 4 février 1977.

te:
.Musicale Ce Niort. l£ home- 

clarté des
L'Union

....

¥E3&.\s*r$£
frgSllMÎ
il est l'auteur qui fut exécutée par 
somblo de l'Union Musicale.

ARGENTE m.
&635485TROMPETTE, ut et si b .

CORNET, si b .................
BUGLE, si b.....................
ALTO, mi b .....................
BARYTON, si b .............
BASSE, si b à 4 pistons . 
SOUBASSOPHONE, si b 
pavillon orientable et démontable
TROMBONE à coulisse...................
TROMBONE à pistons ...................

&m • • • m• • • •
750580 Vf
850670

1295
1680

1010
En cette heureuse «Irconstancc. M- 

Sarz!, président fédéral, les membre» 
du bureau de la Fédération du f. di ot 
tous les musiciens du département d

'S«Æ 'professeur 
de musique et ami.

1295

23901870

6690VIENNE 5490
du comité directeur de 890CONQUES

Distinction
Réunion

l’Union Départementale
655

14901155
■jSS ^TKi,Tm£V^ ffi
des Palmes Académiques a notre and

rJTÏfeÆ
Conques-sur-Orblel.

Lo Comité directeur de l’Union Dé-

•“S5SÏÏÏÏ? leVllccKs» taPÆSsrî.dî. “jsss. °s»

v|gny.
Cette réunion a 

les questions suivantes : HAnarto-
1) Organisation du congrès départe

mental dj 12 Juin:
— Réunion a 9 n. 

dej'Hôte. do Ville

2) Festival départemental de musique

£>» WUÆ
matin même àMO n. h< 30
â PSud7UnSïïfer 1976 «I

PJ:MCcHS“V.st dérould! «eu. année 
l'après-midi du 29 Janvier et lo 30 ja 
vler.

LAQUES OR 
CLES CHROMEES

1580SAXO SOPRANO, si b ................................
SAXO ALTO, mi b ........................................
SAXO TENOR, si b........................................
SAXO BARYTON, mi b ................................
CLARINETTE, si b. super ébène 
GRANDE FLUTE argentée, plateaux pleins

Depuis 25 ans, 3.000 harmonies, sociétés 
et écoles de musique nous font confiance POURQUOI PAS 70 Uh

1650
M.Fn retc heureuse circonstance. --- 1810

TouécTc"s «•ffisrs* ,■* "r.
sentent à leur 
compositeur
leurs

3390permis d'examiner
695

camarado Louis Bieche.
de musique. 730et directeur 

amicales félicitations. .... salle des fêtes 
de Chauvlgny.

L''

GUILLABD-BBZ^L
LYON — Tél. 28.44.22 - 27.12.98

NOTRE ARGENTURE EST D'UNE OUA ;
SPECIALES AUX CHEFS DE MUSIQUE ;

...

NORMANDIE !
projet

2 et 9, rue d’Algérie —
ATELIERS MODERNES DE REPARATIONS 
LITE INCOMPARABLE.

SEINE-MARITIME

ROUEN __ Les Jeunes souhaitent qu'il ait lieu

SUlt ■Æ'envuagé <MOr-
ganiser pendant un weok-end des vacan 
ccs de février.

5) Calendrier
élèvos pour j«OWimens_ Les secteurs d examensffi%rr=3fH=svS.dcBJaar.
De Cock. Sabourin accordée
r dSS , examers auront

vaUdés par T responsable du lu,»

'T* SS dér<a5 rl'Sn"1 M ° otZZ

ration Musicale de France.

CONDITIONS
de la Musique MunicipaleConcert

f:Le 5 février, la Musique municipale 
de Rouen a donné son 6ème c0'?ce!j.th A0
galaR dans le cadre prestigieux du Théâ­
tre des Arts, sous la baguette de son 
nirecteur Henri-René Pollm. Ce tut 
une magnifique réussite dont les musi­
ciens et leurs auditeurs garderont un 
souvenir vivace.

Comme de coutume, un programme

...... l'occasion do se mettre

Cette musique heureusement existe cri
10 ans 1 an

des examens des Jeunes
Dordogne et l'Union aura 
prochain. Un excellent prétexte pour 
organiser à Périgueux lo festival du 
lOème anniversaire.

Mais avant cetlc date, il s on pas­
sera des choses en Dordogne. Un con­
cert des jeunes sera organisé à Péri* 
gueux, le samedi 16 avril, et c est 
Mme Auger-Conseil qui aura la charge 
de l'organisation. Les examens fédé­
raux auront Heu le dimanche 17 mai 
et c'est M. Rolland Portemer qui en 
sera la cheville ouvrière. Le dimanche 
12 juin, aura lieu le Festival de I Union 
Dordogne, qui sera organisé à Mareuil 
par notre ami Daniel Bernard et tous 
les musiciens de l'Espérance de Ma­
reuil. Puis, lo dimanche 2G juin, 
lieu en Dordogne un autre événement : 
à Saint-Asticr se déroulera un concours 
national de Musique organisé p:>< l'Union 
Musicale de Saint-Astier. présidé par 
M Galca. sous l'égide de la C M I -. 
de la F.S.M.S.O. et de l'Union do in 
Dordogne. Et peut-être le dimanche 29 

interrégional d'ac-

de musi-Avaient envoyé un groupe 
ciens les sociétés de : Buxcrol es (14). 
Chauvlgny (16). Châtellerault Harmonie 
(121 Châtellerault Fanfare (4). Civray 

Neuville (8). Poitiers Harmonie 
ltg?V Portiers CEP Cil). S^rbcCa rvaux 
(4), St-Gervals (8), St-Juhen (2). et 
Chasser.euil (4). c,-_lfl.r0S -?r;qcUe,«v,racr,T,ï!77d£a%S.6a9p£fsoUe 

davantage de place a ete faite 
et à l'interpretation.

Intéressant de se re­
fois dans l'année et 

seconde fois, 
à l'unanimité.

1977 : SEINE-ET-MARNEsont ré-

necrologie

M. Louis Faucher, yice-pcéaident 
de la Fédération Départementale 
des Sociétés Musicales de Seine- 

d’êtce enlevertenu et 
aux nuances 

2) Il serait
une autre

et-Mame, vient
après une courte mais combien 
douloureuse maladie à l'affection 
dés siens ; c’est en effet le 16 
mars dernier que ce grand ami 
de la musique s’est éteint dans 
sa 86ème année.

Vice-Président de là Fédération, 
ancien directeur de l’Union Musi­
cale de Fontainebleau, ex-profes­
seur de clarinette à l'Ecole de 
Musique de cette même ville, M.
Faucher, jusqu’à ces derniers mai un concours
mois et en plein possession de ses cordéon.

«résidait encore aux Voilà pour lo programme do 1 année 
facilites, 1 .. J. déoarte- 1977 de l'Union des Sociétés musicales
examens fedeiaux a P du |Q Dordognc. Auparavant le president
ment, y apportant le nuit de sa Blanchard avait lu son rapport moral
longue expérience. ct d'activité en le commentant : M.

Portemer avait parlé des examens fé­
déraux. Mme Auger-Conseil avait lu 
son rapport financier, M. Jacques Mé­
nard son proces-verbal. Tous ces rap­
ports furent adoptés à l'unanimité.

Un vœu fut émis par l'assemblée, 
celui de voir le taux do la T.V.A. baisser ' 
pour les instruments de musique.

Avant de procéder au renouvellement 
du bureau. M. Serge Quenouille avait 
commenté le rapport de la commission 
dos jeunes. M. Daran. directeur dé­
partemental de la SACEM. avait fait 
un brillant exposé sur l’organisation et 
le fonctionnement de la dite SACEM. 
M. Tram apporta le soutien aux Sociétés 
musicales de M. Chiballe. directeur 
de la Jeunesse et des Sports. M. Davier, 
vicc-prcsident de la Fédération, en ex­
cusant le président Cirati. retenu à 
Paris par une assemblée de la C.M.F..

ceux de Rouen 
en .valeur.

« La ballade pour-une fête P°PulairC.’j 
de Désiré Dondeyne. sî co orée, a été 
fort appréciée du public. LeJ:onpos'' 
teur, présent à cette soiree. I était aus 
-J à la répétition générale. Il avait pu 
oréclser scs souhaits d'Interpretation et 
les musiciens l'avaient aussitôt suivi.

Le Ouatuor de Trombones do Paris a 
fait une démonstration éclatante des 
possibilités de l'instrument. Les qua­
tre jeunes virtuoses qui le composent
passent sons effort de I agi!lté de la 
flûto à la sonorité ronde et puissante, 
au velouté caressant. « Thème et Varia­
tions -, de Tibor Gorgy ; « Concert a 
quatre, de Vivaldi; -Suite pour qua­
tre trombones», de Désiré Dondeyne .
■ Danse ». de Dvorak ; « Liebesfroud »,
dans un arrangement de G. Dcstanque, 
et deux pièces en bis. leur ont permis 
de montrer une perfection sans faille et 
une musicalité sans défaut.

En deuxième partie, la Musique muni­
cipale a donné une interprétation ma­
gistrale do « l'Ouverture de Benvcnuto 
Cellini ». de Berlioz ; » Une Nuit sur
le Mont Chauve », de Moussorgsky. et 
la « Deuxième Rhapsodie Hongroise ». de 
Liszt. Le public, enthousiasmé par I étour­
dissante Frlska de la Rhapsodie qui 
terminait le concert, a pousse Henri- 
René Rollin à la redonner en bis, dans 
le même mouvement endiablé.

Le public, qui emplissait le Théâtre 
des Arts où près de 300 personnes 
n'avaient pu trouver place, les nombreu­
ses personnalités au milieu desquelles 
se trouvait Jean Lecanuet. maire de 
Rouen ct ministre d’Etat, ont longue­
ment ovationné les muslcions et leur 
chef, comblés par un concert qui mar- 

dans les annales de la « Cipale ».

trouver
de donner ce concert une 
leUTI if cliauvfgny U°à l'occasion du 
'IfTl fdaéuPd~,as.ogo Plus long et

°n ,CSerrid978 cl STS. S.'TSE

prïK^Vr Idan-: nos sociétés et de disc“jer 
ï nul se fait au niveau national.

11 <-erajt intéressant que des jeunes 
prennent la direction de »a°rchastrcCe^ 
se familiarisent avec 'a baguette ueni

£=,£rrxr-r.
““-SSs

de l'Ouest ;

il
POITIERS aura
104 juniors au rassemblement des 

29 et 30 janvier 1977 au Centre 
Régional d'Education Populaire 
et Sportive Mii

k:
'

A la suite du stage de janvier 76
éîl retenues i^ '

jeunes sans limite d'age impérative.
J _ 2) Demander aux chefs de n envoyer 

des élèves d’un niveau suffisant 
(C" 2ème année) de façon à éviter que 
les' séances de détail ne se prolongent

i

que: tlM Faucher n’est plus, mais, s'il 
enfants, petits-en-

■:i ment aux 
Dhumeau. president

Marce’l Hélène, président^ ad^Jcl ^

« "r' J'trr,- ptifciP^èGrugeon et Sorc ct mcrci à
l'encadrement du S£, ’ MM. Couton.

“rdialc-

ment reçus. Marce, HELENE.
UD de la Vienne.

trop.
_ 3) Faire un travail sérieux de dé­

chiffra-) dans chaque société ayant le 
«;lane- il s'agissait en effet d assurer 
nn concert public le dimanche après- 
lïïdi en présence des autorités d^Parj®* 
mentales : préfet directcu;,r^tSeurSP dû conseillers généraux. directeur

C<Une ^réunion préparatoire s’est tenue 
lo "o octobre à Poitiers, salle do I Har­
monie. ^ur choisir un programme et 
fixer les détails de I organisation.

i a «itaae 1977 a ainsi rassemble 104 
jeunes dans les magnifiques .salles du 
PRFPS de Poitiers (Bolvre) ou tout est 
mis à notre disposition pour travailler 
dans de bonnes conditions et assurer 
lo gîte ct le couvert sans avoir a so 
. débaucher • longtemps.

Et de fait pendant 36 lictires lei tr 
va II fut intense et la 1rccomPen,sc(ll,tultrf,s 
bout de l'effort, car lo ^

isiiisi
!aIOm0u'SlqueS03ans nos milieux ruraux 
comme dans nos villes poitevinos.

SbGervals ; Sémo cSirl^

DohCockS°do Civray: Suite Orientale.
ÿ Popy’dûSOchauvignyT'CSëchen Polka. 
Wagner, do Uiniwigny . p|orrc

u 5ta3s'di5SnfiS r»'™ tis do 34 clarinettes,

i revit en sesfants et arrière-petits-enfants,
pensée, son savoir, vont aller, se 
perpétuant parmi ses innombra­
bles élèves, à qui, il sut inculquer 
la foi qui était en lui.

La cérémonie religieuse, qui 
réunissait de nombreuses person­
nalités musicales, fut célébrée en 
l’Eglise saint-Louis de fontaine­
bleau le samedi 19 mars, ou un 
hommage particulier lui fut ren­
du par les représentants des so­
ciétés musicales du département. 
Au passage nous avons note la 
présence de Mme Paul co­
président d’honneur de la Fed^ 
ration, de M. et de Mme André 
Chalumeau, respectivement Presi­
dent et secrétaire générale de la 
Fédération, de M. René Neiu ali­
ter, vice-président, et des représen- 
tants des Harmonies de Avon 
Coulommiers, Provins, Thorigny, 
Moissy-Cramayel, Nemours, des 

CHAROLLES , fanfares de Beaumont en Gati-
Ln Garde Républicaine à cheval a nais, Coulommiers, de 1 Union

lo 29 -ai 1977 “Lf enmn"Svent ici
Pour fêler scs 1centl„a;!Lml0HconS?ôs 1 expression de toutes les sym-

dc Charolles orgonlso .'c.f4ô!"°sS.ct- nathies qu’a laissé dans nos so-
dc In Fédéroujn Mu^ ^ tiondra le ciétés celui qui restera pom’ ^OUS, 
Lo’[f’ ° us |a présidence de M. Geor- >e symbole du dévouement desin-
qes Savoy, président de la . Fédôratjon Pressé à la cause de la musique
musicale de Saône-et-Loire. L après-midi. à son enseignement.

if Promenade i»nÆof A. CHALUMEAU
Presque lotîtes les sociétés musicales 

do l'arrondissoment de Charolles pm*l 
cloeronl à cotte manifestation. La Fan- 
ini,.- de la Garde Républicaine à Clicva 
rie Paris rehaussera de son exceptionnel 
prestige co festival tant attendu. La 
Fanfare do Cavalerie de la Carde Répu­
blicaine assure, par sa prosenco déco- 

sonneries triomphâtes, ij 
dos belles traditions du 

militait

sa

SAONE-
ET-LOIRE

quera

DRAPEAUX 

A. S. KOSERlsi.i on

OUEST ï) 26600 TAl!\l*L HERMITAGE 
>/ .Drôme. Tel: 08.24.87

DEUX-SEVRES
L’Union Musicale de Niort a célé­

bré l’Année Romane avec so­
lennité

Il est juste, il est bon que. s'élevant 
au-dessus des contigonces temporelles, 
l’attention générale soit parfois attirée 
vers des objectifs supérieurs ct notam­
ment vers les éléments qui constituent 
un patrimoine! humain permanent d art 
et de beauté. SUD-OUEST ^ v. y;

POUR
SOCIÉTÉS

SANNSÈRESIl nous arrive do côtoyer, souvent, un 
legs du passé sans nous attarder sur 
scs origines et sans évoquer l'existence 

nous le devons C est

ses
étaient compost 
flûtes, 2 hautbois, lu 

cors, 9 troml 
la batterie.

DORDOGNE
Assembleé générale du dimanche 

6 février 1977

ranve 
permanence 

osque
PAVOISEMENT

dos hommes à qui ,
pourquoi l'initiative prise de célébrer 
lo style roman avec toute I ampleur v u- 
haitablo, a suscité une vive compréhen- 

un Indéniable entrain ot de très 
nombreux dévouements.

saxos. ni ;t Tous Articlesmusiciensln«5 pour
M. Delaunay.

Affaires C*'turellos. ' st 
travail do tous

délégué départemental 
vivement 
s jounos 

visite

loua
la chance unique de 

('évolution prestigieuse 
la Garde Républicaine

pour
do Saône-el Loire, 

ivoir admirer 
la Fanfare de 

à Cheval 
Tous a Charollc

de Fêtes. SI la Musique poptiloîro n’existait 
il faudrait l'inventer ». rappelait 

ouvrant celte assemblée le président 
Jean Blanchard.

aux
Intéressé a
auxquels .1 a longuement n 
dans les différentes salles ou H

pupitre le samedi apres-rnidi.

.atalogue sur demandeppt
.«o

CCIslon. pas,
i m

lo 29 mai 1977.Et c’est dans ce contexte élevé que 
('Union Musicale de I rt s'est placeo taient par /

i

■
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GUJAN-MESTRAS Ouelle heureuse surprise * Cos jeunes 
ont affiche une maîtrise de musiciens

^lllllllllllflllllllllllllllllllllllllllllllllllllltllllllllllllllllllllllllllllllllllll,,,,^
chevronnés, une homogénéité de 
norité à tous les pupitres, que ce soit 
de; bols ou des cuivres, des petits ouVANDOREN Les Editions Robert MARTINILes élèves de l'Ecole de Musique

nous ont fait passer une excel- gros Instrument et que dire des deux
lente soirée flûtistes ânés chacun t' 1 ans ! « On

MANUFACTURE 106, La Coupée 71009 MACON CEDEX Icroit rever * nous dira.t M. Cazauvieih,
ensant >-ue ces a tistns là sont en-rn

C'est devant une salle archicomblo 
que nos jeunes musiciens ont affronté 
(beaucoup pour la première fois ) les 
feux de la rampe, mardi soir 8 février. 
Si les « débutants ■

cor: dos enfants. .1 est vrai que leur

d'Anches et Becs che' Midi... .Boulan les a dirigés en fournissent tous les morceaux imposés dansmaure éclairé, sachant obtenir le ren­
dement maximum de chac—i et l'en- les examens de la C.IW.F... . remplirent plus

qu honorablement leur contrat, les * an­
cien- - firent preuve d’excellents pro­
grès sur leurs dernières prestations.

thousiasrne de tous. -
2
Tii11] 111111II111 II 111mI II 11111i111111111f111111111111111111111f1111111( 111 - i,,, 111,1,11, | ~pour instruments Bravo à tous, jeunes musiciens qui

avez su nous procure- de v nies et
de musique saines joies. La voie vous est tracée :En solis. en duos... ou accompaqnés 

au piano par notre ami dévoué ol talen­
tueux. Pierre François Boyer, ils inter­
prétèrent des extraits d'œuvres anclen-

(auquel se joindra peut-être le grand 
trompettiste Maurice André], les Mu-

Jean-Marc Roudet a obtenu une premièreil ne reste qu'à travailler encore, à
mention, au cours de trombone de fin 
d’études, avec licence dans la classo 
d orchestre de chambre ; Patrick Couli- 
gnnl a obtenu uno deuxième mention

travaille- toujours. siques du 57èmo R.l. et de la llième 
Région Aérienne, lo Quatuor de saxo-Pier.e MOMTEIL.

56, rue Lepic, PARIS-18' nés ou contemporaines, avec uno mal­ phones de la police parisienne.
trise déjà affirmée. Un quatuor de cui­
vres. dirigé par Michel Boulan. et un 
trio de clarinettes, dirige par Pierre 
Monteil, donnèrent une Idée très nette 
do jeunes talents déjà affirmés.

au cours supérieur do trompette, avec 
médaille d'argent, et Jean Coûtai, 
mention bien, ou cours élémentaire de

Anches et becs Dour artistes 1977 sera aussi uno année de parti­
cipation de la Sainte-Marguerite au

GRADIGNAN une
concours national de Saint-Astlcr enSainte-Marguerite a fêté Sainte- cornet. Un élève de l'Harmonie de Maza-Tél. : 255.90.02 255.90.20 Périgord.

met, Patrick Vilaire. a obtenu un pre­
mier prix de basson, à l’unanimité, et 
une médaille d’or.

Cécile Après avoir dit quelques mots sur 
l’Ecole Municipale de Musique qu il 
dirige et remercié tous ceux qui, de 
pies ou de loin, mènent une action en

A l’entracte. MM. Michel Bezian, mai­
re, conseiller général : Gilbert Cazau- 
vielh. président de l’U ion dis Sociétés La Société musicale Sainte-Marguerite

a fêté Sainte-Cécile par un magnifique M. Bascoul clôturait son rapport en 
remerciant les organisateurs du I7ème 
festival de Carmaux. Ensuite, le tréso­
rier M. Rlgaud donna le bilan positif do 
l’année, en regrettant que certaines so­
ciétés n’aient pas encore paye leur co­
tisation.

Musicales du Bassin d’Arcachon, remi- faveur de la musique, M. Clron. vice-concert donné pendant la messo dudit son plaisir de voir prospérer l’Union 
des Sociétés Musicales de la Dordogne. 
M. Mongibeau, du Cabinet de M. le 
Prélet. assura lui aussi les Sociétés 
musicales de l'appui sympathique des

ront leurs diplômes aux lauréats des dimanche 30 janvier, on l’église Saint- 
Pierre de Gradignan. Les auditeurs ont

president de la Confédération des So­
ciétés Musicales de France, renouvela, 
comme il le tait chaque année, les 
louanges à l'adresse de la Sainte-Mar-

examens fédéraux de 1976.
particulièrement apprécié à cette oc-Mais le clou de la soirée fut sans casion la prestation du jeune ensembleconteste la .production de l'Harmonie Ju-
instrumental de l'Ecole municipale do guérite et de son chef qui vont re­

présenter dignement les sociétés du
nior. Elle compte 48 exécutants de moinspouvoirs publics. Ceux-ci se sont déjà 

manifestes par le truchement, du Conseil 
Général et du Conseil

Musique, dirigé par M. Henri Dupart.de 20 ans .l'âge moyen est de 14 ans) 
élèves des écoles de musique de La 
Teste. ' ujan-Mcstras et Le Toich. Cer­
tains de ccs Jeunes jouent sur les

sud-ouest au concours national de Sainl- M. Dupret prenait ensuite la paroleRégional pour les Celui-ci. au cours du vin d’honneur Astier. M. Ciran demanda ensuite au 
Maître Jacques Pernoo de remettre un

pour annoncer que le tOcme festivalsubventions accordées. qui suivit, dressa le bilan de l’annéo départemental aurait lieu le 19 juin, 
a Castres. Une ébauché du programme 
de la journée fut dressée : a t4 h., 
rassemblement et défile de toutes les

souvenir à M. Gilles Boisson, élève deécoulée et présenta les projets de saM. Yves Guena, député-maire de Pé- 
rigueux. et M. Alain Bonnet, dcputc- 
maiie de Brantomo. président de la 
Société musicale de Brantôme, sont ve­
nus saluer les participants.

rangs do l’Harmonie Seniors. M. Dupart,société pour 1977. 1er prix d'excellence de
La Conféd. ntion Musicale de France tuba au concours national de la Confé-

Outre les quatre services religieux et 
le concert au château « Pape-Clément •

dération des Sociétés Musicales qui 
s’est tenu au Conservatoire Supérieur 
de Paris.

sociétés ; 0 15 h., concert des cliques 
et évolutions des majorettes à la salle 
des fêtes de l'Aibinque ; a 18 li.. concert 
de l’Harmonie fédernlo. et à 21 h., soi­
rée avec l'Estudiantlna Albigeoise et une 
musique d’honneur non encore choisie.

encourage vivement ce genre de forma­
tions. ainsi que les compositeurs qui 
acceptent de composer des œuvres à qui s’inscrivent dans la tradition, la
leur intention. Société Sainte-Marguerite a innové parLe bureau et le conseil d’adminis­

tration sera pour 1977 lo suivant :
M. Joussot-Dubicn, adjoint au maire, 

delègue aux activités socio-culturelles, 
se déclara très impressionné par le

trois fois en 1976 : un concert au mois
C'est ainsi que nous avons ontendu de mars en l'église do Gradignan, une

Président général. Jan Blanchard ; vicc- 
presidenîs, MM., Galea. de Saint-Astier ; 
Escande, de Sarlat ; Coudert. de Ribe- 
rac. et Porlemer. de Jumilhac-le-Grand. 
Secrétaire général, Jacques Menai d. de 
Saint-Astier : trésorier général, Mme Li­
liane Auger-Conseil.

première manifestation publique de laa) Petite symphonie folklorique. cv. 
Albert Thlry : 1) Il court le furet. 2) 
A la claire for.taine. 3) La Limousine, 
4) Finale con variazoni.

centenaire prochain de la Saintc-Mar-de Malgré le désir de démission de MM.toute jeune formation juniors ot le guerite. L entrain et le dynamisme fait 
fi de lâge à Gradignan, par I existence 
d'un « capital de sympathie ■ et d'un

Bonnet et Bascoul. peu apprécié par 
l'assistance, us virent le renouvellement

concert de la fête locale.

1977 sera l’année du centenaire de de lour mandat pour un an. La compo­
sition du bureau fédéral n'a donc pas 
été modifiée.

la Sainte-Marguerite. Les 24 et 25 sep- * amour de ce que l'on tait ■ qu’il de­
manda aux musiciens de développer en­
core davantage.

b) S jnade fer Michel, de Michlol 
Van Delft.

tembre, noire formation locale s'entou­
rera de l'Octuor de cuivres de Paris

Un vin d'honneur, présidé par M. 
Jacques Liinouzy, oeputc-muire ao Cas-M. Pernoo, Directeur du Conserva­

toire National de Région de Bordeaux, 
exprima avec beaucoup de conviction 
son plaisir et celui de son adjoint. M. 
Esposito. de se retrouver a Gradignan, 
parmi dos gens qui sont devenus des

très, était ensuite servi a I hutol de/
vme. M. umouz.y devait dire son plaisir 
de les recevoir et remerciaitVous avez dû recevoir dernièrement notre catalogue général des­

tiné aux sociétés de musique ou notre catalogue spécial majorettes 
si vous vous occupez d’un groupement de ce genre. Si vous ne Ta­

pas reçu, veuillez nous le réclamer en indiquant d’une façon pré­
cise quelle société vous dirigez. Nous vous ferons immédiatement 
le service de ce catalogue.

'es mem­
bres de ces sociétés qui ont pour
laeuo ue maintenir renseignement et 
I amour de la musique. Il félicitait aamis, pour ecouler les concerts de

qualité de la Sainto-Marguerite. M. Per­
noo aifirma que l'avenir de la nuuvcau M. Maurice Bascoul. le sccre-: musique
est entre les mains de sociétés d’ama-

tairc fédéral, auquel il eut I agreabiü 
mission de remettre les palmes 'acadé­
miques. Le pressent Bonnet remerciait

vez teurs de talent, car il est très diffi­
cile de maintenir les formations profes­
sionnelles du fait de la longueur néces­
saire des études des instrumentistes à 
cordes en particulier. M. Pernoo dit en 
concluant qu’il compte sur ia Sainte- 
Marguerite et sur les sociétés qui lui 
ressemblent pour garantir l'avenir de 
la musique.

M.ensuite umouzy de son accueil
et 1e décorait de ia médaillé d'officier
du Mérite Fedéial. ainsi que M. Bazal- 
gette. maire-adjoint, de la médallic de

Eniin, *■cncvalier. les sociétéstoutes
musicales, harmonies, cliques, fanfares

Nous attirons votre attention sur les succès suivants que nous venons de 
faire paraître pour harmonie ou fanfare :

et majorettes se donnèrent rendez-vous
a Castres, le dimanene 19 juin prochain.

M. Roumegoux déclara : . C’est la 
dernière fois que Je me trouve parmi 
vous en qualité de maire. Mais atten­
tion. j'espere bien assister

La transformation on immeuble muni­
cipal à vocation multiple des anciensCARAVAN, la célèbre pièce de Duke Ellington, transcription John 

Darling, assez facile. Tarif D. üiautlssemoms Escande, rue des Cordes,
récemment acquis par la ville, progrès-

encore à
de nombreuses Sainte-Cécile,
Président d'Honneur, car on n abandon-

comme
se rapidement. Apres avoir assiste H y 
a pou dû temps à la remise aux niem-BARNUM GIRCUS, parade foraine de Rudi Révil, transcription Ro­

bert Martin, très facile. Tarif Bb.
ÇA IRA MIEUX, le grand succès actuel d’Annie Cordy extrait de la 

Comédie Musicale NINI LA CHANCE, transcription Robert Mar­
tin, très facile. Tarif Bb.

ne pas, après plus de 69 ans: une'so­
ciété à laquelle on a appartenu et dont 
on a suivi les efforts et la constante 
ascension.

bres du Judo-Ciub des salles à eux 
. destinées, nous, étions présents, le ven­

dredi ' 2.6 îévner. à i inauguration offi­
cielle îles nouvelles salles mises a la 
disposition de notre Harmonie Mazamé- 
taine qui a pu quitter ainsi ses locaux 
trop petits ot peu confortables de la 
rue de I Arnette.

M. Roumegoux remercia la société 
et son président-directeur d'avoir montré 
la route en faveur de la musique au 
Conseil municipal. » Si Henri Dupart est 
un chef, il est aussi un apôtre et Sainte- 
Cécile. ce malin, a dû se sentir double­
ment honorée... Malgré le rôle irrem­
plaçable de Bordeaux, nos villes de 
banlieue doivent pouvoir, à leur échel­
le. offrir à leurs habitants la possibilité 
d'une vie culturelle. Le train est sur 
les rails et il 11e saurait être question 
de faire machine arrière *. conclut M. 
Roumegoux.

Réalisé par les soins du personnel 
municipal, lo nouvel ensemble comiiortc 
une vaste salle de concerts 116.50 m 
sur 12.50 m] destinée surtout aux repe- 
titions générales, trois salles de classe 
lune pour le sollcge et les deux autres 
pour les répétitions d'élèves) et enfin 
une salle annexe où sont entreposés 
les instruments do musique, les parti­
tions et les archives. De vastes baies 
ouvrant sur l'extérieur prodiguent par- 
tout I air et la lumière, offrant même 
par endroits en direction do la Mon­
tagne Noiro des [joints de vue pleins 
de beauté.

Envoi des conducteurs en communication aux chefs de musique qui nous en 
feront la demande.

• ,
Nous vous rappelons que nous fournissons :

TOUT POUR LES HARMONIES ET FANFARES 
TOUT POUR LES BATTERIES-FANFARES 
TOUT POUR LES MAJORETTES TARN L inauguration a eu lieu en présence 

de M. Pierre Bariaillc. maire, et do 
MM. Michel Aiquier. Georges Bonhom­
me et Henri Carayol. maires-adjoints, 
et de nombreux conseillers municipaux 
de Mazamet. M. Renc Bonnet, président 
de I Harmonie, avait à scs côtés M. 
Maurice Bascoul. secrétaire de la Fédé­
ration, et M. Noël Grand, chef de mu­
sique. En accueillant ses hôtes, le pré­
sident Bonnet, visiblement ému. dit 
scs sentiments de gratitude à l’égard 
de la municipalité. Certes l'attente a 
clé longue, mais la patience est au- 
Jouid hui magnifiquement récompensée. 
Dans des locaux confortables >_: 
près, les musiciens do 1'Hnrmoide

Instruments et accessoires - Vêtements. Coiffures 
Bâtons - Drapeaux - Bannières

i Gants - Fourragères - 
Fanions - Flammes - Musique -

Congrès Fédéral annuel du Tarn
Les représentants des Sociétés Mu­

sicales et Orphéoniques du département 
so sont réunis le dimanche 20 février 
1977, à l'hôtel de ville do Castres, 
autour de leur président d'honneur M. 
Raymond Bartliès et de leur président 
actif M. René Bonnet.

Bottes
Ouvrages d'enseignement - Disques, etc...

RECOMPENSES POUR CONCOURS ET FESTIVALS*• A
> '4

Médailles - Plaquettes - Palmes - Couronnes 
Diplômes.

Coupes Décorations
V-, Ce dernier souhaitait la bienvenue 

aux nombreux participants. Vingt-quatre 
sociétés étaient, en effet, représentées 
par plusieurs de leurs membres.

/
ARTICLES DIVERS POUR FETES, BALS, KERMESSES, et pro-

. j peu­
vent désormais préparer avec une ardeur 
renouvelée dos concerts rayonnants de 
foi et de reconnaissance.

etc
Insignes - Guirlandes - Enveloppes surprise et formules - Articles de co­
tillon et de bal.

Vous trouverez sur notre catalogue la description de tous nos articles.

Ef n'oubliez ©jye

Le secrétaire, M. Maurice Bascoul. 
donnait le compte rendu de l’année 
écoulée et précisait qu’au cours d’une 
réunion à Toulouse du Groupement Ré­
gional des Fédérations et Unions Musi­
cales de Midi-Pyrénées, une demande 
de subventions d instruments do musi­
que avait été renouvelée sur les bases 
de celles accordées l'an dernier.

• ••

Prenant la parole à son tour, le maire 
s'est associé à la juie des responsa­
bles de l'Harmonie : - Vous avez dit 
que vous étiez heureux, sachez que 
le sommes autant 
que la réalisation correspond à vos dé­
sirs. Vous êtes ceux qui avez attendu 
le plus longtemps de tous les organis­
mes de la ville et. par conséquent, jo 
doi3 vous remercier do votre patience -.

Exprimant à leur manière leur gra­
titude. les musiciens de l'Harmonie, di­
rigés par M. Noél Grand, ont alors fort 
joliment exécuté * Amai/lnp Grâce •• de 
Hnutvnst. puis une sélection des - Clo­
ches de Corneville ■ de Plnnquette Lo 
cérémonie a pris 
neur très amical.

nous
que vous dès lors;

Avec joie, il rappelait le nombre de 
décorations décernées à des anciens 
musiciens ot dos attributions de médail­
lés de la Fédération à des membres 
dévoués. Il fit part, avec peine, des 
décès de Mme Dondcyne. de M. François 
Maître, du jeune David Montalbnn. ‘ de 
MM- Georges Escribo et Luduvlc Vidal. 
Ensuite, il faisait le rappel des 
breuses manifestations auxquelles les 
sociétés participèrent. Un effort impor­
tant a été fait pour In propagande et 
poui l'éducation musicale 
disait notamment : 
de la Fédération n’est pas seulement 
d’encourager les efforts des 
mais surtout de 

A a
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DE LA PETITE FUTE «J S0UBAS80PH0NE
Les instruments de toutes marques se trouvent aux nom

fin sur un vin d’bon-

:

Editions Robert MARTIN
M. Bascoul

> ‘
1 * Le but essentiel

ASSUREZ:. ;
sociétés, 

l’éducation 
la Fédération 

avec confiance.

! provoquât 
sujet 

l‘avenir 
dernier,

LES MEMBRES:
106, La Coupée 71009 MACON - CEDEX pem envisage

i DE VOS SATIETES 
A LA C.M.F.

l'an 651 élève ont
nous fédéraux. Cos 

es furent présenti 
liisfqui

jZ jeunes 
par 11 écoles 

du département. En 19(iG.
16-3. Ceci illustre 
musical dans la

! :Téléphone relié à Mâcon (85) 38.11.58 (3 lignes groupées) de
en avaiî que 
du renouveauSTOCKS IMPORTANTS LIVRAISONS RAPIDES : : Le gérant : A. AMELLER 

•mnrini « l.a Vigie de Dieourt » 
04 rue Léon-Rogé

l - o et la pe 
trois élèves do l'Harmonie des 
d’Albf ont

ice dis diri-

fl obtenu d'excellents 
au conservatoire do Toulouse.r 34.5R.dO !
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